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ABSTRACT

This research study intends to contribute to improving the competence level of

second-year students of the department of French at Mount Mary College of

Education. This study highlights the general oral communication strategies used

by the learners of French with focus on the specific communication strategies

used by each leamer.This research therefore focuses on the use of oral

communication strategies and the efforts deployed by second year students to

improve their participation of during French oral production in class. The

objective of this work is to study and analyze the major oral communication

strategies used among learners of FLE in Somanya College of education Ghana.

In this perspective, we examined different oral communication strategies used

by learners using mixed methods (qualitative and quantitative). Audiovisual

communication strategies of 77 learners in Mount Mary College of Education.

The analysis of the data revealed that, the oral communication strategies used

by the learners of French are abandonment of the message, code switching,

borrowing, word for word translation, lexical invention among other strategies.

The survey that was carried out and the results obtained serve as a basis for

future theoretical reflections and a guide for the identification of oral

communication strategies during French class.

ii

recording and questionnaire were used to solicit information on oral
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CHAPITRE UN

INTRODUCTION GENERALE

Cadre general de 1’etude

Le travail de recherche que nous presentons se propose d’analyser les strategies

de communication orale que les apprenants ghaneens de franqais mettent en

fran^ais langue etrangere. Ce projet de recherche est ne de nos observations

quotidiennes en tant qu’enseignant de FLE au niveau secondaire et nourrit

1’ambition de proposer des pistes pedagogiques pouvant contribuer a

1’amelioration de 1’enseignement de 1’oral dans les Ecole Normale Superieures et

favoriser la pratique du fran^ais par les futurs enseignants au cours de leur

formation initiale. Apprendre a parler dans une langue etrangere comme le

franqais, c’est non seulement s'approprier des formes linguistiques et cognitives

echangesmaislangue,propres

communicationnels, en situation reelle. Cela implique (a cote des savoirs et des

savoirs-faires) des dispositions indispensables qui sont les savoirs-etres (des traits

de la personnalite facilitant 1’apprentissage, une forme de familiarite avec un

milieu social et une culture que vehicule la langue visee) (Berrebeh, 2017 : 47).

Ces dispositions permettent de gerer la communication, efficacement, dans

la mesure ou elles assurent 1'adequation des formes de la langue aux situations

reelles de discours. De nos jours, la communication orale dans une langue

etrangere occupe une place tres importante. Meme si la necessite d’enseigner

1’oral a ete reconnue dans la didactique des langues et qu’on essayait de la

1

oeuvre pour surmonter leurs difficultes en situation de communication en classe de

c'est pouvoir etablir desa cette
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pratiquer depuis 1’apparition de la methodologie traditionnelle, il ne parait pas

possible de parler d’un vrai succes dans la pratique. Sur le plan didactique, la

didactique de 1’oral a toujours ete un domaine qui pose beaucoup de problemes

le statut de langue etrangere et il est parle seulement par un petit groupe de

ghaneens. Son usage est limite a F ecole, dans une moindre mesure dans le secteur

du tourisme. En tant que langue intemationale, le fran^ais facilite Fouverture sur

apprentissage suscite bien d’interets chez les hommes politiques, chez les

hommes d’affaires et chez les academiciens.

L’enseignement de la langue vise a faire acquerir a ses apprenants une

bonne connaissance de cette langue dans un but communicatif aussi bien a 1’ecrit

qu’a 1’oral. Selon Searle (1972: 261), l’enseignement d’une langue en milieu

institutionnel vise generalement a developper, chez les apprenants, la maitrise de

cette langue pour des fins communicatives orales ou ecrites. Sur le plan oral,

parler une langue, c’est adopter un comportement, accomplir des actes de langage

tout en respectant des regies complexes. Cependant, lorsque les apprenants

baignent dans un milieu plurilingue et que la langue apprise est une langue

etrangere comme c’est le cas des apprenants ghaneens, la maitrise ou encore la

pratique d’une telle langue etrangere devient un exercice souvent difficile.

Dans une telle situation, le role de Fenseignant consiste a proposer des

pratiques pedagogiques appropriees capables d’aider les apprenants a surmonter

leurs obstacles. Par ailleurs, selon Hymes (1984: 24), apprendre une langue,

2

aux interlocuteurs (Aydogu & Ercanlar 2017: 397). Au Ghana, le fransais occupe

le monde exterieur et favorise F integration intemationale. Des lors, son
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qu’elle soit seconde ou etrangere, c’est avant tout, acquerir une certaine

competence de communication dans cette langue. Neanmoins, cette competence

de communication n’est pas facile a developper lorsque 1’apprenant evolue dans

necessairement en interaction des systemes culturels ; 1’apprentissage d’une

langue ne peut, done, pas s’effectuer independamment du corollaire culturel. Une

necessairement 1’appropriation d’une autre culture, d’une autre fa?on de voir le

monde.

Ainsi, au Ghana, le fran^ais est enseigne comme langue etrangere dans un

milieu plurilingue ou la langue anglaise (langue officielle) coexiste avec une

multitude de langues nationales. Il est evident que 1’enseignement/apprentissage

du FLE au Ghana, tel qu’il est con^u a 1’heure actuelle, est centre sur 1’apprenant.

Bien que le fran^ais soit introduit depuis les annees 1950, nous observons une

quasi-absence de la pratique orale parmi les apprenants de cette langue. Malgre

communication spontanee en fran^ais demeure toujours un defi pour les

apprenants ghaneens. Neanmoins, dans les instituts universitaires de formation

des enseignants du Ghana ou la communication orale en fran^ais fait partie

integrate de 1’evaluation officielle a 1’examen, les etudiants sont tenus de

s’exprimer en cette langue. L’absence de pratique de production orate en classe de

FLE rend les futurs enseignants de 1’ecole normate de Somanya desempares.

3

un milieu plurilingue et pluriculturel. En effet, tout contact de langues met

six annees d’etudes a deux niveaux (college et secondaire), mener une

langue vehicule une culture et 1’apprentissage d’une langue implique
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Certes, puisque les apprenants de FLE n’ont pas souvent 1’occasion de

s’exprimer en fran^ais dans la salle de classe et en dehors de celle-ci, ils se sont

Confrontees aux difficultes liees au manque d’expression appropriee et/ou a

I’insuffisance de vocabulaire, ils ont tendance a se bloquer et par consequent

(compensatoires), non seulement pour resoudre cette situation de blocage, mais

aussi pour assurer la continuite d’un discours qui leur est impose.

En didactique des langues etrangeres, un lien fort semble exister entre les

concepts de «tache » et de « strategies car, lorsqu’il y a tache, 1’apprenant

« mobilise strategiquement les competences dont il dispose en vue de parvenir a

presentee par le CECR comme un processus necessaire pour la construction des

competences et la realisation de la tache et non pas comme un simple choix a

recommander. Comme 1’indique encore le CECR (2001: 106), «dans bien des

parcours d’apprentissage, il peut paraitre souhaitable, a un moment ou a un autre,

de concentrer 1’attention sur le developpement des strategies qui permettent

sd’accomplir tel ou tel type de taches comportant une dimension langagiere.

A ce propos, il y a eu parmi les chercheurs en education de langues pendant

les demiers siecles, un interet grandissant pour les strategies de communication ou

les strategies communicatives (Poulisse, 1993 ; Tomberg, 2009). Ce sont des

strategies a utiliser pour combler le vide au cours d’une communication orale. Ces

strategies peuvent etre soit, de caractere compensatoire, comme par exemple, le

4

un resultat determine» (CECR, 2001: 15). L’utilisation des strategies est

toujours confrontes a des difficultes de communication orale et ecrite.

n’ont d’autre alternative que d’employer des strategies echappatoires
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paragraphe, 1’altemance codique ou la demande d’aide, soit de caractere reductif,

message intentionnel (Poulisse, 1993 : 161). Elies peuvent aussi etre de caractere

interactif et viser a faire avancer une conversation par 1’aide ou 1’encouragement

des interlocuteurs (Tomberg, 2009 : 59).

D’ailleurs, la communication orale suscite un nombre important de blocages

chez les apprenants de langues etrangeres. Comme 1’affirment Cuq et Gruca

(2005: 179), 1’association «entre le verbal et le gestuel, les traits emotionnels et

1’implicite que vehiculent 1’oral et toutes les formes d’interaction sont autant de

facteurs qui complexifient le domaine et peuvent etre sources de blocage pour un

etudiant etranger». Les deux auteurs montrent clairement que la variete des

composantes de communication orale peut etre en effet a 1’origine de blocages.

Pour resoudre cette difficulte, de nombreuses recherches proposent 1’emploi de

demarches employees par un locuteur lorsque celui-ci est confronte a une

difficulte langagiere (Corder, 1983: 16), et qui lui permettraient d’atteindre son

but communicatif.

Selon Corder, ces strategies ont ete pendant longtemps vues comme des

etrangere. Il souligne egalement que les strategies utilisees par les apprenants

etrangeres en tant que moyens de communication et d’ouverture sur le monde, sur

5

comme par exemple d’eviter le sujet de la communication ou de restreindre le

erreurs commises par les locuteurs lorsqu’ils tentaient de s’exprimer en langue

connaissance du domaine traite de 1’interlocuteur. Les langues secondes ou

strategies de communication. Les strategies de communication sont des

dependent notamment des competences linguistiques mais aussi de la
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1’autre quel qu’il soit, permettent le contact et le developpement dans tons les

domaines. L’enseignement/apprentissage de ces langues devient une necessite ;

ainsi, leur maitrise a 1’oral, aussi bien en comprehension qu’en expression, doit

etre une finalite de cet enseignement/apprentissage. Dans 1’apprentissage d’une

communiquant que nous apprenons a utiliser peu a peu une langue. Le fait de

s’exprimer dans une autre langue nous permet d’etre en interaction avec d’autres,

de partager des idees, d’interagir dans un milieu scolaire ou social et de decouvrir

d’autres points de vue.

La communication est regulierement un des objectifs des apprenants de

langue et elle represente egalement un moyen et une fin pour les enseignants.

Dans ce processus la maitrise de la langue a 1’oral est sous-jacente a la question

de maitrise de la competence communicative et prend une importance cruciale

dans la mesure ou elle engage fortement 1’operation d’apprentissage. Cet

engagement devient de plus en plus delicat lorsque la langue est etrangere non

utilisee dans la famille ou dans les relations sociales. Nous avons constate, de par

notre modeste experience dans 1’enseignement secondaire et dans une etude

portant sur 1’interaction verbale en classe de fransais langue etrangere dans

certains lycees dans la municipalite de Sunyani, qu’un certain nombre

classe de fran^ais langue

etrangere et en dehors de la classe. Lorsqu’ils sont obliges de parler le franQais en

cours de langue franpaise, la majorite des apprenants font 1’effort de s’exprimer,

mais avec des difficultes qui sont parfois tres apparentes.

6

langue etrangere (LE), la communication joue un role tres important car, c’est en

d’apprenants ont des difficultes a s’exprimer en
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Ce constat a ete a 1’origine d’un travail de recherche de Tabellout (2016)

portant sur les strategies de communication que deploient les participants a

communiquer en classe afin de surmonter les difficultes de communication orale

qu’ils rencontrent lors d’un echange communicationnel avec leur enseignant ou

entre eux-memes. Selon Jordaens (1977: 14), les strategies servent a compenser

les lacunes en langue etrangere; « chaque fois que les problemes doivent etre

resolus, les strategies sont utilisees pour resoudre ces problemes le plus

rapidement possible. Les strategies ne peuvent etre appliquees que lorsque

quelque chose est reconnu comme problematique (notre traduction)». Ceci

signifie que les strategies devraient etre conscientes, a la difference des processus.

Etant donne la complexite des operations mises en jeu dans la communication, et

specialement en langue etrangere, il faut admettre qu’une partie d’entre elles doit

etre inconsciente et une partie consciente.

langue etrangere est tres difficile et la

competence a prendre en compte prend beaucoup de temps a developper » (Wells,

1985: 22). C’est parce que «le fait de parler implique une variete de processus.

Parler exige non seulement la connaissance du vocabulaire et de la grammaire,

mais aussi la negotiation efficace et 1’adaptation a differents contextes dans les

regies culturelies et sociales du cadre de la communication » (Wells, 1985: 22).

L’habilete pour communiquer a 1’oral en fran^ais langue etrangere chez les

apprenants ghaneens, semble etre une des activites qui exige beaucoup d’effort de

leur part, surtout quand ils sont des debutants dans 1’apprentissage. Ainsi, des que

1’apprenant apprend la langue etrangere, il devient automatiquement utilisateur de

7

Cependant, «parler dans une

© University of Cape Coast     https://ir.ucc.edu.gh/xmlui

Digitized by Sam Jonah Library



cette langue. Il devra done faire face aux obstacles et aux limitations propres a sa

blocages est de mettre en place des strategies de communication permettant ainsi

de reussir la communication orale.

A partir d’une etude pilote effectuee aupres des apprenants a Gbewaa

college of education, nous avons constate que malgre 1’effort que les enseignants

mettent en oeuvre pour developper la competence communicative des apprenants a

travers des nouveaux programmes, des anomalies persistent encore aux cours de

la production orale. Les apprenants de deuxieme annee, apres plusieurs annees

d’apprentissage du FLE, n’arrivent pas a s’exprimer de maniere naturelle et

spontanee. Ainsi, les apprenants se servent de differentes sortes de strategies de

communication dans leurs productions orales dans le but de mieux interagir en

classe de FLE. Toutes ces situations nous ont pousse a nous interesser aux

strategies de communication dans le domaine de la communication orale. En ce

sens, nous aliens analyser les echanges communicationnels des apprenants en

classe de FLE pour decouvrir les strategies qu’ils mettent en oeuvre afin de

communiques Neanmoins, e’est une tache complexe pour les enseignants des

langues etrangeres de faire parler leurs eleves dans un milieu ou ils rencontrent

peu la langue cible (Stolz, 2011: 7). D’ailleurs, la communication orale demeure

une competence oil 1’on retrouve un nombre important de blocages chez les

apprenants de langues etrangeres. Selon Bialystok (1990: 1):

8

langue approximative. Done, la maniere la plus efficace de surmonter ces
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que, lorsque nous nous exprimons dans nos propres langues, nous les faisons

mieux que dans les langues etrangeres.

Notre echantillon dans cette recherche est constitue de futurs enseignants

issus du departement de fran?ais de 1’Ecole Normale superieure de Somanya, au

Ghana oil le fran^ais est enseigne. Nous avons precisement choisi ce departement

parce qu’il est responsable de la formation des futurs enseignants en franpais

strategies de communication orale deployees en classe de langue pour surmonter

les difficultes de communication des futurs enseignants fran^ais dans cette Ecole

Normale. Les difficultes qui apparaissent dans une communication orale peuvent

se manifester au niveau de la production et de la comprehension.

Problematique de 1’etude

En notre qualite de professeur de FLE au niveau SHS de 2009 a 2012 a

difficultes auxquelles font face les apprenants de FLE au niveau de la

communication orale. De notoriete publique, les resultats enregistres dans la

connaissance des langues etrangeres au terme de KTenseignement secondaire

9

L’aisance et la fluidite avec lesquelles on navigue d’une idee a 
une autre dans sa langue matemelle, sont constamment brisees 
par une lacune dans sa connaissance d’une langue seconde. Les 

lacunes/blocages peuvent prendre plusieurs formes- d’un mot, 
d’une structure, d’une phrase, d’un marqueur de temps, d’un 
idiome. Les efforts de surmonter ces lacunes s’appellent des 
« strategies de communication ».

Nous sommes d’accord avec 1’acception de Bialystok, car, c’est evident

langue etrangere. Le travail de recherche que nous presentons ici vise les

Edinaman Senior High School, Elmina, nous avons remarque avec interet les
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sont extremement decevants chez la tres grande majorite des adolescents »

(Comblain & Rondal, 2001 : 10-11). Les apprenants de fran^ais au Ghana ne

peuvent pas s’exprimer a I’oral (Associates for Change, 2010 :32). Bien peu

fran?ais apres plusieurs heures de cours. Notre observation au niveau De 1’Ecole

Normale Superieure d’Amedzofe, aussi revele que les apprenants ont tendance a

deployer des strategies de communication pour assurer la communication orale en

classe de FLE.

Le constat qui nous pousse a faire cette etude est que les futurs enseignants

de FLE dans les Instituts universitaires de formation des enseignants du Ghana

utilisent des strategies de communication orale pour surmonter des lacunes

langagieres en frangais langue etrangere. Aussi, nous avons constate que la

majorite des etudes effectuees sur ce sujet n’etaient pas dans les instituts

universitaires de formation des enseignants mais plutot dans les lycees et les

universites. Ainsi, la question qui se pose est de savoir si 1’emploi des strategies

de communication, voire des « efforts de surmonter des lacunes » ameliore la

competence communicative des apprenants et contribue au deblocage de la parole

en classe. Afm d’examiner cela, il est necessaire de porter une attention

particuliere sur la progression au niveau des blocages survenus chez notre public,

futurs enseignants de FLE a 1’Ecole Normale Superieure de Somanya sur les

strategies de communication employees pour resoudre ces blocages en echange

communicatif.

10

d’entre eux sont capables de soutenir une petite communication improvisee en
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La problematique de notre etude s’inscrit dans le cadre des recherches

menees sur les productions orales en langue etrangere, plus specifiquement sur les

difficultes de communication orale et les moyens mis

surmonter. La question qui nous preoccupe, done, aujourd’hui et a laquelle nous

tenterons de repondre dans ce travail est de savoir quelles sont les strategies de

communication deployees par les participants (enseignant et apprenants) lors des

interactions dans la classe de fran?ais langue etrangere, pour surmonter les

difficultes et mener a bien la communication ?

Alors, 1’etude examine les strategies de communication orale deployees

dans les cours de production orale chez les apprenants ghaneens, precisement les

futurs enseignants de fransais dans les Ecoles Normales Superieure au Ghana.

Nous pouvons done remarquer que la production orale en FLE est I’une des

activites langagieres qui pose des difficultes aux apprenants ghaneens. En effet,

parler de fa^on spontanee et naturelie represente un grand defi aussi bien pour les

apprenants que pour les enseignants, qui sont responsables d’enseigner aux

apprenants les outils linguistiques appropries et de creer une atmosphere propice

pour la communication orale, parmi d’autres activites langagieres. Etant donne

1’importance de la communication orale dans le domaine de la didactique des

langues, il est pertinent que les enseignants de FLE doivent utiliser diverses

strategies d’enseignement permettant de mieux developper la competence de

communication chez les apprenants. Ceux qui ont moins d’experience dans la

pratique de la langue fran?aise, e’est -a- dire moins d’annees d’etudes, manquent

des repertoires linguistiques pour pourvoir communique efficacement. De ce fait,

11

en oeuvre pour les
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decommuniquerils plus de difficultes aont coursau

1’enseignement/apprentissage de FLE et alors recourent a 1’emploi de differentes

strategies de communication pour surmonter leur deblocage.

En revanche, ceux qui ont plus d’experience dans la pratique de la langue

fran^aise deploient toutes leurs competences linguistiques et interculturelies afin

de communiquer. L’experience que nous avons vecue lors de notre parcours

professionnel comme enseignant de fran^ais relie avec le point de vue des

professeurs dans les ecoles normales: ils indiquent que la production orale est

une des activites langagieres qui cause le plus de difficultes aux apprenants.

Objectifs de I’dtude

L’objectif general de cette etude est d’examiner comment les futurs

certain niveau, arrivent a resoudre une tache communicative precise en fran^ais

(sans 1’intervention d’enseignant) en utilisant des strategies de communication

orale. Dans ce travail, notre objectif specifique est d’etudier et d’analyser les

principales strategies de communication a 1’oral chez les futurs-enseignants de

FLE a 1’Ecole Normale Superieure de Somanya. Nous basant sur notre

problematique, nous essayerons d(e) :

1. identifier et categoriser les principales strategies de communication orale

utilisees pendant des productions orales en FLE chez les futurs

enseignants.

2. decrire les principales strategies de communication a 1’oral deployee par

les futurs enseignants pendant un cours de fran^ais.

12

enseignants de FLE a 1’Ecole Normale Superieure de Somanya, au Ghana, a un
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3. degager la frequence d’emploi des strategies de communication orale qui

peuvent aider les futurs enseignants en classe de FLE.

Questions de recherche

Une classe de FLE est un lieu ou les apprenants de langues mettent en jeu

leurs competences orales et ecrites. Cela etant, il y a des mesures pour assurer

une bonne competence orale a partir des strategies de communication. Dans cette

etude, notre problematique s’articule autour des questions de recherche suivantes :

1. Quelles strategies de communication orale deploient les futurs enseignants

de FLE pour contoumer des problemes langagiers, et/ou pour avancer une

conversation en FLE ?

2. Quelles categories de strategies de communication peuvent aider les futurs

enseignants a surmonter leurs difficultes en communication orale en FLE ?

3. Quelles sont les frequences de strategies de communication orale liees a la

production orale des futurs enseignants en deuxieme annee en classe de

FLE?

Hypotheses

Pour repondre a nos questions de recherche, nous avons propose trois

hypotheses qui sont les suivantes :

1. Nous supposons que des strategies de communication seraient a la

base de communication orale de futurs enseignants de FLE a 1’Ecole

Normale Superieure de Somanya.

2. Comme la classe de langue est par excellence le lieu favorable a la

communication, nous pouvons supposer que les strategies de

13
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communication orale deployees par les futurs enseignants des

plusieurs categories.

3. Nous postulons que les strategies de communication utilisees par les

futurs enseignants de FLE en classe seraient en frequence variee.

Justification du choix de sujet

A 1’instar des travaux deja cites, nous nous appuierons sur ceux portant sur

les communications orales en situation de FLE Porquier 1979, 1984, Dabene

1994, Alber & Py 1985, Kerbrat-Orecchioni, 1990, Vion 1992 et ceux portant sur

les strategies de communication, notamment ceux de Faerch er Kasper 1983,

Noyau 1984, Riley 1985, Giacomi et Heredia 1986, Oxford, 1990, Bange 1992.

Nous proposons d’etudier les strategies de communication des etudiants en classe

de FLE dans le contexte ghaneen. Au cours de la production orale en classe de

FLE durant notre etude pilote a Gbewaa college of Education, nous avons

constate que les futurs enseignants n’arrivent pas a communiquer a 1’oral d’une

maniere naturelie et spontanee mais, pour qu’ils restent dans la communication,

deploient des strategies pour pouvoir communiquer efficacement et effectivement.

Considerant la position geographique du Ghana par rapport aux pays

francophones qui 1’entourent et des efforts que font les autorites deploient afin de

promouvoir 1’enseignement/apprentissage du fransais, nous pouvons dire qu’il

n’y a pas vraiment d’amelioration par rapport a la communication orale ou ecrite

entre les apprenants ghaneens et leurs voisins des pays francophones. Notre etude

cherche alors a enqueter sur la competence strategique des futurs enseignants de

14

differents groupes lors de la production orale consisteraient en
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FLE a 1’Ecole Normale Superieure de Somanya. De plus, la communication orale

joue un role primordial chez les apprenants dans une classe de FLE, car elle est

immediate et situationnelle.

Finalement, nous sommes dans un monde ou 1’oral et ecrit sont tres lies et

ou de nombreux actes de notre vie quotidienne font appel, en meme temps, a nos

capacites orales et ecrites. Pinnel & Tochon (1997 :11), declarent que : « Pourtant,

1’oral est un soutien pour la lecture et 1’ecriture ». De plus, il est le lieu privilegie

d’expression de soi, et le premier lieu du developpement langagier. L’enfant se

developpe dans la mesure ou il a la competence de communiquer oralement. Cette

citation insiste sur 1’importance de 1’oral (expression orale). L’oral est une

pratique sociale tres pertinente a 1’homme. L’oral est une pratique fondamentale

non seulement dans 1’enseignement/apprentissage du fran^ais mais aussi au sein

de 1’ecole, quels que soient le niveau et la discipline, ainsi que dans la vie

personnelle, professionnelle et publique. Cette observation et Notre experience en

tant qu’enseignant justifient notre choix d’etude.

Delimitation du champ 1’etude

Cette etude porte sur analyse des strategies de communication orale des

futurs enseignants en classe de FLE a 1’Ecole Normale Superieure de Somanya,

s’agit d’un champ assez vaste, qui se donne a une analyse scientifique du systeme

de la comprehension orale et de la comprehension ecrite, des expressions orales et

des expressions ecrites. Elie est difficilement envisageable dans cette etude. Le

domaine de l’oral au niveau de 1’Ecole Normale Superieure porte sur 1’expression
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au Ghana. L’etude du concept de competence de communication montre qu’il
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strategies de communication orale et les marqueurs de strategies (Tijani, 2006 :

41) pour identifier les elements a analyser en fonction de leur frequence. Notre

etude s’oriente dans le cadre d’une etude ethnolinguistique de la classe. Plus

precisement, nous voulons mener la recherche aupres des apprenants de niveau

200. Nous avons choisi ce niveau comme population cible puisque les apprenants

de niveau 300 sont en stage pratique pour un an et ils sont hors du campus.

Limitation de 1’etude

exploratoire et analytique. Par cette etude, nous cherchons a savoir comment

futurs enseignants deploie-t-il les strategies de communication orale en classe de

FLE pour combler le vide dans une situation de communication et par consequent

faire des echanges en fran^ais. Ce type d’etude peut avoir un certain nombre de

lacunes. Son inconvenient majeur repose sur le fait qu’il devient souvent difficile

de generaliser le resultat pour couvrir toute la population de la recherche, car

1’echantillon n’est pas toujours representatif. De plus, chaque ecole dans la

population a ses propres particularites, ses besoins langagiers et ses aspirations.

Par exemple, ce qui se passe en classe a 1’Ecole Normale Superieure de Somanya

ne peut pas etre toujours le meme que celui de 1’Ecole Normale Superieure de

Gbewaa. On peut y avoir dans les deux ecoles, les memes pratiques

communicatives mais la maniere de les gerer peut faire la difference. Par ailleurs,

les chercheurs qui entreprennent une recherche exploratoire sont souvent obliges

.4

16

Pour atteindre nos objectifs, nous allons op ter pour une methode

orale et la comprehension orale. Ainsi, nous avons base notre etude sur les
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par ce type de recherche de travailler avec soit une seule classe, soit une societe,

soit une institution (Fraenkel & Wallen, 2006 cite par Edoh, 2015: 14).

Par notre observation, notre objet d’investigation est lie aux strategies de

communication orale au sein d’une classe de FLE, est systemique. Il se trouve

aussi dans d’autres lycees ghaneens et non seulement notre ecole cible pour

1’etude. Meme si nous n’allons pas generaliser notre resultat, nous esperons que

tous les instituts qui font le FLE au Ghana beneficieraient de cette recherche.

Alors, nous avons choisi pour notre etude, apres une longue reflexion, Ecole

Normale Superieure de Somanya, 1’une des ecoles la plus ancienne et qui est tres

riche en termes de ressources pedagogiques comme les manuels d’enseignement,

pour representer notre population cible. Nos instruments de collecte des donnees

ont egalement quelques contraintes. Nous privilegions le questionnaire et

1’observation (enregistrement audiovisuel) pour recueillir les donnees aupres de

ainsi que celui de 1’appareil enregistreur dans la classe, est comme une intrusion

chez certaines apprenantes et cela peut les intimider a ne pas se comporter

naturellement. Ceci explique qu’une presence d’une personne ou d’un element

etranger a la classe peut fausser, quelque part, la bonne observation et par la,

influencer meme les resultats. Pour minimiser 1’effet negatif de cet instrument, la

seance d’enregistrement est repetee a plusieurs reprises pour que les apprenants

soient habitues aux appareils et aussi a notre presence.

Dans 1’application de notre deuxieme instrument, 1’interview, l’enseignante

a qui cet instrument est destine pourrait modifier son comportement en nous

17

nos repondants. En ce qui conceme 1’enregistrement audiovisuel, notre presence
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dormant des reponses qui ne refletent pas exactement ce qui se passe chez elle.

Nous disons cela car, naturellement, 1’enseignante ne nous foumit pas ce qui est

negatif de sa part. Elle nous presente ce qui est positif pour ne pas sous-estimer

elle-meme, meme si le contraire est le cas. Ceci peut affecter la validite et la

fiabilite de notre resultat. Pour assurer la validite et la fiabilite de cet outil, une

etude pilote est fait dans une Ecole Normale Superieure autre que 1’Ecole

Normale Superieure ciblee pour 1’etude. Ceci a pour but de recomposer les

questions qui obligent notre repondant a nous foumir des reponses fausses, pour

limiter leurs effets negatifs sur notre travail. Nous acceptons le fait que les cours

retenu pour 1’analyse de notre etude devraient porter en grande partie sur 1’oral,

car nous cherchons a savoir comment les strategies de communication orale sont

employees en classe de FLE.

Definitions operatoires des termes cles

Afin d’analyser ce phenomene des strategies de communication orale dans la

classe de FLE, nous definissons les termes strategic, communication orale et oral.

Strategic

Le terme « strategie » : connait de nos jours une vogue sans precedent dans

plusieurs domaines de la vie sociale. Qu’est-ce done qu’une strategie et d’ou vient

cet interet pour les strategies de communication orale dans le domaine qui nous

conceme ? Outre son acception proprement militaire, les dictionnaires s’entendent

generalement pour definir la strategie comme etant, au sens figure, « un ensemble

d’actions coordonnees, de manoeuvres en vue d’une victoire » (Le Nouveau Petit

Robert de la langue fran^aise (2007: 2438), ou « I’art de planifier et de cordonner

18
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un ensemble d’operations en vue d’atteindre un objectif» (De Villiers, 1992).

Pour Gaonac’h (1987: 111), «il s’agit d’une notion reliee a celle de

meconnaissance, c’est-a-dire, a la connaissance qu’on a des processus en jeu dans

son fonctionnement». Cette definition affirme et met en exergue 1’influence des

capacites mentales a la gestion des processus d’apprentissage. Selon Veronique,

les strategies designent les moyens envisagees par 1’ensemble des apprenants de

etrangere» (Veronique, 2000: 408). Selon Cohen (1998: 23-26), le terme

«strategies» a, en fait, ete utilise pour designer des approches generales et des

actions ou techniques specifiques utilisees pour apprendre la seconde langue (LE).

d’apprentissage est un « ensemble d’operations et de ressources pedagogies,

planifie par le sujet dans le but de favoriser au mieux 1’atteinte d’objectifs dans

une situation pedagogique ». Pour Bogaards (1988: 89), « employer une strategic,

c’est agir pour atteindre un but determine ». Il faut egalement signaler qu’elle est

definie comme, « une sequence integree, plus au moins longue et complexe, de

procedures selectionnees

performance » (Cayo, 2016). Elie est dans ce sens un ensemble d’actions visant a

atteindre quelque chose de precis. Les strategies sont les moyens utilises par

1’usager d’une langue pour mobiliser et equilibrer ses ressources et pour mettre en

communication en situation et d’executer la tache avec succes et de la fa?on la

19

langue : «un locuteur pourvu de strategies qui lui permettent d’alimenter ses

oeuvre des aptitudes et des operations afin de repondre aux exigences de la

connaissances et de resoudre ses difficultes de communication en langue

en vue d’un but afin de rendre optimale la

En education, Legendre (1993: 1187), considere que la strategic
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plus complete et la plus economique possible-

(CECR, 2001: 48). Considerant toutes les definitions ci-dessus, nous pouvons

conclure que les strategies sont des demarches que 1’individu met en place pour

debloquer les difficultes auxquelles il/elle fait face pendant une situation de

communication en classe de FLE.

Communication orale

Selon Miyata (2004: 113), «la communication orale est un processus

d’apprentissage et de perfectionnement qui evolue tandis qu’on experimente les

techniques et les habiletes que Ton met ensuite a 1’epreuve, encore et encore,

devant de nouveaux auditoires. ». Dans 1’ouvrage du Ministere de 1’Education de

1’Ontario (2008: 2-3), il est indique que la communication orale est la plus

naturelie des formes d’expression, car la parole demeure le moyen de

communication le plus utile et le plus frequent dans la vie courante. L’enseigner

constitue une priorite pour tout enseignant conscient que la langue est un systeme

d’expression et de communication visant la croissance personnelle a 1’aide duquel

1’apprenant peut se construire une identite.

En fait, la communication orale lui sera indispensable tout au long de sa vie

pour interpreter et reagir a differents discours, pour nuancer les messages

vehicules dans des textes de tous genres et pour apprecier les realites linguistiques

et culturelles auxquelles il ou elle sera exposee. L’apprenant de FLE sait

message oral. En 1’aidant a developper ses habiletes d’ecouter et de prise de

parole a travers des activites stimulantes, authentiques et variees, 1’enseignant lui
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d’experience qu’il est important de bien s’exprimer et de bien comprendre un

en fonction de son but precis
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donne les moyens d’agir et de reagir dans toute situation de communication orale.

La communication orale dans une langue etrangere occupe une place importante.

Elie a toujours ete d’interet en psychologie du langage et en linguistique. Dans la

communication orale, les elements extralinguistiques comme «1’intonation

linguistique et expressive, les pauses d’insistance, les gestes et mimiques (...)

facilitent la comprehension des modalites de parole » (Courtillon, 2003: 56). La

communication orale est 1’un des elements cles de 1’apprentissage en classe de

FLE dans nos institutions scolaires au Ghana.

En fait, la communication orale a une influence a long terme sur la reussite

scolaire, sociale et personnelle de chaque apprenant de fran?ais langue etrangere

(FLE). Elie joue un role primordial dans un programme d’enseignement equilibre,

elle permet d’acquerir des competences dans toutes les matieres ducar

En plus, elle favorise le developpement de la consciencecurriculum.

phonologique et syntaxique, et 1’acquisition du vocabulaire et des structures

langagieres sur lesquelles s’appuient les apprenants pour comprendre, lire, ecrire

et communiquer en fran^ais.

L’oral dans 1’enseignement/apprentissage des langues

des nouvelles methodes1’emergenceAujourd’hui, avec

d’enseignement/apprentissage, une grande importance est accordee a l’oral. Selon

Robert (2002: 120), l’oral est:

Le domaine de 1’enseignement de la langue qui comporte 
1’enseignement de la specificite de la langue orale et son 
apprentissage au moyen d’activites d’ecoute et de production 
conduites a partir des textes sonores si possibles authentiques.

21
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production de la parole est la base de la communication orale. L’oral, manifeste

par la parole, est marque par des pauses, hesitations, reprises, ruptures et le

changement du debit mais il contient aussi le non verbal qui est tres important par

exemple les gestes, les regards et les expressions du visage qui peuvent exprimer

des idees. C’est ce qu’affirment Garcia-Debanque et Plane (2004): «l’oral est une

production corporelle, dans son fonctionnement phonetique mais aussi par

1’activite physique d’accompagnement, mimique et gestuelle, dont elle ne peut

etre separe, ni dans son rythme, ni dans son intensite ». C’est-a-dire que l’oral est

a la fois une production corporelle et verbale. Quant a Trendel (2008: 29), l’oral a

un multi-usage que 1’individu utilise pour exprimer ses idees et ses sentiments,

communiquer et batir des relations avec les autres, «l’oral est defini comme un

moyen privilegie de communication permettant la relation entre les individus, et

comme un moyen d’expression de la pensee et des affects.

Cependant, 1’etre humain est concretement dote d’un ensemble d’organes de

parole, (langue, cordes vocales, levres, fosses nasales etc.), appele appareil

phonatoire, lui permettant de produire differents types de son, appele aussi

phoneme, constituant la chaine parlee (parole). Cette demiere forme le message a

transmettre a un auditeur dans le but de communiquer et d’exercer une influence

sur lui. Halte et Rispail (2005: 13), soulignent que :
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la langue parlee renvoie a celui la parle : tous les aspects de la 
parole denoncent leur auteur, les choix lexicaux et syntaxiques 
certes, mais tout autant les elements paraverbaux, 
suprasegmentaux comme 1’intonation, les elements prosodiques

Cela signifie que grace aux supports authentiques, la pratique de 1’ecoute et une
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syntaxiques et gestuels, sur ses elements prosodiques qui reposent essentiellement

sur la maniere de parler, sur les modulations de sa voix et meme par les themes de

ses conversations ; cela indique chacun a sa maniere de parler, de dire et de

representer le reel dans une situation de communication (Latreche, 2015 : 15).

Cela signifie que 1’oral est present dans toute la vie de 1’individu, il 1’implique

entierement, il represente 1’expression de soi et en consequence son reflet, son

apparence et sa maniere d’exister, son corps et sa voix ; il est son caractere, sa

determination d’oser et de parler, ses aspects affectifs et identitaires. L’oral

permet aussi a 1’individu de construire sa personnalite et de renforcer sa position

sociale au sein du groupe auquel il appartient.

En didactique des langues, l’oral designe «le domaine de 1’enseignement

de la langue qui comporte 1’enseignement de la specificite de la langue orale et

son apprentissage au moyen d’activites d’ecoute et de production conduites a

partir de textes sonores, si possibles authentiques » (Robert, 2008 : 156). L’oral

est ce qui permet 1’echange avec 1’autre par le biais de la voix par opposition a ce

qui est ecrit. Selon Robert, ce terme sous-entend a la fois le langage, la langue, la

parole, la pensee, 1’interaction, la conversation et le discours. Depuis 1’avenement

competence que les

apprenants doivent progressivement acquerir pour 1’employer aux divers echanges

dans la langue etrangere. Dans ce cadre, l’oral sert comme un echange

23

et bien entendu les contenus discursifs eux-memes (dis-moi de 

quoi tu paries et je te dirai qui tu es...).
L’oral evoque son auteur, il le trahit, a travers ses choix lexicaux,

du CECR (2001), l’oral devient plus que jamais une
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communicationnel entre un emetteur et un destinataire dans une situation de

communication.

A partir de ce qui precede, on peut conclure que 1’oral evoque un concept

complique et, par consequent, ne peut etre reduit a une simple transmission d’un

dispositif tres complexe (appareil

phonatoire), ni par une simple reception auditive. Il est ce phenomene naturel

existant depuis 1’existence, un element tres important dans la construction des

relations humaines, determinantes dans la vie d’un individu, car il 1’implique, le

reflete et le represente ; il est 1’expression de soi, de son caractere, de ses aspects

affectifs et identitaires ; il permet la construction de sa personnalite, et le

renforcement de sa position sociale, par oral, sa maniere de parler et d’ecouter,

1’orchestration de 1’ensemble des comportements et competence langagieres,

linguistique et communicationnels (Latreche, 2015: 15).

Organisation du travail

Notre etude est repartie en cinq chapitres. Le premier chapitre a introduit le

cadre general de 1’etude, la problematique, les objectifs, les questions de 1’etude,

les hypotheses et les definitions operatoires des termes cles. Le deuxieme chapitre

est consacre au cadre theorique et a la revue de la litterature de la recherche sur

lesquels s’appuient les strategies de communication orale en classe de fransais

langue etrangere. Les principaux concepts y ont presentes et expliques. L’objet de

cette partie est d’introduire toutes les notions essentielles de cette recherche a

savoir la notion de communication, la competence de communication, la notion
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message sonore, confectionne par un

par sa force de convaincre, d’exercer une influence sur les autres, par
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des strategies de communication et enfin les etudes empiriques. Nous y

presentons, d’abord les differentes classifications de strategies de communication

et Kasper (1980a), Noyau (1984), Riley (1985), Giacomi et Heredia (1986), et

Bange (1992), puis la typologie de strategies retenue dans le cadre de cette

recherche et les marqueurs de strategic.

Le troisieme chapitre porte sur la methodologie de 1’etude. Dans cette

partie, nous definissons le public cible, le lieu de 1’enquete, les methodes

d’echantillonnage, les instruments de collecte des donnees, le cadre de collecte

des donnees et la methode d’analyse des donnees aussi que les dispositifs

d’enregistrements (verbalisation) et le questionnaire. Nous consacrons le

quatrieme chapitre a la presentation et a 1’analyse des donnees recueillies. Enfin

le cinquieme chapitre expose les grandes lignes des implications et les

recommandations et d’une conclusion generale.

Conclusion partielle

Ce premier chapitre de 1’etude qui est la partie introductive, presente le

cadre general du travail en identifiant les raisons pour lesquelles le probleme

central de 1’etude est important. Nous avons place le sujet de recherche intitule :

analyse des strategies de communication orale des futurs enseignants en classe de

Ghana, dans son contexte ethnolinguistique et psycholinguistique en precisant les

points de la problematique, les objectifs, les questions de recherche et les

25

en langue etrangere selon les recherches effectuees par des auteurs comme Faerch

frangais langue etrangere (FLE) a VEcole Normale Superieure de Somanya, au

perspectives didactiques de 1’etude. Ce dernier chapitre est suivi des
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hypotheses. Nous avons aussi delimite le sujet de recherche pour en presenter

certaines limitations et enfin nous avons aborde la definition des termes cles

relatifs au sujet. L’organisation generale de 1’etude, suivie d’un bref resume du

chapitre introductif, marque la fin de ce chapitre. Le chapitre suivant porte sur le

cadre theorique et la revue de la litterature de 1’etude.

26
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CHAPITRE DEUX

CADRE THEORIQUE ET REVUE DE LA LITTERATURE DE LA

RECHERCHE

Introduction

Dans cette partie theorique, nous allons montrer la forte relation qui existe

entre la theorie et la pratique pour mener a bien une recherche scientifique. La

premiere partie de cette recherche consiste en un cadre theorique et conceptuel qui

vise a definir les differentes notions utilisees tout au long de ce travail et a les

mettre en relation les unes avec les autres afin d’aboutir a un raisonnement

coherent. Ce cadre theorique est issu de la synthese de nombreuses contributions

de la litterature scientifique. Avant de jeter la lumiere sur la signification de

strategies de communication orale dans situation de FLE, nous avons juge

opportun de dormer quelques definitions et de mettre en exergue differentes

notions qui ont une relation avec le sujet tels que: la strategic, 1’interlangue, les

strategies de communication, la competence, 1’oral,). Ensuite, nous presenterons

les composantes de la competence communicative a savoir la comprehension et la

production orale et la production ecrite. Enfin, nous presenterons la typologie des

strategies de communication et la comprehension ecrite en classe de FLE. Les

strategies de communication orale en FLE fait 1’objet de notre travail de

recherche. Nous presentons dans ce deuxieme chapitre, le cadre theorique ou nous

allons mettre en lumiere les theories cognitives et psycholinguistiques qui sous-

tendent notre travail de recherche et nous allons faire la revue de la litterature.

27
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Cadre theorique

Cette partie theorique delimite le champ de la reflexion, tout en expliquant

les approches et les prises de position adoptees au cours de 1’etude. C’est ainsi

que, dans ce chapitre, le choix du cadre theorique et la theorie sont bien justifie

ainsi que les travaux anterieurs de 1’etude. Par la suite, les notions differentes sont

definies par rapport a la didactique des langues et d’autres disciplines

scientifiques. Le chapitre se termine par une conclusion partielle. La revue de la

litterature sur les strategies de communication nous permettra enfin de decrire

communication dansdispositifs d’utilisation de laquelques

1’enseignement/apprentissage des langues.

strategies deorale dans le cadre de 1’utilisation descommunication

communication en tant que moyens deployes pour les taches de communication

au cours des activites de classe.

Notion de communication orale

Le mot “communication” est, de nos jours, employe dans divers domaines.

Que ce soit en science, en linguistique ou en didactique, dans les mass media ou

dans les rapports en entreprise, le mot “communication” s’utilise pour signifier

diverses realites. Pour Winkin (1981: 13), ce mot est devenu « un invraisemblable

fourre-tout ». En effet, “communication” apparait desormais comme un mot a la

mode qui s’applique a divers champs: on parle alors des sciences de

communication, de communication technologique, communication par Internet,

communication de masse ou, encore, de communication en entreprise. Selon le

dictionnaire historique de la langue franpaise, Le Robert, (1998: 123), le concept
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Ainsi, nous allons definir la

© University of Cape Coast     https://ir.ucc.edu.gh/xmlui

Digitized by Sam Jonah Library



de « communication » apparait a la fin du Xllleme siecle et au debut du XlVe

commun, echange de propos, action de faire part ». A partir de ces significations

generales, le sens du mot « communication » evolue en fonction du temps afin de

designer non seulement faction de communiquer, mais aussi les rapports entre les

communication reflete une interaction qui se base sur deux enonciateurs, 1’un qui

envoie un message et 1’autre qui le re^oit. Cette dimension place les participants

comme des partenaires actifs dans un espace interactif ou le principe de la

reciprocite est le suivant: un emetteur exerce une influence sur un recepteur qui

reagit et repond, provoquant egalement une influence sur 1’emetteur. C’est par la

prise en consideration d’autrui que, les interlocuteurs communiquent en

s’adaptant 1’un a 1’autre. Ainsi se construit la communication dans cet afflux

d’influences et d’ajustements reciproques.

La communication est une condition de la vie humaine et le ciment de

1’organisation sociale. Elie est primordiale dans la mesure ou elle determine la

connaissance que 1’etre humain a de son univers. A 1’heure actuelle, le mot

« communication » est apparu dans plusieurs domaines des sciences humaines

telles que la linguistique et la didactique. Ce mot sert a designer de nombreuses

realites. Face a cette multitude d’usages de « communication », il est necessaire

de commencer par certaines definitions relatives a notre domaine de recherche,

particulierement celui de la didactique de 1’enseignement des langues etrangeres.

Pour Watzlawick, Helmick & Jackson (1979: 186), «on ne peut pas ne pas
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siecle et vient d’un verbe latin«communicare» qui veut dire: «mise en

etres humains, les animaux et meme les machines. En plus, le concept de

© University of Cape Coast     https://ir.ucc.edu.gh/xmlui

Digitized by Sam Jonah Library



communiquer » ; cela veut dire que le langage est consubstantiel a 1’etre humain

et qu’en plus du langage, nous pouvons communiquer aussi par notre attitude

rimprimerie, la communication est devenue a la fois 1’outil et 1’objet de toutes les

situations de la vie sociale, professionnelle, civique et personnelle de chacun de

nous. Bayion et Mignot (1999: 10), considered que «1’homme est par nature un

etre de communication ». Une telle constatation nous conduit a considerer la

communication comme un processus permanent dans la vie de tous les jours.

D’apres le dictionnaire universel francophone (1997 : 257), par exemple, le mot

“communication” signifie, entre autres :

communiquer, a la relation entre les objets ou les personnes qui communiquent,

mais aussi a 1’objet meme de communication. Elie signifie d’abord faction de

communiquer quelque chose ou de transmettre un message a quelqu’un. Dans

cette perspective, communiquer consisterait, done, a dire quelque chose ou a

parler a quelqu’un.

Selon Perrenoud (1994 : 13,18), la communication dans 1’espace de classe

30

« 1. Action de communiquer, de transmettre quelque chose a 
quelqu’un .... 2. Ce qui est communique... 3. Fait d’etre en 
relation avec quelqu’un, quelque chose... 4. Social, ensemble 
des phenomenes concemant la possibility pour un sujet, de 
transmettre une information a un sujet, de transmettre une 
information a un sujet, par le langage articule ou par d’autres 
codes...

est consideree comme etant «une modalite de realisation du curriculum [...] une

corporelle, nos gestes, nos mimiques, entre autres. Grace a 1’ecriture et

a Faction deAinsi, “communication” fait reference non seulement
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modalite d’exercice du metier d’enseignement et du metier d’eleve [...] ». La

communication est done, 1’outil indispensable qui permet a 1’enseignant de

planifier et de realiser les differentes activites pedagogiques avec ses apprenants

(lire un texte, ecrire un paragraphe, exprimer oralement un avis, etc.) a travers

lesquelles ils s’approprieront les savoirs, notamment les langues etrangeres. Pour

sa part, Cicurel (2005: 1), considere qu’«etre expose a la langue dans le cadre

d’une classe comporte des points communs: un processus instructionnel

programme, des routines pedagogiques, une organisation de la parole et de la

communication». Cela veut dire que la langue est a la fois objet et outil

d’enseignement. En effet, 1’enseignant utilise la communication orale et

partiellement la communication ecrite dans les differentes situations didactiques

incluses dans le processus d’enseignement/apprentissage d’une langue etrangere

(expliquer, donner une consigne, etc.). Par le biais du langage 1’enseignant pose

des questions a ses apprenants, il leur donne des consignes et il interagit avec eux.

Ainsi, Altet (1994: 3), definit 1’enseignement comme, «un processus

interpersonnel intentionnel, qui utilise essentiellement la communication orale, le

reussitefavoriser la dedialogiquediscours moyens pourcomme

1’apprentissage ». Le dictionnaire de linguistique et des sciences du langage de

Dubois

« communication » :
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La communication est 1’echange verbal entre un sujet parlant, 
qui produit un enonce destine a un autre sujet parlant, et un 
interlocuteur dont il sollicite 1’ecoute et/ou une reponse 
explicite ou implicite «selon le type d’enonce». La

(1994: 94), proposent egalement une definition deet al.
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lecommunication est

participants a la communication (acteurs de la communication ou sujet parlant qui

produit 1’enonce), la situation de communication (defini par les participants a la

communication, le role qu’ils prennent pendant la communication, et le contexte

situationnel), le statut de communication (defini par la distance sociale, ou

intersubjective entre le «je» sujet parlant et ses interlocuteurs, et aussi par la

maniere dont «je» envisage son enonce). Selon Moirand, (1982: 9-10), la

communication designe « un echange interactionnel » entre les individus dont les

roles sont determines par le contexte de la communication, et «1’echange qui se

realise a travers 1’utilisation de signes verbaux et non verbaux ». Dans une

communication, les roles du locuteur et du recepteur du message soit changent

tour a tour entre les interlocuteurs, soit restent exclusivement sur une personne.

processus dynamique, interactif, interpretatif et de non-retour qui a lieu, par le fait

meme d’exister, dans un contexte physique et social, au cours duquel les gens

attribuent un sens a une conduite verbale et non verbale, peu importe qu’elle soit

intentionnelle ou non deliberee, consciente ou non consciente ».

A travers les definitions susmentionnees, on aper^oit que la communication

est examinee dans le cadre du contact humain : elle met une personne en contact

avec quelqu’un d’autre et transmet un message par le langage parle en fonction du
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Sur le plan 
cours duquel la

intersubjective.

psycholinguistique, c’est le processus au 
signification qu’un locuteur associe aux sons est la meme que 
celle que 1’auditeur associe a ces memes sons.

Dans ce sens, la communication contient trois elements principaux : les

Samovar et Porter (1994: 8), considered la communication comme «un

© University of Cape Coast     https://ir.ucc.edu.gh/xmlui

Digitized by Sam Jonah Library



role des participants dans un contexte au sein duquel la communication se passe.

Effectivement, il est impossible de ne pas communiques L’objectif ultime de la

communication est de parvenir a une intercomprehension qui laisse les individus

s’unir dans les communautes. La communication, selon Watzlawick et al. (1979:

186), est consideree comme «une condition sine qua non de la vie humaine et

d’ordre humain », qui permet de maintenir 1’equilibre et 1’harmonie du groupe

d’informations ou de connaissances entre interlocuteurs par le langage parle ou

d’autres codes, une activite a travers laquelle les individus visent a se comprendre

et a s’influencer dans la societe. Dans 1’enseignement des langues etrangeres, la

communication est connue a travers les trois elements que sont les apprenants, la

situation d’apprentissage et la langue a apprendre. La communication fait

reference egalement a 1’objet meme de la communication, c’est-a-dire au message

transmis lors de Paction de communiques

Enfin, la communication renvoie a la fois au fait d’etre en relation avec

quelqu’un et a la transmission de message par le langage articule ou par d’autres

codes (Tijani, 2006: 62). Ce sont ces deux demieres acceptions du mot

“communication” qui nous interessent dans le cadre de notre travail. Ce dont il

est question, a travers ces acceptions, c’est surtout 1’aspect social, humain, de la

communication. La communication est done, sur le plan social, la mise en contact

entre deux ou plusieurs personnes. Sur le plan physiologique, elle constitue la

possibility pour un individu de transmettre un message a un autre individu ou a
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d’autres personnes a travers le langage parle ou d’autres codes, ce qui nous

humain. Ainsi, la communication represente une activite de transmission
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renvoie a la notion de communication humaine. Associees a 1’emergence du

theme de la communication, les notions de repertoire et de competence de

communication, maintes fois definies par Hymes (1972: 6), sont frequemment

employees en didactique des langues.

Hymes (1972: 6), a postule toujours que “ les fonctions remplies par la

communication langagiere en classe constituent un cas particulier de la question

generale de Vetude du langage dans le contexte social ”, Les notions de

repertoire communicatif et de competence communicative sont centrales pour une

ethnographic de la classe. A la suite des travaux de Gumperz et Hymes (1972),

d’autres chercheurs se sont interesses a differentes proprietes des echanges quand

on parle de la face a face; c’est systematiquement les echanges oraux ; tout

a 1’interferencecontextualisationindices departiculierement etaux

conversationnelle. Cela a conduit a aborder la communication interethnique

(Gumperz, 1989a), lieu privilegie des incomprehensions et des malentendus qui

surgissent entre les interlocuteurs. Quand il y a divergences ethniques, la

difficulte de communication et de comprehension s’instaure d’ou I’echec de

conversation et de negotiation. Pour Gumperz toujours, I’echec des processus de

negotiation conversationnelle dans le dialogue natif et non-natif tient au recours a

des strategies rhetoriques differentes de part et d’autre, et a 1’impossibilite de

negocier un arriere-plan commun pour la comprehension, c’est-a-dire un systeme

negocie de conventions de contextualisation.

Selon Hymes (1972), les notions de competence de communication et de

repertoire communicatif s’interappuient. La competence de communication
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renvoie essentiellement a des regies d’emploi et d’interpretation de performances

verbales et non verbales situees (comment entendre une interrogation, prendre la

parole, faire une allusion, eviter de blesser verbalement etc.). Pour Gumperz

(1989a), «l’usage de la langue depend de la culture, de la sous-culture et de

normes propres au contexte ayant un role actif tant dans le choix des options

communicatives que dans 1’interpretation de ce qui est dit». C’est-a-dire que la

langue et la culture sont indissociables. On ne peut pas apprendre une langue sans

pour autant apprendre sa culture et ce pour mieux communiquer et etablir des

echanges conversationnels et communicatifs efficaces, A ce stade, nous allons

discuter la notion de competence en classe de FLE.

Notion de competence en classe de fran^ais langue etrangere

Les travaux de Hymes ont beaucoup inspire la didactique des langues et ont

servi de base theorique a 1’emergence, a la fin des annees 1970, d’une nouvelle

methodologie : 1’approche communicative qui

d’enseignement. Avec 1’avenement de cette nouvelle approche, 1’enseignement

d’une langue etrangere vise principalement a developper chez 1’apprenant une

competence de communication dans cette langue. La notion de competence de

communication a contribue, a son tour, a 1’emergence de la question des strategies

de communication (Veronique, 1992: 7). Rappelons que le rejet du couple

competence/performance, par Hymes, a entraine des reflexions qui ont contribue a

la naissance de cette notion. En effet, 1’apprenant doit etre, non seulement,

capable d’utiliser des enonces grammaticalement corrects et comprehensibles
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a bouleverse les pratiques

© University of Cape Coast     https://ir.ucc.edu.gh/xmlui

Digitized by Sam Jonah Library



adaptees a la situation socioculturelle mais aussi comprendre et interpreter le

discours du locuteur natif.

Cependant, il arrive que 1’apprenant eprouve certaines difficultes a

communiquer avec son interlocuteur puisque certaines composantes necessaires a

la communication lui echappent. Face a une telle situation, le recours a des

demarches pour resoudre ce deficit devient alors inevitable. Ces demarches sont

communication s’est manifesto essentiellement dans plusieurs travaux portant sur

la communication en langue non matemelle notamment dans la communication

exolingue (Porquier, 1979: 39-52). Dans la partie suivante, nous allons decrire et

expliquer 1’approche communicative qui a un lien etroit avec la communication.

Approche communicative

L’enseignement/apprentissage des langues de nos jours se fait sur la base de

1’approche communicative, qui a vu le jour au debut des annees 70 ou la

construction de la communaute europeenne se mettait progressivement en place.

Comme les autres methodes, 1’approche communicative (AC) s’est developpee en

reponse aux methodes visuelle et audio-orale et au contexte socio-historique

duquel elle emerge. Face aux echanges croissants et au besoin croissant de

communiquer, le conseil de 1’Europe a reflechi a la necessite de la mise en place

d’une methodologie qui favorise un enseignement le plus efficace qui soit, « a la

hauteur des nouveaux besoins » (Martinez, 1996 : 69). C’est-a-dire, il indique ici

que la ndcessite d’apprendre des langues ou une langue etrangere prend de

1’ampleur en raison d’un besoin croissant de communiquer avec des locuteurs
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appelees strategies communicatives. L’interet accorde aux strategies de
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d’enseignement mais une theorie de 1’enseignement des langues parce que c’est

(Bailly & Cohen, 2005),

communications que les apprenants peuvent raconter en se basant sur la vie reelle.

Les simulations peuvent etre utilisees dans les dialogues et jeux de role. Les

apprenants se mettent de cette fa^on directement dans une situation ou ils utilisent

la langue et cela les prepareront a d’autres moments ou ils auront besoin

d’interagir en dehors de 1’ecole. Selon Cuq (2003: 24), «l’approche
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un courant de penser. L’approche communicative, selon la definition generale de

natifs ou avec des voisins. L’approche communicative est une methode

communicative s’applique aux dispositifs de choix methodologiques visant a

est un terme de la didactique des langues correspondant a une 
vision de 1’apprentissage basee sur le sens et le contexte de 
Fenonce dans une situation de communication. Cette approche 
s’oppose aux visions precedentes s’attardant davantage sur la 
forme et la structure des langues que sur le contexte. (...) Dans 

i

l’approche communicative, il ne s’agit plus de s’attarder sur des 
structures grammaticales a apprendre par coeur, mais avant tout 
sur le sens de la communication. (...). Ainsi, le cours de langues 
n’est plus un cours magistral oil seul 1’enseignant detient le savoir 
et la bonne reponse. Il devient une seance interactive ou le 
contexte de la communication est mis en valeur. De plus les 
supports etudies ne sont plus crees artificiellement pour la classe 
avec le nombre exact de structures a assimiler ainsi ils sont 
choisis parmi une source vaste de documents authentiques 
(extraits litteraires, articles de joumaux, emissions de radio, clips 
de video, etc.)

En utilisant cette approche, on obtient de vraies situations de
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developper chez 1’apprenant la competence a communiquer ». Dans 1’approche

communicative, 1’apprentissage des langues n’est pas seulement de connaitre la

syntaxe ou la norme de la grammaire mais elle s’interesse a la communication,

c’est-a-dire au sens de la communication. L’approche communicative donne la

liberte a 1’apprenant de ne pas se concentrer seulement sur une seule reponse dans

laquelle il est limite, mais d’etre capable de choisir entre plusieurs reponses

possibles selon le message qu’il veut faire passer.

Dans 1’approche communicative, le cours cesse d’etre un cours magistral au

cours duquel 1’enseignant est le seul detenteur du savoir, mais plutot un cours

interactif, c’est-a-dire qu’il y a un echange dans la classe de langue entre

1’enseignant et 1’apprenant, entre 1’apprenant et 1’enseignant et entre les

apprenants eux-memes (Berard, 1991: 33). L’approche communicative prend

surtout en compte les besoins de 1’apprenant d’ou sa concentration sur celui-ci. Il

s’agit de rendre 1’apprenant le plus responsable et autonome possible de son

apprentissage. Dans l’approche communicative, la langue source est seulement

necessaire pour faciliter la comprehension. L’approche communicative demeure

l’approche la plus efficace dans la maniere les apprenants entendent regulierement

la langue et ensuite la met en pratique a travers les interactions dans les jeux de

roles et les activites en petits groupes.

En outre, l’approche communicative promeut 1’apprentissage en contexte.

C’est pourquoi, elle n’admet pas 1’apprentissage des mots de fa?on isolee et par

coeur. Au contraire, les mots sont employes dans des phrases afin de permettre a

1’apprenant de cemer son contexte d’emploi. L’approche communicative met

38
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done 1’accent sur 1’intensification de la pratique communicative a travers des

activites communicatives. L’approche communicative a une dimension sociale.

Dans ce sens, elle accorde une grande importance aux relations sociales, e’est-a-

dire aux echanges dans la classe de langue. L’apprenant n’est pas un individu

passif a qui il faut transmettre le savoir. Il est desormais un acteur actif qui prend

part a la construction de son apprentissage. Le CECR (2001 :2), decrit les

caracteristiques de toute forme d’usage et d’apprentissage d’une langue ainsi :

uncomme
une

etrangere est de faire acquerir une « competence communicative » dans cette

langue. La classe doit etre le lieu ou l’apprenant s’approprie, non seulement un

savoir linguistique, mais aussi des savoir-faire langagiers qui lui permettront de

realiser des objectifs, tout en s’adaptant au contexte social et culturel de

1’echange. En plus, dans les annees 70, l’approche communicative voit le jour des

reajustements de conceptions theoriques reliees a la communication en langue
39

les actions accomplies par des gens qui, 
acteurs sociaux, developpent 

competences generales et, notamment 
communiquer langagierement. Ils mettent 
competences dont ils disposent dans des contextes et des 
conditions variees et en se pliant a differentes contraintes afin 
de realiser des activites langagieres permettant de traiter (en 
reception et en production) des textes portant sur des themes a 
1’interieur de domaines particuliers, en mobilisant les strategies 
qui paraissent le mieux convenir a 1’accomplissement des taches 
a effectuer. Le controle de ces activites par les interlocuteurs 
conduit au renforcement ou a la modification des competences.

Depuis des annees, on dit que 1’objectif de 1’enseignement d’une langue

L’usage d’une langue, y compris son apprentissage, comprend 
comme individus et 

ensemble de 
competence a 

en oeuvre les
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etrangere. En mettant en evidence «I’inefficacite des capacites de communication

de leurs eleves (constat des enseignants) en fin de parcours d’apprentissage, des

qu’ils quittaient la salle de classe audio-visuelle... » (Moirand, 1990: 15). De ce

fait, un nombre de philosophes du langage, linguistes et sociolinguistiques, ont

accorde une place importante au role de la «pratique sociale du langage »

action sur 1’autre » (Searle, 1972; Austin, 1971). C’est d’ailleurs la ou la theorie

dichotomieChomsky floue, fameusede reste avec sa

« competence/performance », pour rendre compte d’un usage reel de la langue a

apprendre comme 1’evoque (Hymes, 1984). Il est necessaire, selon nous,

d’aborder aussi une nouvelle tendance dans 1’enseignement des langues vivantes

est en quelque sorte la releve de 1’approche communicative. A ce stade, nous

allons discuter brievement 1’approche ou la perspective actionnelle.

L’approche ou la perspective actionnelle de 1’enseignement/apprentissage des

langues etrangeres

11 est necessaire selon nous, d’aborder une nouvelle tendance dans

1’enseignement des langues vivantes en general et 1’enseignement de 1’oral en

particulier : l’approche actionnelle, qui est en quelque sorte la releve de

l’approche communicative. L’approche actionnelle suit 1’AC depuis le milieu des

annees 90, dans le Cadre Europeen Commune de Reference (CECR) pour les

langues de 2001, qui en est 1’un des principaux vecteurs. Dans cette approche,

1’apprenant est considere comme des acteurs sociaux qui realisent ces taches dans
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en general et 1’enseignement de 1’oral en particulier, l’approche actionnelle, qui

(Gumpers et Hymes, 1972; Labov, 1972), considerant le langage comme «une
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des situations donnees afin de parvenir a 1’objectif vise. La perspective actionnelle

considere avant tout, Fusager et 1’apprenant d’une langue comme des acteurs

sociaux ayant a accomplir des taches (qui ne sont pas seulement langagieres) dans

des circonstances et un environnement donne, a Finterieur d’un domaine d’action

particulier. Cette action doit susciter 1’interaction qui stimule le developpement

des competences receptives et interactive. En d’autres termes, les activites

langagieres permettent a 1’apprenant d’ecouter, de comprendre et de produire des

textes portant sur des themes a Finterieur de domaines particuliers. Le controle de

des competences.

Les actes de parole dans la perspective actionnelle sont organises en sorte

qu’ils se realisent dans des activites langagieres, qui sont a la base d’actions en

contexte social qui seules fait sortir leur (les actes de parole) vraie signification. Il

y a un accent sur des taches a effectuer dans la mesure ou Faction resulte de la

mobilisation des differentes strategies qui paraissent la plus convenable a

Faccomplissement de ces taches. La perspective actionnelle prend done aussi en

compte les ressources cognitives, affectives, volitives et Fensemble des capacites

que possede et met en oeuvre 1’acteur social (1’apprenant). L’enseignant de

des taches ou des activites qui n’ont pas seulement des visees communicatives

mais aussi qui introduiront la langue et la culture en tant qu’instrument d’action

sociale. C’est pour dire que, l’enseignant aide 1’apprenant a produire ses propres

documents pour realiser son projet. Les competences de 1’apprenant reposent sur

41

ces activites par les interlocuteurs conduit au renforcement ou a la modification

Fapproche actionnelle prepare et dispense des cours en faisant Fapprenant faire
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les savoirs, savoir-faire et savoir etre qu’il possede, ainsi que sur ses savoir-

apprendre. Pour nous, la plupart de ces elaborations de la perspective actionnelle

ne sont pas de nouveautes en tant que telles. Mais didactiquement parlant, elles

remplissent les lacunes laissees par 1’AC puise que 1’AC n’offre pas de didactique

elaboree.

En conclusion, selon la perspective actionnelle, la tache est au coeur de

1’apprentissage des langues etrangeres. Pour accomplir une tache, les apprenants

devraient developper differentes competences : les competences generales (savoir,

savoir-faire, savoir-etre et savoir-apprendre) et les competences langagieres

(composantes linguistique, sociolinguistique et pragmatique).

Definition de competence

Le concept de “competence” apparait comme une notion assez importante

dans le champ de didactique des langues etrangeres. La competence peut etre

cemee comme une expression de capacites individuelles, singulieres au sein d’un

ensemble collectif. Eminemment polysemique, le terme est recurrent dans les

discours tenus sur le monde du travail, de la formation et de 1’ecole, (Dolz, 2002:

83). L’opacite semantique du terme a, en effet, favorise son utilisation dans des

contextes et pour des objectifs divers et, bien que les evolutions de ce concept ne

permettent pas de bien situer son origine ou de reveler des definitions homogenes,

son polymorphe le rend assurement adaptable a plusieurs domaines (Van Zanten,

2008). Le terme de competence a connu un glissement, allant de son usage

courant, soit 1’aptitude reconnue a une autorite publique de faire preuve de

jugement, a la «capacite a mobiliser un ensemble integre de connaissances,

42
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d’habiletes et d’attitudes {...} en vue de realiser ou d’accomplir quelque chose »

(Legendre, 2005: 248).

En sciences de 1’education, plus particulierement, le terme competence, qui

est defini de multiples famous dans les dictionnaires specialises, est devenu usage

frequent pour les experts, si bien qu’il ne se « presente pas systematiquement

cognitivetrois capaciteformes de etterme

comportementale : competences linguistique, communicative et socioculturelle ».

La notion de competence linguistique est un terme introduit par Chomsky (1965),

dans le cadre de la linguistique generative. Le but de cette notion est de faire

reference a la connaissance intuitive des regies de grammaire en rapport aux

enonces qu’un locuteur natif authentique a de sa langue et qui lui permettent

d’identifier des phrases correctes.

Pour Le Petit Robert de la langue fran^aise, (2009: 484), la competence vient

de 1’anglais “competence”, et est utilisee par Chomsky (1965), en linguistique

pour parler d’un « savoir implicite grammatical et lexical integre par 1’usager

d’une langue naturelle et qui lui permet de former et de comprendre dans cette

langue un nombre indefini de phrases jamais entendues ». Nous y lisons aussi que

«la competence est une virtualite dont 1’actualisation»(par la parole ou

1’ecriture) constitue la « performance » (Ibidem), nous pouvons ainsi parler de

«competence lexicale d’un locuteur». Le mot competence est important en

linguistique, car il oppose des concepts fondamentaux en didactique: la

43

comme un concept operational, (Dolz, 2002: 90). Selon Cuq (2003: 48), «le

competence recouvre
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competence et la performance. Pour eviter de confondre competence et

performance, les linguistes ont fait une distinction nette de ces deux notions.

La performance selon Cuq (2003: 192), « renvoie a la mise en oeuvre et au

resultat concret, en situation de production ou d’expression, de la competence

linguistique, communicative ou culturelie. La performance est 1’ensemble des

enonces produits dans une langue ». Alors, elle ne depend pas seulement des

savoirs et des savoir-faire mais aussi de facteurs multiples comme la motivation et

La competence est un terme qui a ete introduit par les1’identite sociale.

generativistes pour designer la capacite de construire et de reconnaitre 1’ensemble

des enonces grammaticalement corrects. Selon Chomsky, la competence

linguistique permet a un locuteur natif de comprendre des phrases dotees

d’ambigu’ite. Ces natifs peuvent construire des phrases d’une longueur infinie, ce

qui n’est pas possible dans le cadre de la performance linguistique.

Selon Dolz (2002), cite par Diabate (2012: 170), la competence a deux

origines historiques. Il a indique que la notion de competence est liee a deux

mouvements : « epistemologique et social ». D’apres lui, la notion de competence

reconforte la posture epistemique du cognitivisme chomskyen (1957). Pour Wolfs

(1998: 15), la competence est «un ensemble de connaissances et de savoir-faire

permettant d’accomplir de fapon adaptee une tache ou un ensemble de taches ».

Pour le Dictionnaire de linguistique de Dubois et al. (2002: 100), citant Chomsky,

la competence est «le systeme de regies interiorite par les sujets parlants et

constituant leur savoir linguistique, grace auquel ils sont capables de prononcer ou

44
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de comprendre un nombre indefini de phrases inedites ». En linguistique, selon

Siouffi et Van Raemdorck (2007: 90), la competence designe

communication mise en oeuvre, en reception ou en production, dans une situation

de communication donnee ». Alors ces deux notions competence et performance

relevent d’abord du champ linguistique et aussi du champ de la communication,

(Robert 2008, op.cit: 38). En didactique des langues, le terme de competence

(ibid.): Chacun sait qu’on pent connaitre le lexique, la conjugaison, la grammaire

d’une langue ou savoir construire tel ou tel enonce, sans pour autant etre capable

de parler ou d’ecrire correctement cette langue. La seconde finalite de

1’enseignement d’une langue etrangere est de doter 1’apprenant d’une competence

communicative Hymes (1984), qui inclut, au-dela de 1’assimilation des elements

linguistiques et des elements des actes de parole, celle de toutes les composantes

de 1’acte de communiquer, et de verifier, a travers les performances de

1’apprenant, que toutes ces composantes ont ete acquises. Cela suppose la capacite

45

La connaissance implicite qu’un sujet parlant possede sur sa 
langue. Cette connaissance implique la faculte de comprendre et 
de produire, a partir d’un nombre fini de regies, 1’ensemble 
infini des phrases grammaticales d’une langue (...). Cette 
connaissance implique egalement la capacite de distinguer les 
enonces bien formes de ceux qui ne le sont pas, les phrases 
ambigiies ou les phrases inacceptables.

En grammaire generative, Chomsky oppose la competence a la

recouvre 3 formes de capacite cognitive et comportementale : competence

performance qui peut etre definie comme «le resultat concret de la

et socioculturelle comme 1’indique Robertlinguistique, communicative
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d’utiliser en situation, dans un discours oral ou ecrit, les actes de parole de la

langue cible, compte tenu des modes de pensee et de comportements des usagers

de cette langue, autrement dit cela suppose aussi 1’acquisition d’une competence

sociolinguistique.

Pour Cuq (2003: 48), le terme de competence «recouvre trois formes de

linguistiques,cognitivescapacites comportementales : competenceset

Toutefois, la competence designe».

essentiellement un savoir-agir et renvoie presque toujours a 1’idee de capacity, soit

la « qualite de quelqu’un qui est en etat de comprendre, de faire quelque chose »

(Rey-Debove & Rey, 2007: 343). De surcroit, considerant 1’utilisation, la

competence est quelque chose qui doit faire 1’objet d’un developpement, lequel

n’est jamais vraiment termine vu la multiplicite des contextes. Ainsi, nous

employons le terme dans le sens suivant: une capacite potentielle a mobiliser et a

utiliser efficacement un ensemble de ressources (connaissances, habilites et

attitudes) dans des situations d’apprentissage complexes, telles que des situations

de communication.

Definition de la competence de communication

Les recherches en ethnographie de la communication vont amener Hymes

(1984), a proposer la notion de « competence de communication » qui est definie

efficacement dans des situations culturellement specifiques. A travers cette

competence, il met en cause la position de Chomsky (1965) concemant la

competence linguistique. Ce dernier etudie la competence relative au systeme de
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comme 1’ensemble des aptitudes permettant au sujet parlant de communiquer

communicatives et socioculturelles
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regies qui permettent de rendre compte de 1’infinite des phrases grammaticales

d’une langue et qui explique la « creativite linguistique » du sujet parlant.

Toutefois, il ne se preoccupe pas de la possibility de parvenir a une interpretation

satisfaisante, autrement dit, d’utiliser de maniere coherente et adaptee des enonces

en situation. Pour Hymes, savoir parler c’est principalement maitriser les

conditions d’utilisation adequate des possibilites offertes par la langue. Cet auteur

a popularise sa notion de « competence de communication » :

de codes et de variantes sociologiques et des criteres de passage d’un code ou

d’une variante a d’autres : elle implique aussi un savoir pragmatique quant aux

communaute consideree.

Cette competence correspond egalement a « 1’ensemble des aptitudes permettant

au sujet parlant de communiquer efficacement dans des situations culturelies

specifiques (Kerbrat-Orecchioni, 1990: 131) ». Effectivement, la communication
47

conventions enonciatrices qui sont d’usage dans une

Quand nous considerons des individus comme capables de 
participer a la vie sociale en tant qu’utilisateurs d’une langue, 
nous devons, en realite, analyser leur aptitude a integrer 
1’utilisation du langage a d’autres modes de communication tels 
que la gestualite, la mimique, les grognements, etc. Une analyse 
de la politesse implique une prise en compte de ces formes de la 
deference et de la presentation de soi. Des significations 
fondamentales [...] sont a caracteriser aussi en termes de 
mouvements de la tete et de la main, qui accompagnent les mots 
ou les remplacent. En somme, ce que 1’on sait et ce que 1’on fait 
d’une langue tient aussi a la place que celle-ci occupe dans 
1’ensemble plus vaste des savoirs et des capacites entrant dans 
les divers modes de communiquer. » (Hymes, 1984: 128).

Selon Hymes (1984), la competence de communication suppose la maitrise
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efficace ne demande pas simplement une maitrise des connaissances de la

grammaire mais aussi le savoir culturel a la base du contexte et du contenu des

actes communicatifs parce que la communication humaine ne se limite pas a la

connaissance linguistique ou a la simple transmission d’un message linguistique.

Elie implique avant tout un echange entre des etres humains vivants dans une

societe donnee, possedant egalement des connaissances socioculturelles : « les

normes culturelles et sociales representent une cle de lecture indispensable pour

interpreter les processus communicationnels. » (Geertz, 1986a: 86).

Il est ainsi necessaire, pour les communicants, de savoir utiliser les enonces

appropries a certaines situations de communication, de comprendre et meme

d’utiliser les differentes varietes de langue, les principaux sous-codes en fonction

des situations rencontrees et de maitriser les usages et les rites sociaux, propres a

sa communaute linguistique, qui president au bon deroulement des interactions. Il

s’agit de normes conversationnelles, de rituels, qui veillent a 1’accomplissement

des faits de parole et autres actes sociaux realises grace aux canaux de

communication comme 1’a note Gumperz : « Parler dans ces situations ne consiste

done pas a se conformer simplement aux normes definissant ce qu’il convient de

faire, e’est egalement vehiculer une information a propos de valeurs, d’opinions et

d’attitudes. >>(1989: 152).

Pour sa part, Kerbrat-Orecchioni a aussi ajoute :

48

La competence de communication comprend un certain nombre 
de principes de politesse ou du "tact" qui determinent la fapon 
dont il convient de formuler une salutation ou une requete, de
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1’adaptation de chaque enonce aux contraintes situationnelles et au succes de la

communication. La competence linguistique est juste 1’une des composantes de la

competence de communication, « ce dont un locuteur a besoin pour communiquer

Hymes, 1972: 7). Ainsi, la competence de communication proposee par Hymes

comprend la competence linguistique (regies morphologiques, syntaxiques, etc.)

et la competence sociolinguistique (regies liees a 1’usage de la langue en

contexte). Au sujet de cette competence, Cuq a egalemen t affirme :

occupe une place importante dans le but d’assurer une communication efficace

lors de 1’echange communicationnel. On a mis 1’accent sur 1’aspect social de la

communication et sur le fait qu’une competence de communication est le produit

extralinguistiques. Ce concept a des repercussions considerables dans le processus

reagir a une offre ou a un compliment, c’est-a-dire toutes les 
contraintes rituelles. (Kerbrat-Orecchioni, 1990: 30).

La connaissance des meme regionales a une place importante qui permet

d’enseignement/apprentissage des langues.
49

La competence de communication est « la capacite d’un 
locuteur de produire et d’interpreter des enonces de fa$on 
appropriee, d’adapter son discours a la situation de 
communication en prenant en compte les facteurs extemes qui 
le conditionnent: le cadre spatio-temporel, 1’identite des 
participants, leur relation et leurs roles, les actes qu’ils 
accomplissent, leur adequation aux normes sociaux, etc. » (Cuq, 

2003: 48).
Le concept de « Competence de communication » propose par Hymes

d’une conjugaison harmonieuse entre facteurs linguistiques et facteurs

efficacement dans des contextes culturellement significatifs. » (Gumperz &
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Composantes de la competence de communication et

enseignement/apprentissage des langues etrangeres

Le but de 1’apprentissage d’une langue etrangere telle que le fran^ais est

d’acquerir la competence de communication. L’apprenant sera capable de

produire et d’interpreter des enonces appropries

sociaux du pays. Cela signifie que pour

communiquer, la maitrise du systeme de la langue ne suffit pas, car il faut

connaitre aussi, et surtout, les regies de son emploi. Ce but a ete particulierement

remarque dans le domaine de la didactique des langues comme l’a dit Galison,

(1980: 14):

de communication qui s’inspirent de la definition originelle du concept. Il se

caracterise par un certain nombre de categorisations des composantes qui ont ete

realisees par des auteurs afin de rendre cette notion fonctionnelle dans le domaine

de 1’enseignement/apprentissage des langues. Nous nous penchons sur quelques-

50

on continue a enseigner «la langue » et non « a propos de la 
langue », mais on fait mieux la difference entre le systeme (qui 
postule une competence linguistique) et 1’emploi (qui postule 
une competence de communication), [...] 1’objectif general vise 
est done la competence de communication qui prend en compte 
la dimension linguistique et extralinguistique de la 
communication, et qui continue un savoir-faire a la fois verbal 
et a la fois non verbale, e’est-a-dire une connaissance pratique 
(done pas necessairement explicite) du code et des regies 
psychologiques, sociologiques et culturelles, qui permet son 
emploi approprie en situation.

Jusqu'a present, il existe effectivement plusieurs modeles de competence

a une situation donnee

conformement aux contextes
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uns de ces modeles afin d’en analyser les composantes et de verifier dans quelle

1’evaluation de cours de franQais a 1’ecole elementaire, Canale et Swain (1980),

ont propose un modele de communication qui comprend les composantes

suivantes :

1. Composante grammaticale (connaissance des items lexicaux, les regies de

morphologie, de syntaxe, de grammaire, de semantique et de phonologie...)

Pour etre capable de parler une langue etrangere, 1’apprenant doit savoir comment

le systeme de la langue fonctionne mais il doit aussi pouvoir utiliser cette

information dans une situation reelle. Pour Canale et Swain (1980: 29), cette

syntaxiques, phonologiques et semantiques. Ils ajoutent qu’il y a aussi des

connaissances des regies de probabilite d’usage dans chaque composante, le

locuteur devrait savoir si dans un tel texte il serait vraisemblable qu’un locuteur

natif utilise une telle expression. Pour la composante grammaticale, cela veut dire

lexicales et la probabilite d’occurrence de differents types de structures

grammaticales.

2. Composante sociolinguistique (connaissance des regies socioculturelles de

1’emploi et regies discursives donnees ou dans un groupe donne). La langue est un

phenomene social qui reunit un ensemble de locuteurs mais qui cree aussi des

barrieres linguistiques entre des locuteurs de differentes langues. Les groupes

linguistiques ont souvent leurs propres traditions et leurs propres famous d’utiliser

51

mesure ils couvrent le champ communicatif. Dans le cadre d’une recherche sur

que le locuteur doit connaitre les connotations et les collocations d’unites

composante est constituee de connaissances lexicales, grammaticales,
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la langue comme un instrument de communication. Un locuteur avec des

connaissances sociolinguistiques fortes est capable de realiser les actes de parole

qu’il souhaite accomplir: il est capable d’etre poli, mais aussi de choisir d’etre

impoli, il maitrise des registres differents de la langue et sait adapter son usage de

la langue.

La connaissance sociolinguistique dote le locuteur d’une liberte d’utiliser la

langue dans des situations sociales de maniere intentionnelle. Cela veut dire qu’il

n’est pas suffisant pour 1’apprenant d’apprendre seulement le systeme de la

langue (la composante grammaticale), mais il doit aussi apprendre a s’en servir de

fa?on appropriee en prenant en compte les differences entre les pratiques sociales

de son groupe linguistique et le groupe linguistique de la langue cible. Canale et

Swain divisent la composante sociolinguistique en deux groupes de regies : les

regies d’usages et les regies du discours. Le premier groupe contient les regies

pour definir si un enonce est approprie ou pas. Les regies du discours concement

permet au locuteur de se situer socialement dans une situation de communication

et d’agir selon le sujet de la conversation, les roles des participants et les normes

d’interaction. La maitrise de la composante sociolinguistique n’est pas la

connaissance des regies grammaticales, mais plutot 1’aptitude a bien les manier

aux diverses fins de communication (Canale et Swain, 1980: 30).

3. Composante strategique (strategies de communication verbales ou non

verbales qui permettent de compenser les difficultes de la communication dues a

des variables de performances ou a une competence insuffisante). Le decalage
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surtout la cohesion et la coherence textuelles. La connaissance de ces regies
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evident entre les connaissances d’un apprenant sur le systeme de la langue et

1’actualisation de la langue dans la communication a deja ete remarque dans le

cadre de la tradition Chomskyenne (competence/performance) ainsi que dans la

tradition Saussurienne (langue/parole). Le fait que, les locuteurs commettent des

erreurs et que la langue en pratique manifeste de nombreuses imperfections etait

connu au sein des theories formalistes, mais cela etait considere comme une

raison pour ne pas se concentrer sur la performance, mais sur la competence.

Les strategies de communication concement ce processus invisible qui a

lieu quand un locuteur mobilise sa competence grammaticale et socioculturelle

pour produire et comprendre du discours. Corder (1978: 16) definit les strategies

de communication comme des «techniques systematiquement appliquees par un

locuteur pour s’exprimer malgre les difficultes qu’il rencontre ». Il s’agit d’un

point de vue selon lequel les strategies sont vues un peu comme des pansements

provisoires auxquels le locuteur peut avoir recours au cas ou il rencontre des

problemes de communication surgissant des situations concretes que chaque

apprenant de langues etrangere connait surement. Or, la composante strategique

bonne competence strategique, 1’apprenant profite au maximum de ses savoirs

linguistiques existants.

independamment de la theorie de la competence de communication. Pour integrer

cet aspect de communication dans la theorie generale de competence de
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utilisee pour mobiliser la totalite de la competence de communication : avec une

ne se limite pas seulement a des operations de reparation mais elle peut etre

La recherche sur les strategies de communication a ete faite
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communication a une composante strategique. Les theories sur la competence

communicative different concemant ce que contient la composante strategique et

sur son role dans le cadre theorique en relation avec les autres composantes.

Pourtant, tous sont d’accord sur le fait qu’un locuteur peut acceder a des

« donnees linguistiques » par des processus cognitifs et qu’il a recours a des

strategies de communication lors d’un acte de communication.

Pour Canale et Swain (1980: 30-31), la competence strategique a pour

fonction de compenser des ruptures de communication qui sont causees par des

insuffisances ou defauts dans I’une ou 1’autre des autres composantes. Ainsi, les

strategies seraient de deux types selon la composante qu’ils compensent. Par

momentanement peut se servir d’une strategic de communication : il peut

expliquer le mot avec les mots dont il se souvient. Une autre strategic, souvent

utilisee dans les exercices ou des apprenants communiquent entre eux, serait de

remplacer un mot oublie par le mot de la langue matemelle, une strategic

difficilement applicable dans une situation de communication avec un locuteur

natif. Moirand (1982: 20), par contre, ne distingue pas de composante strategique

mais suppose qu’il s’agisse plutot de phenomenes de compensation. Par exemple,

un locuteur avec de fortes connaissances sociolinguistiques peut compenser sa

faiblesse en grammaire en se basant sur d’autres competences. Moirand ne precise

commentaire en notant (ibid.) que «les strategies [...] interviendraient lors de
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pas tres clairement ce qu’elle entend par les strategies mais ajoute dans un

exemple, un apprenant qui ne connait ou ne se souvient pas d’un mot

communication, il est necessaire de conclure que la competence de
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concrete ».

A notre avis, une telle demarche laisse de cote le role des strategies dans la

totalite de communication bien qu’elle soit justifiee par le fait que les strategies

concemant la performance, conduisent a une vision moins exhaustive de la

competence de communication. Quel est done le role de la composante

generale des roles et interactions des composantes de la competence

communicative. Nous affirmons que les strategies peuvent fonctionner comme

une sorte d’intermediaire entre les competences grammaticales et les competences

sociolinguistiques. Or, nous considerons que cela n’amene pas a la conclusion que

1’ensemble des strategies ne forment pas une composante de la competence de

communication. La composante strategique est done speciale dans ce qu’elle est

toujours en relation avec les autres composantes, et en est dependante. Le modele

de Canale et Swan (1980), se distingue par 1’introduction d’une nouvelle

dimension de la competence de communication.

Il s’agit de 1’aspect para-verbal de la communication qui est inclus dans une

composante strategique qui permet de combler les lacunes de communication.

Cette composante consiste egalement en la paraphrase, la maitrise de certaines

strategies de communication et la variation du ton du discours en fonction de la

situation de communication permettant a 1’apprenant d’une langue etrangere de

compenser les dysfonctionnements de la communication dus a des realisations

verbales insuffisantes ou lacunaires : «le locuteur non-natif doit disposer de
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1’actualisation de cette competence dans une situation de communication

strategique ? Pour pouvoir repondre a cette question, il faut avoir une vision
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langue etrangere » , ( Springer, 1998: 78), La definition de la competence de

communication que nous venons de presenter plus haut dans le cadre du CECR se

trouve dans une optique actionnelle. L’apprenant ou 1’usager se trouve dans un

role d’un « acteur social » qui realise des taches dans des contextes et des

conditions variees en mettant en ceuvre des competences. La place de 1’interaction

orale, les situations communicationnelles sont privilegiees. D’ailleurs, cette

analyse nous montre aussi que la competence de communication dans le CECR

met 1’accent sur les savoirs, et les savoir-faire ayant pour objectif de permettre

aux locuteurs d’interagir efficacement dans diverses situations de communication.

En bref, chaque modele met en lumiere un aspect different de la competence de

communication et traite un probleme particulier de la communication et de son

enseignement: 1’accent est tantot mis sur le savoir et savoir-faire, tantot sur un

ensemble d’aptitudes, tantot sur la dimension transactionnelle, tantot sur

1’appropriation de cette competence. Dans 1’ensemble, ces modeles jouent un role

important qui vise a amener les apprenants a agir efficacement au sein des

communautes sociales au moyen des langues etrangeres. Par ailleurs, il importe

egalement de raccourcir la distance vecue entre apprendre et utiliser les langues

connaissances relatives a des codes linguistiques et culturels propres a la culture

dysfonctionnements de la communication car, selon Gumperz (1989a), « 1’usage
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de la langue depend de la culture et de la sous-culture et de normes propres au

moyens et de strategies lui permettant de gerer I’asymetrie communicative en

en rapprochant les activites scolaires des activites sociales. Le manque des

autre dans ces echanges est souvent source de malentendus, voire de
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contexte ayant un role actif tant dans le choix des options communicatives que

dans 1’interpretation de ce qui est dit. ». La partie suivante de ce chapitre sera

consacree a decrire la theorie adoptee dans notre travail.

Theorie de Petude : une approche des strategies de communication en

psychologic cognitive

Les chercheurs essayent de classer et de definir avec precision les differents

types de strategies. Ils se sont preoccupes de verifier les liens de cause a effet

entre Putilisation de strategies d’apprentissage ou strategies de communication et

1’acquisition d’une competence generale en L2. La psychologic cognitive

considere que 1’apprentissage de quelque matiere que ce soit est essentiellement

une activite de traitement de 1’information. Cette information peut etre cognitive,

affective, sociale ou sensorielle. Puisque la theorie est axee sur Vanalyse et la

comprehension des processus de traitement de 1’information chez Petre humain

[...], les donnees issues de la psychologic cognitive prennent une signification

fort importante pour 1’enseignant dans la comprehension des mecanismes qui

permettent a Peleve d’acquerir, d’integrer et de reutiliser les connaissances.

Selon Cuq (2003 :44), la notion de cognition est issue du latin cognitio,

« connaissance » qui designe Pensemble des activites perceptives, motrices et

mentales mobilisees dans le traitement de Pinformation en provenance de

Penvironnement. Robert (2008 :121) definit la cognition comme, «le processus

par lequel un organisme acquiert la conscience des evenements et objets de son

humain comme un systeme de traitement (puissant ordinateur capable) et
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environnement». Le cognitivisme (courant de pensee) considere le cerveau
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d’interpretation de 1’information nouvelle

anterieurement stockee

connaissances (ou fonctions cognitives), dont le langage. C’est grace a un systeme

de traitement de 1’information que nous pouvons nous adapter aux nouveaux

environnements et resoudre de nouveaux problemes.

D’apres Gagne, et al. (1993), une nouvelle information est traitee en

plusieurs etapes : 1) 1’information est perdue par les capteurs de sens, puis elle est

enregistree dans le systeme central en memoire immediate. 2) une petite portion

de 1’information retenue dans la memoire est selectionnee par les processus de

perception-selection pour un traitement additionnel en memoire de travail; 3) en

general, 1’information en memoire de travail disparait rapidement si elle n’est pas

repetee ou utilisee parce que la memoire de travail a une capacite limitee, ce qui

automatiques se mettent en oeuvre sans dependre de la capacite de memoire de

travail, alors que les processus controles sont hautement dependants de la capacite

limitee de la memoire de travail; 5) les processus de stockage sont utilises pour

transferer la nouvelle information de la memoire de travail a la memoire a long

terme ; 6) Il y a egalement des processus de recuperations qui transforment

1’information de la memoire a long terme en une forme qui peut etre utilisee par

les mecanismes de traitement en cours ; 7) les processus de controle controlent le

flux d’information qui passe a travers le systeme du traitement de 1’information

humaine.
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au traitement de 1’information; 4) les processuspose des contraintes

en memoire, et qui vise a rendre compte des

en fonction de 1’information
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Selon Gagne, Yekovich & Yekovich (1993), bien que certains traitements

puissent etre mieux executes et plus vite par certains individus que par d’autres, la

nature du systeme reste la meme et toute personne normale est equipee du meme

systeme de traitement malgre la grande variation des capacites humaines. La

memoire de travail fonctionne comme un espace de travail mental. Autrement dit,

ce dont nous sommes conscients a moment donne se maintient dans notre

memoire de travail. L’information existant dans cette memoire s’efface au bout de

10 secondes si elle n’est pas avant soit repetee ou utilisee. Pour Simon (1974), elle

ne retient que 5 unites d’information. Cette capacite limitee de la memoire de

travail fait qu’il nous est difficile d’executer plusieurs taches mentales en meme

temps avant d’atteindre 1’automatisme. Par automatisation d’une tache, on entend

la pratique qui exige peu d’attention. Par exemple, les bilingues competents

decodent la parole de leur interlocuteur sans vraiment penser a la forme de ce

qu’ils per^oivent. Au contraire, un debutant d’une langue etrangere recourt a sa

semantiquement ce qu’il pergoit.

En ce qui conceme la memoire a long terme, l’information retenue dans la

memoire du travail pourrait par la suite etre stockee dans la memoire a long

terme. Selon Desmons et al. (2005: 16), ce qui est stocke par le sujet n’est pas un

produit mais «les acquisitions constituent une des consequences de 1’activite

cerebrale: perception, operation psycholinguistique, entre autres. Le stockage

refere lui-meme a une serie de processus par lesquels les nouvelles informations

sont integrees dans les connaissances anterieures ». Le role de la memoire a long
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memoire de travail pour decoder phonetiquement, grammaticalement et
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terme est de stocker I’information pour une utilisation ulterieure. Contrairement a

la memoire de travail, la duree de maintenance de la memoire a long terme est

longue. Il n’y a pas vraiment de consensus pour dire si ce que nous avons stocke

dans notre memoire a long terme est sauvegarde a jamais ou pas. Mais la plupart

des psychologues pensent que ce que nous stockons dans notre memoire a long

terme est conserve pour longtemps.

La recuperation des connaissances de la memoire a long terme est pilotee

par une serie de processus qui recuperent I’information stockee dans cette

memoire et la transforment dans une forme qui puisse etre utilisee pour le

traitement en cours. La recuperation est certainement differente dans le traitement

automatise et le traitement controle. Dans le traitement controle, il s’agit de

recuperer consciemment les informations anterieurement stockees. Le processus

qui est a la base de la recherche des savoirs existant dans la memoire a long terme

est souvent appele «activation» (Gagne et al. 1993). Le traitement de

I’information chez 1’etre humain n’est pas du au hasard. Il inclut la mise en place

de buts, la planification pour atteindre ces buts, le controle (monitoring) de

1’atteinte de ces buts et 1’amelioration des plans.

En fait, la situation d’apprentissage exige 1’activation de ces processus, qui

donneraient lieu a un apprentissage. Cet apprentissage pourrait etre renforce par

une pratique intentionnelle qui est regie par le meme processus de controle ou

affaiblie par la non-reutilisation. Concemant la question des strategies, la

difference entre les individus se fait au niveau de la pratique ou du type de

pratique. Par exemple, quand on entend un nouveau mot on peut decider de se le
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repeter (« dans la tete », a 1’oral ou 1’ecrit) pour ne pas 1’oublier, ou on peut

renoncer a cette repetition pour des raisons differentes.

Strategies et leur representation dans les theories cognitives

Pendant une vingtaine d’annees, Anderson (1976,1983), a travaille sur la

theorie de la production humaine. Sa theorie a evolue au rythme de ses nouvelles

recherches et de nouvelles idees. La nature des representations du savoir, ses

varietes, et la fonction de ces demieres sont les preoccupations centrales de ses

recherches. Le modele de production d’Anderson est base en grande partie sur la

distinction entre le savoir declaratif et procedural, faite pour la premiere fois

(1949) par Ryle. Dans la representation de son modele cognitif, Anderson parle de

ces types de savoirs, declaratif et procedural et des mecanismes qui sont a la base

d’apprentissage ou de communication (dans le sens utilise dans la litterature)

peuvent etre reconnues, soit comme savoir declaratif ou procedural soit comme

mecanismes generant ces savoirs.

Le savoir declaratif et sa representation dans la memoire comme « savoir

declaratif, c’est tout le savoir et les faits que nous avons emmagasines en

memoire, toute 1’experience du sujet» (Bange 2005: 37). Pour Anderson (1983),

c’est le systeme du savoir declaratif qui nous permet de Stocker nos experiences

dans tout domaine. 11 souligne qu’on peut mesurer aisement un savoir dans ce

systeme puisqu’il ne requiert pas qu’on sache comment le savoir sera utilise pour

le stocker. C’est ce savoir declaratif, autrement dit, ce sont nos experiences
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de la generation de ces savoirs. Nous pensons que dans la presentation

d’Anderson du systeme de production et des savoirs, les strategies
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anterieures dans le sens general, qui seront converties en comportement. Pour que

cette conversation soit produite, il faut « des efforts considerables », selon les

efforts considerables consistent en des

efforts pour adapter les moyens qu’on connait par experience a 1’intention de

modifier la situation actuelle.

Le savoir procedural et sa representation dans la memoire : « Le savoir

procedural est «l’ensemble des regies pratiques qui gouvement notre

comportement et constituent la composante cognitive de nos actions » (Bange,

2005: 37). Le savoir procedural est de ce fait le savoir du comment faire. Il est

represente sous forme de productions. Chaque morceau de ce savoir est appele

une production parce qu’il produit une partie du comportement mental ou

physique. Chaque partie du comportement peut etre consideree comme une etape

d’une procedure (Gagne, Yekovich & Yekovich, 1993). Anderson (1983),

presente les productions comme 1’expression contingente de Si- Alors ou Si

contient les conditions qui doivent exister pour que la regie soit applicable et

Alors contient faction qui sera executee quand les conditions sont reunies. Un

systeme de production (Anderson, 1983) represente toutes les etapes d’une

procedure mentale ou d’une procedure physique.

Dans le systeme de productions, les productions sont liees les unes aux

autres par 1’effet d’une structure de buts. A savoir que chaque production

contribue en quelque sorte a la production du comportement ultime. Cependant,

ces systemes de productions varient dans leurs relations avec les domaines. Il y a

done des productions qui ont trait aux domaines generaux et des productions qui
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termes d’Anderson. Pour Bange, ces
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concement les domaines specifiques. Le premier type de production, ayant trait au

domaine general, peut etre applique dans plus d’un domaine, puisqu’il est general.

Alors que le deuxieme type de production, etant a 1’origine de 1’expertise, ne

s’applique qu’a un seul domaine.

Ce dernier type de production est une partie importante du savoir, mais il se

limite aux situations particulieres dans un domaine donne. Les processus cognitifs

qui pilotent ces productions sont varies. Certaines productions sont automatisees,

d’autres sont controlees ou conscientes (en ce sens qu’elles exigent de Fattention)

parce que leur usage occupe toute ou une partie de la memoire de travail. Le

savoir declaratif et le savoir procedural sont differents en fonction des

caracteristiques suivantes. Le savoir declaratif est stable, ses unites basiques

s’acquierent rapidement et se modifient facilement.

En revanche, le savoir procedural est dynamique, il s’apprend lentement, et

modification sera difficile. La face cognitive d’une production comprend elle-

meme une « premisse intentionnelle et une « premisse cognitive ». La premisse

intentionnelle ne se traduit que par la volonte d’agir pour resoudre le probleme

auquel est confronte 1’individu, qui donnera lieu a un but. Cette premisse

representation du probleme. La premisse cognitive comprend «le savoir sur le

moyen qui doit etre mise en place pour realiser le but» (Bange, 2005: 38). Bange

resume ainsi la theorie d’Anderson :

le mecanisme d’activation dont la mise en osuvre precede et 
conditionne le declenchement de Taction. Et c’est a partir, de la
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une fois que ses unites basiques (productions) seront automatiques, leur

intentionnelle implique les savoirs anterieurs du sujet pour faire une
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premisse intentionnelle activent un operateur dans la memoire a court terme. Le

savoir procedural ou la regie pratique est done un systeme de production qui cree

la connexion entre le savoir declaratif present dans la memoire de travail et le

comportement. Le savoir procedural prend lui-meme deux formes controle et

automatique.

Dans les phases cognitives des productions, Anderson distingue le

traitement automatique du traitement controle. Dans sa theorie, le traitement

automatique se caracterisant par une capacite moins limitee, la possibility de

traiter en meme temps plusieurs alternatives est directement activee par F input.

On peut automatiquement traiter certaines informations sans que cela nous

empeche d’en traiter d’autres informations en meme temps. Le traitement controle

impose des charges cognitives importantes a la memoire de travail, se fait par

etape, et est active par le declenchement des buts internes (Anderson, 1983). Dans

un traitement controle, Fattention est focalisee sur les conditions et Fexecution

d’une action ; ce qui fait que le traitement d’une information en meme temps est

impossible. Dans la theorie d’Anderson, cette evolution du traitement controle
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premisse intentionnelle, Factivation de la premisse cognitive 
qui declenche F operation. La premisse cognitive devient done 
un operateur de resolution de probleme que le sujet emprunte un 
repertoire des moyens d’action que constitue son experience. 
(Bange, 2005: 39).

Autrement dit, la representation que se fait Fapprenant du probleme et la

ou interpretatif requiert en revanche du controle conscient et de Fattention,
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base sur le but vers le traitement automatique s’appelle la proceduralisation qui

est graduelle et qui exige beaucoup d’efforts.

Comme nous 1’avons vu ci-dessus, le controle fait partie du systeme

cognitif, A

contrairement aux unites declaratives, controlent le comportement. A ce propos,

tout acte, le controle cognitif

est ce qui distingue un acte d’une simple reaction » (Bange, 2002 in Cicurel et

Veronique, 2002 : 26). D’apres Bange (2002),

1’absence du controle qui est en question, mais sa nature, sa modalite et son

Faerch (1983), que c’est le degre d’attention pretee a la production en cours qui

transforme la nature du controle. Anderson (cite in Bange 2002) definit 1’attention

comme, « 1’attribution des ressources cognitives a des processus en cours ».

Quant a la conscience, Bange la considere comme une propriete emergente

du processus d’autoregulation, d’auto-observation interne qui constitue la

cognition. La theorie d’Anderson prevoit trois etapes cognitives dans la

proceduralisation.

1. L’etape cognitive ou interpretative, caracterisee par la mediation verbale.

Dans cette etape, 1’apprenant repete le savoir declaratif requis pour

executer Faction. Cette repetition verbale sert a conserver dans la memoire

du travail le savoir declaratif pertinent pour executer Paction. Anderson

baptise cette etape, l’etape interpretative puisque le savoir declaratif s’y
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Bange dit que, «le controle cognitif est present en

ce n’est pas la presence ou

ce propos, Anderson (1983) a postule que les productions,

caractere conscient ou non conscient. Il rajoute, en se referant a Fechelle de

utilise comme une serie d’instructions qui guident le nouveau
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comportement. 11 s’agit de 1’application interpretative du savoir anterieur,

lorsqu’une serie de production est utilisee, le savoir declaratif pour

produire un nouveau comportement.

2. L’etape associative ou 1’execution de I’action se raffine. Les erreurs

produites dans les productions sont graduellement detectees et eliminees et

la mediation verbale disparait.

3. L’etape automatique ou les productions s’ameliorent graduellement et

continuellement.

Le terme «cognitif» semble alors recouvrir 1’ensemble des activites

d’elaboration de la connaissance. Cette perspective determine le statut du savoir

de 1’apprenant et ses competences cognitives, puisque, selon Piaget (1974a),

1’enfant contribue activement a la construction de sa personne et de son univers.

Le cognitivisme alors s’interesse aux processus mentaux de 1’enfant et non a la

dimension affective. Ainsi, 1’enseignant doit accorder la priorite a la mise en place

des sequences didactiques qui vont aider 1’apprenant a construire des nouvelles

connaissances. Dans ce cadre, le comportement langagier doit done etre considere

comme une activite cognitive, au meme titre que les comportements perceptifs,

mnemoniques entre autres, etre consideree comme une activite cognitive.

Contrairement au behaviourisme qui s’appuie sur le stimulus et le

1’acquisition des langues est dirige vers la reflexion sur le processus mental chez

les cognitivistes. Le sujet humain presente une emergence de structures

linguistiques biologiquement programmes : les facteurs internes ont un role
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renforcement extemes, 1’interet pour 1’enseignement, 1’apprentissage et
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determinant dans le developpement. Ceci met en jeu 1’hypothese de Page critique

et le concept de «language Acquisition Device » (LAD), (litteralement traduit par

‘dispositif d’acquisition du langage’) de Chomsky (1965). En plus du couple

stimulus-reponses, 1’approche cognitive va chercher a savoir ce qui se passe dans

la boite noire (« black box ») correspondant aux processus mentaux mis en oeuvre

lors de 1’apprentissage ou de la communication. Schuman (1996), a postule que,

‘Based on the thought process behind the cognition. Changes in cognition are

observed, and used as indicators to what is happening inside the learner’s mind’.

Le travail de la recherche en sciences cognitives est de comprendre la

maniere dont est traitee 1’information en analysant comment se reorganise la

structure cognitive d’un sujet apres avoir assimile une nouvelle information.

L’approche cognitive accorde une grande place au travail de la memoire, la fag on

dont celle-ci stocke et rappelle 1’information. D’apres Good & Brophy

(1990:187),

la resolution de problemes. L’enseignant doit chercher a mettre en place des

conditions d’apprentissage qui vont permettre a 1’apprenant de reorganiser sa

structure cognitive. En plus de donner des nouvelles informations (comme les

behavioristes), l’approche cognitiviste incite a developper de nouvelles strategies

d’apprentissage ou communicatives en rendant 1’apprenant actif grace a un

67

However, even while accepting such behavioristic concepts, 
cognitive theorists view learning as involving the acquisition or 
reorganization of the cognitive structures through which 
humans process and store information.

C’est aussi la recherche des mecanismes cognitifs qui entrent en jeu lors de
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traitement cognitif et metacognitif. Les situations d’apprentissage doivent aussi

tenir compte de la diversite des apprenants. Par exemple pour 1’apprentissage de

FLE, on peut penser a mener 1’apprenant a decouvrir par lui-meme une regie de

grammaire en lui offrant des indices.

Influences du cognitivisme sur 1’enseignement/apprentissage des langues

Les tenants de la theorie cognitiviste cherchent,

behavioristes, a mettre en lumiere les processus internes de 1’apprentissage. Dans

une perspective cognitiviste, un apprentissage survient dans deux types de

situation: dans une situation implicite par experience quotidienne, et dans une

situation explicite par exercice scolaire. Pour les cognitivistes, 1’apprenant est un

explicitement. Ce traitement de 1’information est semblable a un ordinateur :

c’est-a-dire que 1’apprenant per^oit des informations qui lui proviennent du

monde interieur, les reconnait, les emmagasine en memoire, puis les recupere de

des problemes. La memoire joue un role important afm de combler 1’attente de

1’apprenant. Sachant que 1’apprentissage est un changement durable dans ces

structures chez les cognitives, des rappels et des exercices sont necessaires pour le

developpement des competences de 1’apprenant.

apprentissage est

necessairement lie a la presentation et a 1’organisation des connaissances en

memoire. Ce cadre conpoit egalement que le systeme cognitif de 1’apprenant

inclut des strategies metacognitives, (1’apprenant prend conscience et tient compte

68

sa memoire lorsqu’il en a besoin pour comprendre son environnement ou resoudre

au contraire des

systeme actif de traitement des informations acquises implicitement ou

Dans le cadre de la psychologic cognitive, un
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de ses propres processus de pensee), qui lui permettent d’agir et d’influencer son

environnement. En consequence, la theorie cognitiviste met les representations

mentales de 1’apprenant au centre du processus d’apprentissage. Elie affirme ainsi

deux choses : - Lorsque nous apprenons, notre comportement change parce que

notre competence s’est modifiee. Notre competence evoluee parce que notre

representation mentale de la situation d’apprentissage a change. Apprendre est

cette action de construction du sujet par lequel 1’apprenant s’approprie le reel a

deux niveaux: au niveau individuel pour integrer les donnees cognitives et

affectives, et au niveau social, pour chercher a comprendre comment s’integrer les

cultures.

Lors de 1’enseignement/apprentissage, 1’enseignant devrait evaluer et faire

progresser les representations mentales des apprenants. Ceux-ci ne peuvent

apprendre que par eux-memes, personne ne peut apprendre a leur place. Les

d’experiences cognitives et affectives propres a chaque individu. Etant donne que

les apprenants doivent comprendre afin d’etre capables de traiter de nouvelles

informations pour le stockage dans la memoire a long terme, tout apprentissage

doit avoir un sens et des visees utilitaires. Cuq et Gruca (2005) etablissent des

principes par rapport a 1’enseignement/apprentissage qui decoulent de cette

theorie.

La description du mecanisme de 1’acquisition des savoir-faire du point de

sont regies par les memes mecanismes et que ce sont les experiences anterieures
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vue cognitif, que nous venons d’exposer, met en evidence que les productions

structures cognitives sont en effet individuelles puisqu’elles resultent
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de 1’apprenant qui lui permettent de mettre en marche son systeme de production,

d’apprendre et de communiques De ce fait, les traitements cognitifs et les

processus mentaux sont identiques chez les individus dans 1’acquisition de tout

savoir-faire dont le langage. Alors, il faut placer les differences individuelles au

niveau de leur savoir declaratif et non pas au niveau strategique. Les strategies de

communication exposees dans les differents classements sont ainsi, soit des

pratiques dans le sens scolaire ou social, soit des comportements, soit des regies

de production. Le classement de Faerch et Kasper (1983) considere comme 1’un

des meilleurs classements sur le plan du fondement theorique, contient des items

qui correspondent majoritairement aux processus mentaux qui sont a la base de la

proceduralisation.

En bref, la theorie cognitiviste pour nous est tres importante car, c’est d’une

part, 1’une des theories qui sous-tendent les strategies de communication dans

strategies de communication permettant d’encadrer une situation efficace lors de

1’enseignement/apprentissage, puisque le role des connaissances deja acquises des

apprenants est determinant pour 1’assimilation de la le^on. Les theories

cognitivistes alors accordent une place centrale a 1’apprenant au cours de

1’apprentissage ou de la communication et a la maniere dont celui-ci construit son

savoir. Ceci nous amene a voir la litterature sur les strategies de communication

orale.
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laquelle notre etude est ancree. D’autre part, elle constitue un repertoire de
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Strategies de communication orale

Cette partie etudie et analyse la litterature relative aux strategies de

communication orale en langue etrangere (LE). Nous allons en premier lieu

definir la notion de strategic, la notion de strategies de communication et puis ce

qui nous conduira a nous examiner, en second lieu, les typologies actuelles dans

le domaine plus representatif des strategies de communication orale en langue

etrangere. Ensuite, nous allons faire une revue de la litterature sur les differentes

classifications de strategies de communication proposees par quelques chercheurs.

Finalement, ce chapitre nous amenera a discuter 1’etude empirique sur les

strategies de communication orale dans une situation de FLE. Dans la partie ci-

dessus, nous allons parler de la notion de strategies d’utilisation de la langue

etrangere.

Strategies d’utilisation de la langue etrangere

Pour Cohen (1998), les strategies de 1'apprenant d'une langue etrangere

englobent a la fois les strategies d'apprentissage et d'utilisation de la langue. Pris

ensemble, ce sont des etapes ou procedes choisis consciemment par les apprenants

pour ameliorer leur apprentissage d'une langue etrangere, son utilisation ou les

deux a la fois. Il ecrit:

Les strategies d'apprentissage et d'utilisation d'une langue 
seconde seraient des procedes mentaux qui sont consciemment 
choisis par les apprenants et qui ont pour consequence 
d'ameliorer leur apprentissage ou 1’utilisation de la langue 
seconde ou etrangere, a travers la memorisation, la retention, le 
rappel, et 1'application des informations relatives a la langue. 
(Cohen 1998: 4) cite dans (De-Souza, 2013).
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consciemment par 1’apprenant pour ameliorer son apprentissage ou son utilisation

de la langue. Nous retenons deux idees pertinentes a partir de cette definition : la

premiere porte sur les efforts conscients pour apprendre la langue etrangere et la

seconde touche a un point essentiel jusqu’alors absent dans les travaux des autres

chercheurs. Sans 1’evoquer plus explicitement, Cohen refere aux strategies

d’utilisation de la langue quand il parle de 1’application des informations relatives

a la langue dans sa definition. Alors, on peut supposer que les strategies

d’utilisation de la langue seraient 1’application des connaissances linguistiques de

1’apprenant a des fins de production ou de communication langagiere dans la

langue etrangere. C’est du moins le seul element qui induit les strategies

d’utilisation de la langue dans la definition de Cohen.

Par contre, si les recherches ulterieures a celle de Cohen (1998)

reconnaissent desormais une place aux strategies d’utilisation de la langue en

acquisition langagiere, il s’avere neanmoins difficile de tirer une ligne de partages

claires et nettes entre celles-ci et les strategies d’apprentissage. Selon De-Souza

(2013 :33), les strategies d’utilisation de la langue font partie des strategies

d’apprentissage de la langue, car etant exposes aux diverses situations de

communication dans la langue cible, les apprenants recevraient en meme temps

les donnees (apports) et feedback necessaires a leur apprentissage.

oeuvre des strategies pour

communiquer (utiliser la langue) dans des situations reelles, le plus vite il acquiert
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Autrement dit, plus 1’apprenant met en

Les strategies seraient alors des actions ou demarches choisies
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des competences linguistiques et pragmatiques de cette langue. Cohen (1998:7)

s’explique ainsi:

En effet, cette remarque de Cohen laisse entendre que les strategies

d’apprentissage dont le but primaire est I’apprentissage de la langue peuvent

permettre aussi d’atteindre des buts paralleles ou secondaires. A notre avis, ces

buts secondaires sont des buts d’utilisation de la langue ou tout simplement des

buts communicationnels. C’est en fait dire que les strategies d’apprentissage

favorisent la communication ou la production dans la langue cible.

De meme, si la taxonomie d’Oxford (1990) classifie une grande partie des

strategies communicatives (strategies d’utilisation de la langue selon Cohen,

1998) sous la rubrique des strategies de compensation (cette demiere etant

repertories sous les strategies d’apprentissage dans la classification d’Oxford) -

qui servent a compenser les manques lexicaux, par exemple, chez les apprenants -

contribuent, elles aussi, a I’apprentissage de la langue. Ces observations nous

amenent a considerer les limites (s’il en existe) des deux grandes categories de

strategies comme illusoires, ce qui renforce sans doute la confusion theorique

concemant la classification des strategies observees dans le domaine (De-Souza
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What makes the definition for language learning and language 
use strategies broad is that, it encompasses those actions that are 
clearly aimed at language learning, as well as those that may 
well lead to learning but which do not ostensibly have learning 
as their primary goal.

nous pourrons conclure dans 1’autre sens que les strategies communicatives
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2013). Cependant, un regard retrospectif sur la distinction proposee par Cohen

(1996: 2-3) permet de voir la ou ces deux notions different:

C’est-a-dire qu’il faut considerer les strategies d’apprentissage de la langue

comme des procedes conscients dont la vocation est d’aider les apprenants a

developper leur connaissance dans la langue cible. Par contre, d’autres processus

mentaux sont sollicites par les apprenants lorsqu’ils veulent realiser des buts de

communication ou de production dans la langue etrangere. Ils feraient alors

recours a leurs connaissances anterieures dans la langue cible pour communiquer

des intentions ou informations. Toutefois, quoique Cohen ne propose aucune autre

description theorique aux strategies d’utilisation de la langue, ce que Byram

(2000), nomme strategies communicatives, il y regroupe quatre types de

strategies:

strategies de couverture (notre traduction) et les strategies de communication »

(Cohen, 1998: 5). Une autre maniere de les nommer serait: les strategies

mnemoniques pour celles de recuperation, les strategies de pratique pour celles de

repetition, les strategies de protection de son image ou de masquage pour celles de

couverture et enfin les strategies de savoir-restreints pour celles de la

communication (Byram, 2000: 190). Nous allons a present considerer chacun de

repetition ou strategies de pratique.
74

“whereas language learning strategies have an explicit goal of 
assisting learners in improving their knowledge in a target 
language, language use strategies focus primarily on employing 
the language that learners have in their current interlanguage.

ces types de strategies. Le point stade suivant nous amene aux strategies de

« les strategies de recuperation, les strategies de repetition, les
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Strategies de repetition

Repeter un mot, une phrase ou une idee, c’est les reprendre a 1’identique. En

classe, I’enseignant reprend integralement les propos des apprenants soit pour se

faire comprendre (Cicurel., 1985), soit pour valider les reponses des apprenants,

soit il reprend les propos de ses apprenants tout en inserant un ou des elements

pour corriger leurs erreurs (Nonnon, 2008). Pour sa part, Causa (2003: 4)

considere que:

structures de la langue cible (desormais LC). Elies permettent au locuteur de

repeter ou d’analyser en memoire les structures du message preverbal pour

s’assurer de sa conformite aux normes de la langue cible avant sa production

demander un pain ou deux petits pains a la boulangerie». L’apprenant dont

1’intention est d’acheter une tranche de pain a la boulangerie va tout d’abord

reviser en memoire 1’acte de communication de fa?on & trouver la formulation

exacte dans la langue etrangere qui lui permette de rendre sa demande plus
75

les procedes de definition, de denomination, de reprise et 
d’exemplification caracterisent 1’interaction verbale en classe de 
langue et celui a n’importe quel niveau de competence du 
public : pour que les apprenants accedent au sens en langue 
cible, I’enseignant donne un nom a une chose [...] mais il peut 
egalement la definir [...] en utilisant les elements deja connus 
par les apprenants ou bien une situation qui leur est familiere 
(1’exemple); il peut encore la paraphraser en jouant sur la 
parente semantique qu’il juge pertinente a un moment donne du 
cours et en relation etroite avec le deja acquis des apprenants.

Les strategies de repetition sont, quant a elles, des strategies de revision des

verbale. Bialystok (1990: 27) donne 1’exemple de memoriser comment «
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comprehensible ou explicite. Nous pensons que les apprenants ghaneens du FLE

vivent aussi cette angoisse lorsqu’ils sont surtout confrontes a des situations de

communications spontanees avec des locuteurs competents de franQais.

Strategic de communication orale (strategies de savoirs-restreints)

A la base de ses travaux sur les interlangues des apprenants de la langue

seconde, Seiinker (1972), est le premier linguiste a enoncer le concept de

strategies de communication. Ce concept est maintenant bien enracine dans la

litterature en recherche cognitive (Tarone, 1981 ; Faerch et Kasper, 1983 ; Noyau

1984 ; Riley 1985 ; Bialystok, 1990 ; Poulisse, 1993 ; Bange 1992 ; Cohen, 1998 ;

Domyei, 1995), bien qu’il soit souvent confondu et utilise d’une maniere

interchangeable a la categoric plus vaste des strategies communicatives. La notion

de strategic de communication a ete developpee pour rendre compte de

decalage entre les

termes d’interlangue) et ses besoins de communication (cf. Porquier, 1979): il

s’agit en quelque sorte de resoudre un probleme de communication avec «les

moyens de bord » (linguistiques ou non), alors que les moyens linguistiques

adequats sont insuffisants pour etablir une communication efficace (Gaonac’h

1987:180).

Cependant, tout en considerant le terme de differents points de vue, des

auteurs proposent des definitions variees au concept en mettant Faccent sur ses

differentes facettes. D’apres Faerch et Kasper (1983: 36), les strategies de

communication sont “ des plans potentiellement conscients pour resoudre ce qui
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productions langagieres dans des situations ou il existe un

capacites proprement linguistiques de Fapprenant (exprimees par exemple en

© University of Cape Coast     https://ir.ucc.edu.gh/xmlui

Digitized by Sam Jonah Library



se presente a un individu comme une difficulte dans la realisation d’un objectif de

demarches (de resolution de probleme) entreprennent par un individu qui s’est

confronte a une difficulte de communication dans une langue donnee. Selon

O’Malley et Chamot (1990: 43), “communication strategies are an adaptation to

communication sont utilisees pour compenser le vide entre la LI des apprenants et

la langue cible. Elies servent a negocier 1’accord sur le sens entre des individus

(Tarone, 1981).

D’ailleurs, Tarone explique que les strategies de communication sont des

efforts reciproques de la part des interlocuteurs a s’accorder sur le sens de leurs

enonces dans des situations de communication ou ils ne partagent pas les memes

representations du sens. Neanmoins, nous trouvons que ces definitions du concept

sont trop restreintes, puisqu’elles concement uniquement les strategies deployees

par 1’individu pour se depanner de ses difficultes pendant la realisation d’un but

communicatif. A 1’oppose, nous pensons que 1’individu peut aussi mettre en jeu

des moyens qui ne sont pas du tout orientes vers la resolution de probleme mais

qui contribuent d’une maniere significative a la reussite du but communicatif.

objectif deAussi,

communication, jouent un role au plan des acquisitions parce qu’elles visent a

maintenir un niveau suffisant d’interaction, ce qui constitue en tout etat de cause

une occasion d’apprendre.

77

ce sont ces strategies, qui ont sans aucun doute un

the failure to realize a language production goal”. Les strategies de

communication”. C’est-a-dire qu’elles constituent done 1’ensemble des
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Selon Ellis (1985), les strategies de communication sont des plans

psycholinguistiques qui font partie des competences communicatives de

1’individu. “They are potentially conscious and serve as substitutes for production

plans which the learner is unable to implement” (Ellis, 1985:182 cite dans De

Souza 2013: 41). Cette definition d’Ellis supposerait qu’il existe dans la

competence strategique de 1’individu, des strategies de communication qu’il n’a

pas eu 1’occasion d’utiliser a des fins communicationnelles mais dont il est du

moins conscient. A travers 1’ecoute (active, passive ou repetee) des discours des

locuteurs competents de la langue dans des conversations, dans les medias, au

cours des conferences, etc., 1’individu pourrait interioriser differents elements

lexicaux et diverses fa?ons de parler sans qu’il ne se soit presente a lui des

situations de communication ou il pourrait les reemployer.

Dans ce cas, ces strategies de communication interviennent non pas en

reponse a un probleme de communication mais parce que les conditions de

1’enonciation le permettent. C’est pourquoi, selon une vision plus globalisante,

nous considerons les strategies de communication comme etant non seulement des

tactiques de resolution de problemes mais aussi des techniques generales pouvant

assurer la reussite du but communicatif (De-Souza, 2013: 40). Bialystok (1990)

souligne d’ailleurs que les strategies de communication pourraient aussi etre

utilisees dans des situations qui ne presentent aucun probleme a resoudre, comme

c’est le cas d’un locuteur natif qui decrit un itineraire a un etranger par le biais

d’une longue explication au lieu d’employer les mots exacts.

78
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Par rapport a ces divers points de vue, nous trouvons que 1’approche

adoptee par Cohen (1998) est plus prudente et globalisante. Car, il definit les

strategies de communication comme, « des approches qui permettent de vehiculer

un message de sorte qu’il soit a la fois comprehensible et informatif a son

interlocuteur ou lecteur » (Cohen, 1998 :7 cite dans De-Souza, 2013 : 40).

En plus, nous pouvons dire que le CECR accorde une place importante aux

strategies communicatives afin que 1’apprenant surmonte 1’inhibition (le blocage)

au cours d’une communication en classe de FLE. Selon CECR,

considerablement des strategies de communication. Par ailleurs, le CECR, (2001:

53), ajoute qu’il existe deux types de strategies : «les strategies d’evitement» et

par le CECR sont le changement du sujet de la conversation et son adequation aux

moyens d’expression dont dispose 1’apprenant. En ce qui conceme, les strategies

de realisation, elles elevent le niveau de la tache, car 1’apprenant fait de son mieux

pour transmettre le message et poursuivre la communication. Quelques exemples

donnes des strategies de realisation par le CECR sont les « approximations et

generalisations sur un discours simplifie, [les] paraphrases ou descriptions de ce
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« les strategies de realisation ». Quelques exemples de strategies d’evitement cites

les strategies « sont le moyen utilise par 1’usager d’une langue 
pour mobiliser et equilibrer ses ressources et pour mettre en 
oeuvre des aptitudes et des operations afin de repondre aux 
exigences de la communication en situation et d’executer la 
tache avec succes et de la fa?on la plus complete et la plus 
economique possible en fonction de son but precis (CECR, 

2001:48).
Selon le la tache dependCECR 1’accomplissement reussi de
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que 1’on veut dire, et meme [les] tentatives de « francisation » d’expressions de la

LI » (ibid). Il est a noter que les classements similaires ont dispparu egalement

chez d’autres beaucoup plus tot, a savoir dans les travaux de Faerch et Kasper

(1983). Les deux auteurs parlent des strategies de reduction et d’accomplissement.

Selon eux, «1’apprenant qui tente de resoudre le probleme en elargissant ses

strategiescommunicatives » (1983:52-3), utilise desressources

d’accomplissement.

En revanche, 1’apprenant qui « communique a travers des moyens d’un

systeme « reduit» afin d’eviter de produire des ressources incorrectes » (ibid)

emploie des strategies de reduction formelie et celui qui «reduit son but

communicatif d’eviter le probleme » (ibid) emploie des strategies de reduction

fonctionnelle. Selon, Domyei (1995), certaines personnes communiquent en

langue etrangere alors qu’elles ne connaissent qu’une centaine de mots. D’apres

lui, elles arrivent a ce resultat grace a 1’utilisation de leurs mains (strategies non

verbales), d’imitations de sons ou de choses, elles melangent les langues, creent

des nouveaux mots, bref, elles utilisent des strategies de communication. Toujours

selon cet auteur, la reussite de communication chez un apprenant elementaire ou

restrictions » en utilisant ces strategies, c’est-a-dire en activant un des elements

constitutifs de la communication, la composante strategique.

Oxford (1990, 2011), decide de ne pas utiliser les termes «strategies de

communication» parce que, dit-elle, 1’expression prete a confusion et les

chercheurs
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peu experiments, s’appuie notamment sur la « capacite a communiquer sans

le processusne s’entendent pas sur son role exact dans
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d’apprentissage. Elie prefere parler de « strategies compensatoires » et, sans autre

demieres contribuent directement a

1’apprentissage. Quant a O’Malley et Chamot (1990), elles adoptent une position

reconnaissant 1’importance et le role des strategies

compensatoires dans le processus de communication. O’Malley et Chamot font la

difference entre les deux types d’intention, a savoir apprendre (strategies

d’apprentissage) et communiquer (strategies de communication). Oxford est la

premiere a evoquer 1’idee de strategies de compensation dans sa taxonomie sur les

strategies d’apprentissage. Elie nous donne aussi quelques indices qui permettent

de reconnaitre des situations ou 1’apprenant est en etat de compensation. Par

exemple, 1’emploi des synonymes, la circonlocution, les expressions permettant

de marquer une pause et 1’usage des gestes permettent de reconnaitre 1’apprenant

qui cherche a compenser un manque lexical.

Oxford, qui nous a inspire pour la presente etude, considere que les

apprenants autonomes «utilisent les strategies de maniere interactive et

dynamique pour gerer leur apprentissage» (2011:7). Ils participent ainsi

« activement dans leur propre apprentissage et atteignent des objectifs varies »

(p.15). Cette auteure presente un classement qui differe considerablement des

qui est communement appele les strategies

communicatives dans les strategies socioculturelles-interactives qui « facilitent

directement la communication et la comprehension approfondie du contexte

socioculturel ainsi que des roles adoptes a 1’interieur de ce contexte (p.88).
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plus nuancee tout en

forme de proces, considere que ces

autres, car elle inclut ce
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De plus, elle considere que le fait de surmonter des lacunes a I’oral est une

seule strategic manifestee par le biais de diverses tactiques « des manifestations

precises d'une strategic » (p.13), a savoir des moyens precis de communication.

Les exemples de tactiques ou de moyens de communication presentes par Oxford

(2011 :134) pour surmonter des blocages

general a : «formuler autrement, utiliser des indices physiques, pretendre

comprendre et changer le sujet de la conversation». Plus particulierement

« formuler autrement» est manifesto 1) en inventant un mot, 2) en decrivant

1’idee qu’un mot exprime: de quoi cela a Pair, a quoi cela sert, si on peut le

porter, le manger ou le boire (une circonlocution), 3) en employant des

synonymes, 4) en employant des antonymes (ce n’est pas cela mais le contraire)

ou 5) en s’exprimant differemment. Utiliser des indices physiques apparait en 1)

faisant des gestes et 2) adoptant une expression embarrassee pour exprimer le

besoin d’aide. Pretendre comprendre se presente par le hochement de tete de

1’apprenant qui veut montrer qu’il a compris et eviter ainsi de parler.

Enfin, changer le sujet de conversation est manifesto lorsque 1’apprenant en

choisit un autre mieux maitrise. Il est a noter que 1’auteure ne se concentre pas sur

la distinction entre les strategies de reduction et celles d’accomplissement (ni sur

celles d’evitement et de realisation). Or, elle les presente comme des tactiques

faisant partie d’une seule strategic socioculturelle-interactive. Il est ainsi clair que

le classement effectue par Oxford n’insiste pas sur la distinction entre les

strategies de reduction et d’accomplissement car, pour elle, toutes les tactiques

mentionnees plus haut contribuent au deblocage de la parole.
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En bref, nous sommes d’accord avec 1’acception d’Oxford que les strategies

de communication comme strategies de controle permettent aux apprenants de la

langue etrangere d’dviter la disgrace en adoptant divers moyens pour surmonter

leurs difficultes en communication orale en fran^ais. Dans ce qui suit, nous

souleverons les pistes principales sur I’altemance codique comme strategies de

communication dans la classe de langue etrangere, qui est aussi tres pertinente a

notre etude.

Alternance codique comme strategies de communication

L’usage d’une langue autre que la langue cible dans un cours de langue a

ete le sujet de reflexion de nombreux chercheurs Causa (2002), Christiansen et

Palani (1999), Castelloti (1991), et Kramsch (1991). Cette partie considere le

passage d’une langue a 1’autre dans un cours de langue comme un fait ordinaire.

La plupart d’entre eux notent que I’altemance codique est une strategic d’appui

importante dans la classe de langue puisqu’elle remplit des fonctions importantes

comme encadrer les activites et aussi organiser les activites et la circulation de la

parole en classe. Ainsi, nous aimerions preciser ici ce que nous entendons par

alternance codique. En vue d’une definition acceptable nous nous referons aux

definitions de Cuq (2003 :17), de Haugen (2002 : 65), Causa (2002 : 2), Clyne

(1987 :740), entre autres. On designe par « I’altemance codique » le changement

fonctionnel d’une langue a une autre au sein d’un meme enonce dans le but de se

faire comprendre.

Ce changement est egalement appele « code-switching ». La notion

d’alternance codique (AC) remonte aux annees cinquante et est liee au nom du
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terme : « l’altemance codique a lieu lorsqu’un bilingue introduit un mot non

Nous allons tenter de definir le

phrastique (entre les phrases), 1’altemance intra phrastique et 1’altemance extra

phrastique. L’altemance codique interpelle par le nombre d’appellations qui lui

changing, altemance de langue, altemance de code. L’altemance codique (ou le

code-switching) est un phenomene de contact des codes qui apparait tout

naturellement lors de la rencontre de deux ou plusieurs langues. L’altemance

codique, c’est-a-dire les passages dynamiques d’une langue a 1’autre, est 1’une des

manifestations les plus significatives du parler bilingue.

L’altemance codique peut exister « a 1’interieur d’un enonce-phrase ou d’un

echange, ou entre deux situations de communication » par des locuteurs (Riley.

1985: 13). Cuq (2003: 18), dans le dictionnaire de la didactique de franpais

changement par un locuteur bilingue de langue ou de variete linguistique a

1’interieur d’un enonce, d’une phrase ou d’un echange ou entre deux situations de

communication. ». Par altemance codique, Clyne (1987: 740), comprend 1’emploi

de deux langues a 1’interieur d’un enonce ou l’altemance de codes entre deux

enonces. Causa (2002: 2) entend l’altemance codique comme «les passages
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terme code-switching ou l’altemance codique, ensuite, nous allons mettre en

dynamiques d’une langue a 1’autre dans la meme interaction verbale ; ces

assimile d’une autre langue dans son discours ».

evidence differents types d’altemance codique comme l’altemance inter

langue etrangere et seconde, definit«l’altemance codique» comme «le

sont attribute: code-switching, «neo-codage», (ou code-mixing), code-

linguiste americain Haugen (2002 : 65), qui a ete le premier a avoir utilise ce
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passages pouvant se produire a la fois au niveau interphrastique ou au niveau

Code-switching is generally thought of as the use of more than one linguistic

variety, by a single speaker in the course of a single conversations

Pour Zimari (2008), 1’altemance codique, ou le code-switching, ne stagne

pas, il evolue et change comme «(...) il depasse largement 1’utilisation

individuelle et il est pratique au plan societal. Il est utilise par tous les membres

d’une societe et particulierement les jeunes».

Apres une analyse des definitions, il y a des caracteristiques qui semblent ressortir

et exprimer le trait indispensable lie au mot « altemance codique ». Nous pouvons

1’expliquer ainsi:

• La necessite d’avoir deux langues

• Le changement de code

• Le maintien du caractere distinct des deux systemes en presence chez le

meme locuteur.

Dans ce sens, nous pouvons dire que 1’altemance codique se presente

societe. Selon Zimari (2008), la definition de 1’altemance codique a connu des

reajustements par rapport aux premieres etudes qui sont deja faites sur ce

phenomene. L’altemance codique chez Gumperz (1989a), se traduit par la «

different. Ce linguiste souligne « la juxtaposition a 1’interieur d’un meme echange

verbal de passages ou le discours appartient a deux systemes ou sous-systemes
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intraphrastique». Heller & Pfaff (1996: 594) donnent la definition suivante: «

reellement dans les pratiques communicationnelles entre les membres d’une

juxtaposition » de deux phrases qui appartiennent a un systeme grammatical
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grammaticaux differents ». Dubois et al. (2002 :24) entendent par altemance de

individu ou une

communaute utilise dans le meme echange ou le meme enonce deux varietes

Cette definition de 1’altemance

codique est interessante parce qu’elle met 1’accent sur la notion de « strategic de

communication », qui est utilisee entre les locuteurs. L’altemance codique signifie

1’utilisation de deux codes dans un enonce, un discours ou dans une conversation.

C’est une strategic communicative par excellence presente dans le paysage

ghaneen en general.

L’altemance codique presente differente fonctions conversationnelles

identifiees par des specialistes du langage : Gumperz 1989a, Grosjean 1984, Ludi

et Py (2003). La typologie de Gumperz comprend six composantes que nous

donnons ci-dessous : 1. les citations (les mots du natif sont repris par le non

natif) ; 2. 1’appel a une tierce personne bilingue ; 3.les interjections (marqueurs

d’apprentissage a une ethnie); 4.1es repetitions a valeur emphatique; 5.

1’explication du message dans 1’autre langue; 6.1a caracterisation du message.

Grosjean definit sa typologie par rapport a certaines fonctions enoncees par

Gumperz comme les citations, les interjections, les repetitions et la caracterisation

du message, a la difference qu’il rajoute deux autres fonctions : celle est

influencee par un comportement physique ou psychologique, denomme «le mot

le plus accessible » et celle qui certifie le statut du locuteur. Quant a Ludi et Py

(2003), leurs recherches chez les migrants ont permis de mettre en evidence

quatre fonctions: 1. le marquage d’appartenance a une communaute; 2. Les
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nettement distinctes ou deux langues differentes ».

codes «la strategic de communication par laquelle un
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citations (en specifiant le locuteur et 1’interlocuteur); 3. le commentaire meta

discursif; 4.1’emploi du mot le plus accessible.

Ludi et Py rejoignent des travaux de Gumperz et Grosjean en affmant,

cependant, leurs resultats. Toutes les fonctions citees relevent de phenomenes

socio-psycho-linguistiques. Dans

synonyme de la micro-altemance, non planifiable. Par centre, I’enseignant peut

prevoir, a 1’avance, les themes qui seront concemes par la LI ou la L2 : c’est la

macro-altemance. Enfin, la meso-altemance est I’altemance linguistique de

sequence qui stimule et facilite 1’apprentissage de la langue et les concepts des

disciplines non linguistiques. Malgre sa complexity, I’altemance codique presente

une certaine fluidite. L’altemance codique (ou le code-switching) est un

phenomene de contact des codes qui apparait tout naturellement lors de la

rencontre de deux ou plusieurs langues. Heller & Pfaff (1996: 594) en donnent la

definition suivante: « code-switching is generally thought of as the use of more

than one linguistic variety, by a single speaker in the course of a single

conversations

Telle qu’elle est presentee dans les differentes definitions, I’altemance

codique consiste a passer d’une langue a une autre ou d’un systeme ou sous

autre systeme ou sous-systeme grammaticalement different. De

toutes ces definitions ci-dessus, nous constatons que I’altemance codique peut

etre inter-linguistique ou intralinguistique. Pour cette etude, nous nous interessons

a I’altemance inter-linguistique, etant donne que celle-ci est le plus observable
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systeme a un

une classe bilingue, le code-switching est
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dans la classe de FLE. A ce stade, nous allons expliquer la specificite des

strategies de communication en classe de langue etrangere dans la partie suivante.

Specificite des strategies de communication en classe de langue etrangere

Il n’existe pas de definition homogene ni de taxonomie complete des

strategies de communication et de leurs differents composants, meme si de

nombreuses etudes ont ete faites dans ce but. Ensuite nous rendons compte des

taxonomies les plus repandues, qui ont ete developpees afin de classifier les

strategies communicatives. Les strategies d’apprentissage et de communication

ont largement interesse le champ de la didactique des langues. C’est avec Seiinker

(1972) que la notion de ‘strategies de communication’ a ete introduite dans le

domaine de recherches en langues secondes/etrangeres. A la suite de cela,

plusieurs auteurs ont concentre leurs efforts sur ce sujet, proposant ainsi di verses

definitions et classifications pour leur analyse respective. (Tarone, 1981 ; Riley

1985 ; Bialystok 1990; Poulisse, 1990; Faerch er Kasper 1983 ; Noyau 1984,

Giacomi et Heredia 1986, Oxford, 1990, Bange 1992, Cohen, 1998 ; Domyei,

1995 ; Domyei et Scott, 1997). La recherche sur les strategies de communication

touche aux strategies de production orale d’une LI aussi bien que d’une L2, et

elle inclut parfois des strategies communicatives de reception.

Toutefois, la presente etude se concentre sur les strategies de production

orale en L2. Selon la definition la plus repandue, la fonction principale des

strategies de communication est de resoudre un probleme de communication

situation dans laquelle les connaissances langagieres sont

insuffisantes (Poulisse, 1993 ; Tomberg, 2009). Souvent il s’agit de connaissances
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urgent dans une
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insuffisantes de vocabulaire d’une langue etrangere (Poulisse : 1993: 157). La

interactive et la theorie psycholinguistique. D’un cot6, la theorie interactive

essai entre plusieurs

interlocuteurs de faire avancer une conversation. Il s’agit done ici de strategies

communicatives dans la cooperation et 1’interaction (Tomberg, 2009: 56). De

1’autre cote, selon la theorie psycholinguistique, une strategic communicative est

definie comme un plan individuel conscient ou inconscient pour resoudre un

probleme afin d’arriver a un but communicatif particulier. Il s’agit ainsi de

processus cognitifs (ibidem : 56). Plusieurs tentatives ont ete faites pour definir

les strategies de communication, car les recherches sont loin d’etre unanimes sur

une seule definition.

Pour Bialystok, 1993: 159-160) critique le constat qu’une strategic

communicative devrait se definir d’apres les deux criteres de problematique et de

conscience. Elie soutient que des locuteurs natifs utilisent des strategies similaires

d’elements appropries afin d’arriver a un but communicatif particulier. Elie

souligne que les locuteurs natifs n’expriment pas de difficulty lorsqu’ils

communiquent. Ensuite, elle rejette le critere de conscience en faisant reference

Cela est la perspective assumee par le CECR, qui a postule que les strategies

communicatives ne devraient pas s’interpreter comme une maniere de compenser
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recherche sur les strategies de communication a commence a la fin des annees 

soixante-dix et il y a eu deux points de depart theoriques differents, la theorie

aux enfants qui utilisent des strategies communicatives sans reflexion consciente.

lorsqu’ils communiquent, que toute communication exige une selection

designe une strategic communicative comme un
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un deficit ou une erreur de communication en L2. Il souligne que les locuteurs

natifs, eux aussi, emploient regulierement des strategies dans leur communication,

et qu’elles sont ainsi transferables de la LI a la L2 (Conseil de 1’Europe, 2005:

48,113).

Une autre proposition qui s’inscrit dans cette voie est celle defendue par

Faerch et Kasper (1980a), deux chercheurs qui ont le plus ecrit sur les strategies

de communication. Selon Faerch et Kasper, les strategies de communication

sont des plans «potentiellement conscients » utilises par I’apprenant en vue de

resoudre un probleme de communication resultant d’un manque de ressources

communicatives en termes des stades de production orale; le stade de

planification et le stade d’execution. Au stade de la planification, le locuteur

developpe un plan afin d’arriver a un but communicatif. Au stade d’execution, il

effectue son plan. Faerch et Kasper suggerent que les strategies communicatives

communicatif ou de developper un plan altematif quand il trouve qu’il n’a pas

tous les elements langagiers necessaires pour effectuer son plan et lorsqu’il

rencontre un probleme.

Faerch et Kasper examinent les comportements en situation de structure et

non-structure, en situation d’apprentissage et en situation de communication.

L’emprunt a la LI, la paraphrase, 1’appel a 1’aide, les patterns prefabriques

(gagneurs de temps ou remplisseurs de pause) sont des exemples de strategies de

communication. Elies sont employees par les locuteurs natifs dans leur LI
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s’etablissent lorsqu’un locuteur se trouve oblige de modifier son but

linguistiques. Faerch et Kasper (1980, 1983) considered les strategies
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lorsqu’ils font face a un probleme d’ordre linguistique, notamment sur le plan

lexical, lorsqu’un un mot fait defaut. Cette definition nous semble rejoindre celle

de Canale et Swain (1980 :28) qui soulignent que les strategies de communication

sont considerees comme un ensemble de demarches entreprises par un individu

qui se confronte a un probleme de communication. Ces deux definitions (les

strategies de communication) s’accord ent sur un point commun qui est la

resolution d’un probleme communicatif.

Nous devons souligner, cependant, que 1’idee d’un deploiement conscient

des strategies de communication, a fait 1’objet d’un grand debat chez les

chercheurs (Vergon 1998 : 77). Or, les strategies de communication dans la

situation exolingue sont vues differemment selon les didacticiens, comme le

montre par exemple la definition de Bogaards (1988 : 92) :

En effet, tout echange entre deux interlocuteurs represente un travail

collectivement elaboree ou des attentes et des scenarios sont plus ou moins

reciproques. Le fait d’avoir une inegalite linguistique due a une conversation

menee entre un locuteur natif et un locuteur non natif necessite, de la part des

deux partenaires, de grands efforts mutuellement mis en place s’ils veulent

reellement une reussite de leur echange. Poulisse et al (1984: 72), definissent les
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Lorsqu’on parle des strategies de communication, il s’agit d’une 
negotiation du sens entre un locuteur apprenant et un locuteur 
natif, dont le premier essaie d’utiliser ses connaissances 
imparfaites de la L2, tandis que 1’autre restraint ses moyens 
linguistiques a ceux qu’il croit etre a la port6e du locuteur non 
natif.
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strategies de communication comme des « strategies qu’un locuteur deploie pour

atteindre son objectif de communication quand il constate qu’il a des problemes

dus a sa propre defaillance linguistique ». Cette definition, qui rejoint celles

precedentes, semble reduire egalement les strategies de communication a une

activite de resolution de probleme et nous amene aussi a penser que celles-ci ne

sont deployees que quand apparaissent les problemes de communication.

communication sont « des operations cognitives qu’un apprenant emploie a court

terme intentionnellement pour resoudre un ecart per$u comme problematique

entre les exigences communicatives actuelles et ses possibilites en interlangue en

ce moment-la ». En effet, les strategies de communication constituent aussi des

demarches personnelles, de resolution de probleme, entreprises par 1’apprenant a

1’instant meme ou il communique dans la langue etrangere. Bange (1992b: 59),

explique d’ailleurs que par 1’expression « a court terme », il faut comprendre

1’action de 1’apprenant dans f immediat, c’est-a-dire face a la difficult^ actuelle de

la communication. La strategic de communication se traduit done par faction de

communication spontanee provoquee par et dans la situation de communication.

Bange precise que 1’expression «intentionnellement» - dans la definition ci-

dessus- ne doit pas etre consideree comme etant synonyme d’action consciente de

f individu. Car, a son avis, les efforts des apprenants ne sont pas des operations de

nature consciente mais plutot des « operations dirigees vers », c’est-a-dire des

demarches entreprises specifiquement pour communiquer face a la difficult^
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D’apres Knappe -Potthoff et Knappe (1992), les strategies de
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qu’ils rencontrent au moment de 1’interaction/echange

langue etrangere.

Les strategies de communication sont 1’ensemble des demarches que

1’apprenant met en oeuvre sur le plan individuel, non seulement, pour produire des

paroles, mais aussi, pour comprendre et interpreter le discours de son partenaire.

Dans cette optique, nous acceptons ce que Moirand (1982: 20) qualifie, de

strategies individuelles de communication qui se manifestent, chez 1’apprenant,

par des phenomenes de communication, phenomenes qui font partie de

1’intervention direct© du sujet (avec ses caracteristiques psychosociales) dans la

D’ailleurs, Cyr et Germain (1998 : 4), expliquent que les strategies de

communication sont «des comportements, des techniques, des tactiques, des

operations mentales conscientes ou inconscientes, des habilites cognitives ou

fonctionnelles, ainsi que des techniques de resolution de problemes observables

chez 1’individu». Les strategies de communication apparaissent lorsque le

locuteur a des problemes dus a sa defaillance linguistique et qu’il essaie de

reduire le decalage entre ce qu’il veut communiquer et ce qu’il peut exprimer

1’echange verbal 1’aide effectivement a pallier des «moments difficiles », a

En effet, on constate que les strategies de communication constituent

1’ensemble des efforts, des tactiques ou demarches personnelles de resolution de
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assurer 1’intercomprehension pour atteindre son objectif de communication.

avec les connaissances dont il dispose. La presence de ces strategies au cours de

probleme de communication manifestos sous forme d’activites verbales ou non

en classe de fransais

production de ses discours et dans son interpretation du discours des autres... ».
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verbales afin d’ecarter un obstacle, reparer une panne, qui s’opposait au but

communicatif. Le locuteur moins competent et son interlocuteur expert utilisent

les strategies de communication quand des difficultes liees a des deficits

linguistique, socioculturels, a des incertitudes dans 1’interpretation du discours des

participants surgissent pendant le deroulement de la communication. La mise en

oeuvre de differentes strategies du sujet parlant depend effectivement de plusieurs

facteurs : la situation d’enonciation, les conditions de reception, 1’enonce re?u, la

tache requise, car communiquer en langue etrangere signifie prendre contact avec

une personne de culture differente, une personne qui se represente le monde

differemment. Selon Moirand 1998 :20

Selon Cohen (1998 : 7), les strategies de communication constituent le

quatrieme sous-ensemble de strategies pour 1’apprentissage des langues. Car, il

definit les strategies de communication comme « des approches qui permettent de

vehiculer un message de sorte qu’il soit a la fois comprehensible et informatif a

dernier, les strategies de

compensation servent a compenser les manques lexicaux et syntaxiques qui

bloquent le deroulement effectif de la communication chez les apprenants de la

langue etrangere.
94

Les strategies individuelles de communication qui se manifeste 
chez Papprenant par des phenomenes de compensation, 
phenomene qui font partie de 1’intervention directe du sujet 
(avec ses caracteristiques psychosociales) dans la production de 
ses discours et dans son interpretation du discours des autres.

son interlocuteur et lecteur ». Quant a Cohen (1998), il classe ces techniques sous

les strategies dites communicatives. Selon ce
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Pour Oxford (2011 : 90), «les strategies de communication permettent une

communication continue malgre les lacunes linguistiques ». Les definitions des

strategies de communication semblent se mettre d’accord sur le fait que les

remede a des blocages

linguistiques des apprenants. Dans le cadre de notre etude, nous essayerons

d’examiner les strategies que les interlocuteurs (apprenants) de nos corpus

utilisent dans les differentes situations de communication pour gerer la

communication orale, interpreter le discours des uns et des autres, assurer

1’intercomprehension et surmonter les difficultes durant un echange. H nous

semble done pertinent d’adopter une classification des differentes strategies de

communication afin d’identifier celles que nous allons specifiquement analyser.

Typologie des strategies de communication

Dans le cadre d’une communication exolingue, plusieurs chercheurs ont

d’elabore differents types de strategies de communication. Differentes typologies

ont influence et inspire la recherche en strategies de communication. Dans une

classe de FLE, qui est un espace de contact de langues, le critere qui nous est

apparu le plus important pour proceder a une typologie des differentes strategies

de communication utilisees par 1’enseignant que les apprenants dans les echanges.

Il nous semble done pertinent d’adopter les classifications des differentes

strategies de communication proposee par Faerch et Kasper (1980a); Noyau

(1984), Riley (1985); Giacomi et Heredia (1986) et Bange (1992b). Nous

schema des strategies

que nous analyserons.
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proposons une synthese de ces travaux avant de proposer un

strategies communicatives pourraient offrir un
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Classification de Faerch et Kasper (1980a)

Faerch et Kasper abordent la classification des strategies de communication

chez les apprenants de langue seconde en s’inscrivant dans une perspective

psycholinguistique. Les apprenants, pour surmonter leurs difficultes de

communication, effectuent deux operations : la preparation (ou la planification) et

1’execution, car ils se trouvent dans une situation ou il y a un ecart entre leur

besoin de communication et leur repertoire linguistique emmagasine. Pour Faerch

et Kasper (1980a: 81), les strategies de communication sont «des plans

potentiellement conscients pour resoudre ce qui se presente a un individu comme

une difficulte dans la realisation d’un objectif de communication particulier ».

Selon ces auteurs, les strategies de communication sont considerees comme un

ensemble de demarches utilisees par un individu lorsque ses competences

linguistiques des langues etrangeres sont limitees, il doit compenser le manque de

competences en utilisant certaines strategies de communication afin d’atteindre

son objectif communicatif.

Pour realiser un tel objectif, 1’individu choisit d’abord les elements

appropries durant la situation de communication dans son systeme linguistique et

puis il passe ensuite a Faction prevue pour resoudre ses difficultes. Ces auteurs

distinguent trois types de strategies de communication chez Fapprenant d’une

langue seconde qui peuvent etre observees lors de Fechange communicationnel:

les strategies de reduction formelie, les strategies de reduction fonctionnelle, les

stratdgies de realisation ou d’accomplissement. Les strategies de reduction

formelie : se manifestent chez Fapprenant generalement au niveau du lexique,
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phonologic, morphologic et la syntaxe de la langue cible. Ce type de strategic est

utilise quand 1’apprenant communique a 1’aide d’un systeme reduit, afin d'eviter de

produire des enonces laborieux

insuffisamment automatises ou hypothetiques (Faerch et Kasper, 1980a : 18).

Les strategies de reduction fonctionnelle: le recours a ces strategies se

manifeste lorsque 1’apprenant reduit ses objectifs communicationnels afin d’eviter

un probleme (Faerch et Kasper, 1980:18-19). Ce type de strategic apparait lorsque

1’apprenant evite le sujet de communication ou abandonne le message, elles se

presentent done comme une reduction d’action, une modalite ou une reduction de

contenu propositionnel.

manifestent lorsque 1’apprenant tente de resoudre un probleme de communication

en etendant ses ressources communicationnelles (Faerch et Kasper, 1980a: 19).

En effet, au cours de 1’interaction en face-a-face entre le natif et le non-natif, les

difficultes de communication peuvent manifester au cours de la production orale.

La mise en place de ces strategies implique 1’extension des ressources

linguistiques. L’apprenant pent done ameliorer au fur et a mesure la competence

de communication. Parmi les strategies de realisation, Faerch et Kasper, (1980a),

citent le changement de code, la traduction litterale, les generalisations, les

paraphrases, les neologismes, les restructurations, les strategies cooperatives, les

strategies extralinguistiques (mimes, gestes, entre autre).

Apres 1’observation des strategies de communication de Faerch et Kasper,
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nous constatons que ces auteurs n’abordent que des facteurs linguistiques dans

ou incorrects du fait de regies ou items

Les strategies de realisation ou d’accomplissement: ces demieres se
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leurs strategies a travers lesquelles le non-natif tente d’affronter son probleme de

communication, soit en utilisant des moyens limites, soit en s’appuyant sur toutes

les ressources a sa description pour communiques Toutefois, la reussite de la

communication exige egalement des facteurs CQntextuels, socioculturels et des

differences dans les representations culturelies entre locuteurs. Parmi ces trois

types de strategies de communication de Faerch et Kasper, nous avons constate

que 1’apprenant ghaneen de FLE, tend a mettre en oeuvre le premier ou le

deuxieme type. Souvent, 1’apprenant applique les strategies de reduction

fonctionnelle, soit en modifiant son objectif, soit en changeant de fa^on

immediate de theme communicationnel. Rarement, 1’apprenant applique-t-il les

strategies d’accomplissement pour regler un probleme qui a surgi. Il est possible

que cela resulte de ses ressources linguistiques limitees en langue cible.

La mise en place de la strategic d’evitement, une sous-categorie de la

strategic de reduction fonctionnelle, est liee au degre de maitrise du code

linguistique et de 1’echange ainsi qu'au souci de preserver la face. En raison des

competences linguistiques limitees dans une langue etrangere donnee, 1’alloglotte

communication surgit, il est fort probable que 1’alloglotte change brusquement de

sujet ou garde le silence. Comme 1’ecrit Kramsch (1984: 85) « Le locuteur evite

de parler des choses pour lesquelles il ne connait pas les structures linguistiques,

soit en gardant le silence, soit en changeant de sujet ». Il faudrait souligner que la

mise en place de la strategic d’evitement de 1'apprenant est principalement liee a
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ne peut pas toujours s’exprimer comme il le souhaite. Lorsqu’un probleme de
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des difficultes linguistiques, a savoir, la meconnaissance du lexique et la

meconnaissance de la grammaire.

Autrement dit, 1’apprenant ne dispose pas d’outils linguistiques necessaires

pour faire passer son message et pour se faire comprendre, il abandonne son but

communicatif afm d’eviter les problemes. Et, comme le dit Goffman (1973: 17), «

le plus sur moyen de prevenir le danger (centre sa propre face) est d’eviter les

rencontres ou il risque de se manifester ». A cet egard, pour que 1’apprenant sauve

la face, il recourt aux strategies de communication pour pourvoir communiquer

facilement ou bien pour combler le vide durant les cours de fran^ais.

Classification de Noyau (1984)

Le processus de communication met inevitablement en presence au moins

deux participants. La particularite de 1’interaction exolingue a pousse certains

auteurs a reflechir sur les strategies deployees par ces participants pour arriver a la

reussite de la communication. A cet effet, Noyau (1984), en tenant compte de

1’aspect asymetrique de la communication exolingue, a traite separement les

strategies communicatives deployees par les interlocuteurs. L’auteur met en

evidence les strategies deployees par le natif ou locuteur competent et les

strategies de 1’apprenant. Notre recherche, s’inspire en partie, de la classification

de Noyau pour montrer les strategies deployees par le locuteur competent, en

1’occurrence 1’enseignant.

Les strategies de facilitation de la comprehension : le locuteur competent tente

de regler les problemes lies a la comprehension et ce, a travers diverses strategies.

les plus recurrentes des strategies sont les suivantes : la reformulation, la

99

© University of Cape Coast     https://ir.ucc.edu.gh/xmlui

Digitized by Sam Jonah Library



paraphrase et aussi des strategies de « simplification » ou de « facilitation » qui

prennent deux formes a savoir 1’auto facilitation qui consiste a faciliter le travail

de 1’oral et 1’hetero facilitation qui consiste a faciliter le travail de 1’oral a

1’apprenant. (Noyau, 1984).

Les strategies d’aide a I’expression:

interlocuteur des elements linguistiques servant de moyens d’expression lui

permettant de prendre la parole et de s’exprimer. L’apprenant se servira de ces

moyens dans le but de construire ou reconstruire son discours. Dans ce type de

strategic, l’apprenant recupere une partie du propos du locuteur competent pour

echafauder un message plus complexe. Parfois aussi, il arrive que c’est

l’apprenant qui deploie la strategic de « mention » pour inciter son interlocuteur a

declencher une formulation ou guider dans la tache de construction (Noyau, 1984).

Classification de strategies de communication de Riley (1985)

A la suite de Faerch et Kasper (1980a), quelques annees plus tard Riley

(1985) propose a son tour une classification des strategies de communication qu’il

resume sous forme de schema que voici en version anglaise accompagnee de sa

traduction fran?aise :
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Tableau 1. Classification des strategies de communication

Formelle
(Formal)

Source: Riley (1985: 105)

En s’inspirant de Corder (1978) Riley definit les strategies de reduction

comme des « strategies d’ajustement du discours » oil 1’apprenant evite de faire

des fautes. Elies se divisent a leur tour en deux categories : les strategies de

reduction formelie qui portent sur le plan phonologique, morphologique et

syntaxique. La deuxieme categorie est d’ordre fonctionnel et porte sur 1’eludage

du theme, 1’abandon du discours, 1’approximation ou la generalisation. Nous

constatons que cette seconde categorie s’apparente un peu a celle proposee par

Faerch et Kasper. Les strategies de compensation s’expriment par les efforts

deployes par 1’apprenant dans le but de compenser son deficit linguistique quitte a

faire des fautes. Ce type de strategies se subdivise en deux categories : les

strategies d’auto reparation et les strategies collaboratives.

1. La strategic d’auto-reparatioiv.'Les strategies d’auto-reparation a travers

lesquelles 1’apprenant tente de resoudre le probleme lui-meme en adoptant des

moyens tels que (1’emprunt, le foreignising, la traduction litterale, la paraphrase,
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Strategies de reduction 
(Reduction strategies)

Fonctionnelle Strategies 
(functinal)

Communication strategies 
(Strategies de communication)

Strategies de compensation/d’accomplissement 
(Compensation (achievement» strategies)

d’autoreparation
(Self-repair strategies)

Strategies 
collaboration 
(Collaborative 
strategies)
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etc.). Ces strategies ont pour fonction de combler des lacunes en langue cible pour

que 1’apprenant puisse eviter des difficultes au cours de la production a 1’echange

communicationnel.

-L’emprunt qui inclut 1’altemance codique et le transfer! des expressions de la LI

vers la langue cible.

-le foreignising intervient lorsqu’un apprenant prononce un mot ou une phrase

dans la langue cible empruntee de sa langue seconde.

- La traduction litterale consiste a ce que 1’apprenant procede a une traduction

mot a mot dans la langue cible.

-L ’invention lexicale consiste en la creation de mot en langue cible a partir de LI

-L’approximation intervient lorsque 1’apprenant emploie en langue cible un mot

ou une expression incorrecte tout en esperant que son interlocuteur le comprenne,

la description, la definition ou la circonlocution pour designer quelque chose dont

il ne connait pas le lexique dans la langue cible.

Ces categories d’auto-reparation de Riley ressemblent aux strategies de

realisation et d’accomplissement presentees par Faerch et Kasper ayant pour but

de garantir la reussite de la communication et s’eloigner ainsi de I’echec.

-La paraphrase consiste en ce que 1’apprenant recourt a 1’explication.

2. la strategic collaborative : a travers elle, le locuteur moins competent implique

cette situation, la cooperation du locuteur expert est indispensable pour la reussite

de 1’interaction. Les strategies identifiees dans cette categorie sont les appels, les
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son interlocuteur dans la resolution de son probleme de communication. Dans
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demandes d’assistance ou de clarification, les demandes de confirmation et

feedback.

-les appels : le locuteur moins competent demande a

lentement, de repeter ou d’expliquer ce qu’il a dit prealablement. Parfois les

appels peuvent se manifester par des gestes.

-les demandes d’assistance ou de clarification : soit pour une traduction dans la

langue cible, soit pour evaluer une auto-correction, entre autres.

-les demandes de confirmation et feedback: Il s’agit ici des demarches a travers

lesquelles les interlocuteurs verifient leur comprehension reciproque.

Ce qui nous interesse surtout dans la classification de Riley et qui retiendra

sont les strategies de

compensation telle qu’elles sont detaillees dans son travail de recherche. Ceci

Heredia (1986).

Classification de Giacomi et Heredia (1986)

En considerant les strategies de communication comme la mise en place

d’un ensemble de procedures interactives au sein de 1’espace conventionnel que

distinguent deux grandes categories de strategies de communication en situation

exolingue. Les strategies preventives que

agissent en amont de la communication, dans la mesure ou ils ont une fonction

d’anticipation- et par la meme de gerer le deroulement des echanges » (p : 16).
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son partenaire de parler

nous amene a la partie suivante que constitue la classification de Giacomi et

se construisent les deux participants d’un echange, Giacomi et Heredia (1986),

«l’ensemble des principes de la regulation discursive (...); ils [les principes]

notre attention dans le cadre de notre analyse, ce

ces auteurs definissent comme

© University of Cape Coast     https://ir.ucc.edu.gh/xmlui

Digitized by Sam Jonah Library



Il s’agit ici d’une strategic du locuteur natifexpert qui, conscient des difficultes

de son interlocuteur, emploie

comprehension. Cette simplicite se caracterise, le plus souvent, par certaines

syntaxiques, 1’adoption d’un debit plus lent, d’une ecoute plus attentive ponctuee

de signes d’acquiescement verbaux ou non verbaux. A travers cette strategic de

facilitation, le locuteur expert incorpore egalement dans son discours des elements

linguistiques que son interlocuteur pourrait utiliser dans sa reponse.

-le principe de Vet caetera qui est une sorte de strategic d’evitement que les

interlocuteurs emploient pour prevenir 1’echec de la communication. Cette

strategic est egalement employee le plus souvent par le locuteur expert. Elie

consiste a dormer au locuteur linguistiquement faible un echange nouveau

retroactif aux zones d’incomprehension.

«Les strategies de gestionv qui se definissent comme «l’ensemble des

procedures de gestions auxquelles on recourt les locuteurs pour essayer de

resoudre, du mieux possible, un probleme de communication qui compromet la

poursuite immediate des echanges. (Tijani, 2006 :132). Elies interviennent en aval

font reference qu’a ce qui vient d’etre dit par un

locuteur. En font partie les strategies suivantes :

-la negotiation parenthetique et les questions de clarification qui se traduisent

demandes d’explication ou d’eclaircissement. Cette strategic se caracterise par
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un registre de langue simplifie afin de lui faciliter la

-Vemploi du «foreign talk » comme strategic de facilitation (p.17).

du discours puisqu’elles ne

par des attitudes de feedback ou de verification de la comprehension, des

omissions volontaires (articles, prepositions, etc), certaines distorsions
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interlocuteurs s’engagent dans une activite metalinguistique. Elie pent etre initiee

soit par le locuteur faible, soit par le locuteur expert suite a une sollicitation

verbale ou non verbale.

La negotiation parenthetique est souvent declenchee par 1’apparition ou la

prise en compte d’un probleme de malentendu ou d’une incomprehension par 1’un

des interlocuteurs (Tijani 2006: 132). Ainsi, a la suite d’une sollicitation de 1’un

des partenaires, 1’attention est focalisee sur la forme et le sens a dormer aux mots

ou expressions en contexte. L’interaction ne prend son cours normal qu’apres la

resolution du probleme.

-la reformulation survient dans 1’echange generalement a la suite d’une question

de clarification. Elie consiste a reprendre ou dire autrement ce qui vient d’etre dit.

Il s’agit de communiquer un meme « contenu » en employant d’autres mots ou

expressions. On distingue les auto-reformulations (les reformulations d’un

locuteur sur son propre discours) et les hetero-reformulations (reformulations

effectuees sur le discours de 1’interlocuteur). En general, la reformulation est une

activite a la fois metalinguistique et meta-communicative. Elie est pour Gulich et

Kotschi (1987 :66):
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Le resultat d’un travail specifique d’un interlocuteur signale en 
general par un marqueur qui est la trace de ce travail, mais qui 
fonctionne en meme temps comme une sorte d’instruction 
destinee a 1’interlocuteur et visant une relation semantique 
determinee. Cette procedure a souvent un caractere interactif.

une deviation du flux normal de l’interaction au cours de laquelle les
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Elie est souvent realisee a 1’aide des expressions comme ‘c’est-a-dire “je

done”, etc., qui permettent au locuteur dem’explique”. ° autrement dit”,

de son interlocuteur) et d’y apporter des

modifications capables de faciliter la comprehension du partenaire de

1’interaction.

-la definition : Cette strategic se manifeste sous forme d’activites de type

definitoire a travers lesquelles les interlocuteurs en interaction exolingue tentent

de resoudre les problemes provoques par leur asymetrie linguistique et leurs

differences culturelles.

principalement celles qui sont liees aux efforts communicatifs du locuteur non

expert, notamment les auto-corrections, la reformulation et la definition. Nous

avons retenu ces strategies parce que nous les avons rencontrees au cours de nos

observations.

Classification de strategies de communication de Bange (1992b)

Parmi les strategies de communication enumerees, nous retiendrons

communicatives des partenaires a Fechange. Partant de cet objectif, la

classification des differentes strategies de Bange nous interesse effectivement

parce qu’elle porte sur les processus d’acquisition en situation de communication

exolingue et qu’elle propose

problemes de communication. Bange (1992b) il met Faccent sur la construction
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reprendre ses propos anterieurs (ou ceux

interactive de sens qui se deroule entre le locuteur natif et son partenaire non-

une typologie de strategies de resolution de

Parmi les strategies enumerees par ces auteurs, nous retiendrons

principalement celles qui sont liees aux efforts et aux collaborations
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strategies de communication se resument en strategies de resolution de problemes

communication ou il se sent constamment confronte a une sorte de discordance

entre les exigences de la situation de communication et son savoir-faire dans la

langue qu’il utilise avec difficulte.

Le locuteur non-natif est ainsi a la recherche du sens avec son interlocuteur,

le locuteur natif. Bange distingue trois types de strategies telles que strategies

d’evitement, strategies de realisation et strategies de substitution.

Les strategies d’evitement: Les strategies d’evitement se traduisent comme des

tentatives du locuteur apprenant d’une langue etrangere qui abandonne ou reduit

les buts communicationnels, et ne s’appuie que sur des savoirs deja acquis pour

eviter les problemes de communication et preserver la face. Effectivement, en

raison des competences linguistiques limitees dans une langue etrangere,

1’apprenant ne peut pas toujours s’exprimer comme il le souhaite.

garder le silence car il ne dispose pas d’outils linguistiques necessaires pour faire

faire comprendre. Il abandonne done son but

communicatif afin d’eviter les problemes. Pour les strategies d’evitement, on

communicationnels) et la reduction formelie qui permet a 1’apprenant d’eviter les

elements difficiles au niveau phonetique, lexical et morphologique par peur de
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Lorsqu’un probleme de communication surgit, il peut changer de sujet ou

passer son message et pour se

natif. Pour lui, le locuteur non-natif veut s’approprier la langue cible et ses

distingue la reduction fonctionnelle (reduction des themes ou des buts

de communication en production et en comprehension. 11 est dans une situation de
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faire des erreurs et ou se faire corriger. Parfois, ces strategies ne permettent pas

Les strategies de realisation: Les strategies de realisation des buts de

communication sont des strategies d’acceptation de risque ou d’acceptation de la

faute de 1’apprenant qui se situent a 1’oppose des strategies d’evitement. Ces

strategies sont les plus favorables a I’interaction car elles constituent des

demarches offensives qui visent la maitrise du probleme de communication

eventuellement des buts de la communication. D’ailleurs, elles sont les plus

ouvertes a 1’innovation et a meme d’aboutir a un elargissement des moyens

d’expression de 1’apprenant, sans avoir peur de faire des erreurs.

Les strategies de substitution : Les strategies de substitution se caracterisent par

la recherche d’un substitut ou par des sequences laterales qui se manifestent le

plus souvent sous formes d’activites verbales ou para-verbales pour ecarter les

obstacles, assurer 1’intercomprehension des participants, reparer la panne qui

s’opposait a la poursuite des buts de la communication en langue etrangere :

recours a la langue premiere, 1’appel au professeur ou au natif, la gestualite et la

elles peuvent egalement etre interpretees comme des demandes d’aide et entrainer

abandonnecompetent. L’apprenantpluslocuteurdu1’intervention

momentanement les buts de communication en sollicitant son interlocuteur ou en
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mimique. Ces strategies sont certes favorables a la poursuite de I’interaction car

aux apprenants de communiquer en classe de fran^ais langue etrangere.

une fois la reparation est faite.

ayant recours a sa langue matemelle afin de resoudre un probleme qui constitue

un obstacle dans la poursuite de la communication. La communication continue

© University of Cape Coast     https://ir.ucc.edu.gh/xmlui

Digitized by Sam Jonah Library



Effectivement, les deux taches, communiquer et apprendre une langue, sont

1’objectif de 1’apprentissage est d’amener 1’apprenant a

acquerir des savoir-faire et a parvenir a une communication efficace en langue

etrangere. Les strategies de communication qui servent de vehicule a 1’apprenant

1’aident a acquerir une certaine autonomie et a combler les lacunes qui peuvent

surgir dans son systeme de communication. Elies poursuivent des buts

intermediaires, de caracteres formels, subordonnes a la realisation d’un but final

substantiel. Dans 1’acquisition non guidee, 1’apprenant dispose a chaque moment

d’un certain repertoire expressif, au debut reduit presque entierement a des

moyens non verbaux, qui lui permettent de participer a la communication meme

de fa^on rudimentaire. Mais, c’est la communication qui lui permettra de

commencer a apprendre, et le fait d’apprendre lui permettra de mieux reussir a

communiquer. (Klein, 1989: 30).

Ainsi, developper des strategies de communication lors de 1’echange verbal

interlocuteur, surmonter des obstacles, prevenir les problemes de communication

dus a leur asymetrie et inclure les realisations discursives dans la dimension

sociale concrete qui fait defaut aux actes de langage, ce qui facilite la

communication de 1’apprenant en dehors de la classe afin de parvenir a la reussite

de la communication. Pour ce faire, 1’enseignant a un role important a jouer

comme le mentionne Cicurel et Veronique (2002: 151): La presence du

professeur, qui guide 1’apprentissage, qui assure la “mediation” entre la langue,
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d’equiper 1’apprenant de moyens necessaires pour qu’il puisse comprendre son

en classe de langue etrangere reste indispensable. Cette notion a pour mission

etroitement liees, car
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le public et les activites d’enseignement, est un element incontoumable. Selon ces

strategies pour se faire comprendre, pour favoriser 1’apprentissage, pour attirer

Fattention sur les problemes langagiers » (2002: 148), Cette partie nous amene a

discuter de la classification de strategies de communication dans le cadre de cette

recherche.

Strategies de communication dans le cadre de cette recherche

A propos des classifications de strategies de communication que nous

venons de presenter, nous constatons qu’en situation exolingue, le locuteur peut

user de differentes demarches pour atteindre son objectif de communication.

Parmi la diversite des strategies deja citees, notre recherche s’interessera

particulierement aux strategies de communication (compensatoires) qui consistent

a ce que les apprenants de la langue franpais deploient plusieurs strategies en vue

de composer leurs insuffisances sur le plan linguistique et culture!. Il s’agit done

de considerer 1’effort communicatif des apprenants comme des demarches

positives visant a regler un probleme de communication inherent au deficit lexical

communication » de Bange. En
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les cinq types de strategies de communication Faerch et Kasper (1980); Tarone 

(1981); Noyau (1984); Riley (1985); Giacomi et Heredia (1986); Bange (1992), 

qu’il existe des similitudes entre certaines d’entre elles. En effet, «les strategies 

d’accomplissement » de Faerch et Kasper sont dans une certaine mesure identique 

a celles proposees par Riley et aux strategies de «realisation des buts de 

ce qui conceme les objectifs de cette recherche,

ou communicatif de 1’apprenant. Toutefois, nous avons constate qu’en exposant

auteurs, la place qu’occupe 1’enseignant: « [...] exige qu’il fasse appel a diverses
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1 attention sera portee essentiellement

apprenants entre eux.

Cependant, nous n’allons pas nous contenter de la classification de Riley,

puisque malgre son exhaustivite, elle reste pour notre recherche insuffisante et

alors nous allons done les completer avec les strategies de Giacomi et Heredia

(1986) et celle de Noyau (1984) lorsqu’il s’agit d’aborder les strategies qui

resultent de 1’effort individuel de futurs enseignants. Etant donne que notre

communication ou 1’interaction exolingue, qui met en presence 1’enseignant de la

langue fran^aise (locuteur expert) et les apprenants de cette langue et la

communication inter-alloglotte qui porte uniquement sur les echanges entre les

apprenants de FLE. Nous allons tenter d’aborder les strategies de communication

deployees dans 1’une comme dans 1’autre.

Le choix sur les strategies de compensation a pour but de mettre en relief les

demarches positives de resolution de problemes de deficit linguistique chez les
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apprenants. Par ailleurs, un travail sur ces types de strategies nous semble 

approprie dans la mesure ou la finalite de notre recherche est de proposer des 

modifications positives necessaires dans le cadre de la formation linguistique des 

apprenants de FLE a 1’Ecole Normale Superieure de Somanya. Ainsi, pour les 

besoins de notre analyse nous distinguerons, a la suite de Riley (1985), deux 

grandes categories de strategies de compensation: les strategies compensatoires

sur les strategies de Riley puisqu’elle

recherche vise a analyser deux types de communication a savoir la

aborde aussi bien les strategies compensatoires deployees par 1’apprenant que 

celles resultant de 1’effort collaboratif entre 1’apprenant et le locuteur expert et les
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resultant de 1’effort personnel de 1’apprenant et les strategies compensatoires

resultant d’un effort collaboratif.

Strategies compensatoires resultant de 1’effort personnel

Il s’agit ici des strategies qui se traduisent par la tentative de 1’apprenant de

resoudre son probleme de communication a travers son effort personnel, c’est-a-

dire sans impliquer son partenaire. Parmi les strategies liees aux ressources

linguistiques propres a 1’apprenant, nous aborderons :

a)Les strategies basees sur le transfert de la connaissance d’autres langues.

Rappelons que notre public d’enquete est constitue de sujets qui maitrisent

plusieurs langues, possedant done une « competence plurilingue », e’est-a-dire un

«ensemble de connaissances et de capacites qui permettent de mobiliser, a

1’occasion et en fonction des circonstances donnees, les ressources d’un repertoire

plurilingue et qui contribuent en outre a la construction, a 1’evolution et a la

configuration eventuelle dudit repertoire », (Coste, 2002: 117).

Il est done evident qu’on ne peut pas ecarter le fait que, lorsqu’ils

communiquent en fran^ais, les sujets s’appuient sur les ressources linguistiques

dont ils disposent dans d’autres langues (notamment leur langue matemelle et

Fanglais) pour surmonter leurs difficultes. Un tel comportement communicatif,

caracteristique des locuteurs bilingues/plurilingues et des situations de contacts de

langue, se manifeste par des phenomenes de marques transcodiques (MTC). La

notion de MTC, precisions-le, designe «tout observable, a la surface d’un

discours en vue d’une langue ou d’une variete donnee, qui represente, pour les

112
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interlocuteurs et/ ou le linguiste, la trace de 1’influence d’une langue ou variees »

(Ludi2003: 142).

marques transcodiques constitue la trace d’une incompetence linguistique, alors

que pour d’autres dont Ludi (2003) et Causa (2002), les MTC temoignent de la

competence bilingue/multilingue des sujets et marquent leur volonte d’eviter ou

de resoudre tout seuls les difficultes de communication en s’appuyant sur

1’ensemble de leurs ressources linguistiques. Pour Py (1993 :151), les MTC

constituent les composantes de la «boite a outils », du locuteur bilingue, qui

remplissent generalement des fonctions discursives et lui permettent d’enrichir

son discours quand le besoin se fait sentir. Ainsi, dans le cadre de notre analyse,

nous identifions les MTC telles que : i. 1’altemance codique (AC) ii. 1’emprunt iii.

le foreignising iv. la traduction litterale v. les inventions lexicales

b) Les strategies basees sur la connaissance et la pratique du fran^ais

En avan?ant 1’hypothese que la competence limitee de nos sujets ne les empeche

fran^ais et que cela permet un certain degre

d’intercomprehension en situation de communication, nous nous interesserons

ressources linguistiques en ffan<?ais pour communiquer avec leur locuteur expert.

Les strategies suivantes seront identifiees : i.la reformulation ou paraphrase ii.la

definition iii. les auto-corrections ou auto-reparations iv. la simplification
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pas totalement de communiquer en

Pour certains auteurs comme Faerch et Kasper (1983), le recours aux

aux activites metalinguistiques en vue de voir comment ils s’appuient sur leurs
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Strategies compensatoires resultant d’un effort collaboratif

A la suite de Vion (1999: 56-57), on peut observer que les strategies d’un

sujet communiquant ne sont pas des strategies individuelles dont il aurait la to tale

responsabilite. Le locuteur n’est,

interaction dont les activites se presentent comme des actions conjointes et

coordonnees. C’est done dans cette optique - celle qui envisage les strategies

comme etant le resultat de comportements interactionnels - que nous proposons

d’aborder egalement 1’analyse des strategies de communication des apprenants.

Ainsi, nous identifierons les strategies de compensation qui se manifestent sous

forme de processus collaboratif et interactif entre 1’apprenant et 1’enseignant. Il

s’agira de mettre en relief les strategies de nature explicite ou 1’apprenant

implique son partenaire expert (1’enseignant) dans la resolution de ce qu’il per?oit

comme probleme de production ou de comprehension. Les strategies suivantes

seront identifiees : i. les appels ou demandes d’aide verbales ii. les strategies non

iii. leslinguistiques (pause longue, silence, etc) de sollicitation indirecte

demandes de clarification iv. les reprises des propos et feedback

En dehors des strategies enumerees ci-dessus, nous tenterons de voir, a la suite du

depouillement de notre corpus 1’existence d’autres types de strategies.

Strategies communicatives en classe de langue etrangere

Apprendre une langue differente de celle que 1’on a connue des la toute

etrangere. En meme temps, il se trouve alors dans 1’optique d’adapter une ou
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petite enfance n’est pas chose aisee en classe. Un apprenant peut se retrouver 

intimide, voire muet s’il n’arrive pas a communiquer spontanement dans la langue

en effet, que Fun des partenaires d’une
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plusieurs strategies de communication visant a resoudre, a court terme, le ou les

problemes rencontres. Ces strategies sont de deux ordres : ce qui a trait a soutenir

la communication d’une maniere ou d’une autre comme 1’altemance codique, les

strategies de reformulation, de repetition, de reprise, les strategies de

compensation ainsi que celles de sollicitation et ce qui implique les strategies

d’evitement telles que la reduction, le detoumement et la fuite de la parole. De

plus, des marqueurs de strategies ponctuent les differentes productions orales et

signalent les difficultes sur lesquelles bute le locuteur a un moment donne du

discours.

Marqueurs de strategies de communication orale

Le plus sou vent, les efforts communicatifs de 1’apprenant de FLE ainsi que

les difficultes qu’il rencontre se caracterisent par des signes d’incertitudes

reperables. Ces signes generalement consideres comme marqueurs de strategies

sont des appels indirects qui permettent a 1’observateur exteme a 1’interaction de

discemer, de maniere plus ou moins objective, s’il y a presence ou non d’une

strategic de communication. Dans leurs travaux, Faerch et Kasper (1980b: 20)

identified a 1’interieur de la categorie des marqueurs de strategies deux types de

impliques

les hesitations, les repetitions, les soupirs, les rires. Quant aux signespauses,
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competent, mais qui peuvent etre interpretes comme 1’indiquant.

Parmi ces marqueurs implicites, Faerch et Kasper (1980b: 21), citent les

communiquent pas ouvertement a 1’interlocuteur 1’incertitude du locuteur moins

signes d’incertitude : les signes implicites et les signes explicites. Les signes 

se presentent comme des traits de communication qui ne
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explicites d’incertitude, ils permettent d’identifier les strategies de maniere non

ambigue et se manifestent sous forme de verbalisation du probleme par le

locuteur. Il s’agit ici des sollicitations directes ou 1’emploi des phatiques verbaux

de la part du locuteur moins competent. En situation de communication, par

exemple, 1’apprenant peut explicitement exprimer son probleme a travers des

expressions comme :

(signalisation de probleme de production). 2. «je ne comprends pas ? est-ce que

reception). 3. «est-ce que c’est comme 9a qu’on dit en franpais ? » (remarque sur

son discours en guise d’auto ou hetero- evaluation).

Dans le cadre de notre analyse, nous retiendrons les marqueurs de strategies

suivants : les pauses hesitations, les repetitions, les inachevements d’enonce ou de

phrase et les signes non linguistiques.

Les pauses

Il est vrai que les pauses ont inevitablement une place dans la

communication orale. Cependant lorsqu’elles deviennent frequentes et recurrentes

le processus enonciatif devient problematique et suscite quelques interrogations.

communication exolingue, les pauses que marque 1’apprenantDans une

Selon Berthe (1979), il existe trois types de pauses : les pauses associees au

articulatoire, les pauses respiratoires et les pauses d’hesitationprocessus
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vous pouvez repeter ?» (signalisation de probleme de comprehension ou de

ou qu’elles soient d’une duree de temps plus ou moins longue, leur existence dans

1. «je ne sais pas comment dire 9a en ffan9ais»

permettent de constater que cette demiere rencontre des difficultes de 

communication. Souvent les pauses sont liees aux hesitations et aux repetitions.
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auxquelles nous accordons

d’hesitation se manifestent

que pour d’autres, elles sont a la fois le temoin du degre de leur competence

communicative et le revelateur de leur difficulty de communication. Les pauses

d’hesitation sont sonores puisqu’elles sont formees d’un item lexical a 1’exemple

Les pauses d’hesitation touchent, generalement, aux mecanismes de la

production du discours. Elles permettent au locuteur de signaler a son

interlocuteur qu’il n’a pas fini de parler et qu’il garde toujours le tour de parole

(Tijani, 2006: 43). Pour certains individus, elles constituent des habitudes

linguistiques qui accompagnent leur elocution. Pour d’autres, elles temoignent de

leur degre de maitrise de la langue et sont le reflet des difficultes qu’ils

rencontrent dans leurs operations mentales de recherche et d’encodage. Les

decision sur le choix du lexique ou de la syntaxe permettant ainsi au locuteur

d’occuper le terrain de 1’interaction et d’eviter d’etre interrompu pendant le laps

Les hesitations
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de temps necessaire a la construction de la suite de son enonce (Campione, 2004: 

186). C’est dans cette perspective que nous considerons les pauses comme indices 

de reperage des strategies de communication chez nos enquetes.

Les hesitations sont comme les pauses frequentes dans la conversation orale 

et restent difficiles a identifier comme signes d’incertitude lies a un probleme de

en expression et plusieurs roles leur sont attribues.

Elles peuvent constituer pour certains locuteurs des habitudes linguistiques, alors

un interet particulier dans ce travail. Les pauses

pauses remplies constituent alors des moments de reflexion ou de prise de

de la langue fran^aise ou 1’hesitation se manifeste par 1’item : « euh ».
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communication. Lors d’un echange, les hesitations peuvent se manifester sous

forme de petite phrase comme par exemple : « heu », « comment dirais-je », « je

expressions permettent au locuteur de garder la parole et d’avoir un peu de temps

de reflexion avant de continuer son discours. En situation de communication de

FLE, lorsque 1’apprenant manifeste une hesitation, son interlocuteur peut

1’interpreter de deux facons. L’hesitation peut traduire une difficulte de

communication chez 1’apprenant; dans ce cas, elie constirue un marqueur de

strategic et 1’apprenant tentera tant bien que mal de resoudre son probleme de

communication. Cependant, dans le cas ou [’hesitation serait. plus frequente et

interpretee par le locuteur expert commesuivie d’une Longue pause, elle peut ei

une sciliciraricn. En d'autres terrnes I’ano tenant sollicite indirectement [’aide de

dec’esr-a-dire2016:50),(Tabeilcut.rccmnrehensicn oes strategies

communication a travels les queues le locuteur linguisrlquemem faibie demande

indirecremenr L’aide de son panenaire.

incansciemmenr. voiomairement cm iroitrairemem en snr que signaux. edes

ilosr-aorrL 19S1: -Mix

peuvent servir i’lndicaieurs i’ in pmbieme de pianinamion m de ibmmiaiion s. 

-n dcvemr le premier motif pour une imer^ennon iu '.ocmenr ^cperr Rexa

son intericcureur pour retabiir le probleme de ccmmunicarion et assurer la

veux dire », « je pense que », «je dis que ». Tout comme les pauses remplies, ces

piacees cansciemmenr onles hesitations sourEn. effe, quand
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Les repetitions

gagner du temps pour structurer son enonce dans ces conditions les repetitions

peuvent etre interpretees comme des strategies de communication.

Les inachevements d’enonce ou de phrase

Les enonces inacheves sont consideres comme « des traces laisses dans le

(Gulish, 1986: 165). L’inachevement consiste a ne pas completer la totalite ou

pour une raison ou pour une autre. Il peut porter

quand cela s’appliquece dernier cas,
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discours par le travail de la production discursive foumi par les interlocuteurs »

nous pouvons considerer les repetitions de 1’apprenant comme une fa^on de

une partie du discours en cours

sur le mot en cours d’enonciation ou sur la phrase en cours de construction. Il est

peut etre cause soit par une

simultanee par les interlocuteurs- soit par le choix personnel de parole simultanee 

par les interlocuteurs-soit par le choix personnel de 1’un des interlocuteurs. Dans 

au locuteur faible, l’inachevement peut

marque, le plus souvent, par des pauses, des hesitations ou des allongements de 

mots. En situation de communication orale, le phenomene d’inachevement touche 

aussi bien le locuteur expert que le locuteur linguistiquement moins competent. Il 

situation de chevauchement- prise de parole

Lorsqu il s agit de repetition dans le processus de communication, c’est le 

dernier element de la phrase qui est repris. Dans la communication orale en classe 

de FLE, nous pouvons interpreter les repetitions de deux manieres. D’une part, 

Roulet et al. (1985), distingue les auto-repetitions, qui portent sur le discours de 

1 apprenant et jouent ainsi le role de signe d’incertitude puisqu’elles peuvent 

indiquer que 1’apprenant rencontre un probleme de communication. D’autre part,
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temps soit pour solliciter indirectement Faide de son interlocuteur. On pari era,

dans ce cas, de strategie visant la resolution d’un probleme de communication.

Dans le cadre de notre analyse, nous identifierons les inachevements qui servent

de marqueurs de strategie. Par ailleurs, le discours etant le resultat d’une

enquetes.

d’indicateur de difficulte de communication. Il faut imperativement signaler

120

Les signes non-linguistiques

Nous venons d’aborder les signes linguistiques qui peuvent jouer le role

manifestations de processus d’auto achevement et d’hetero achevement chez nos

production interactive, nous focalisons egalement notre attention sur les

le cadre de notre analyse nous

silence puisqu’il peut etre parfois eloquent dans 1’interaction, il pent manifester 

une difficulte de communication.

constituer un marqueur de strategie ou une strategie de communication en elle- 

meme. Si par exemple, au cours de son elocution, elle laisse un enonce ou mot 

inacheve sans que son interlocuteur n’ait pas interrompu, cela pourrait indiquer 

qu il rencontre des difficultes ; il s’agit la d’un marqueur de strategie.

Par contre, face a une difficulte lexicale ou syntaxique, le locuteur moins 

competent peut deliberement laisser son discours inacheve soit pour gagner du

1’existence de signes non linguistiques susceptibles de nous indiquer 1 endroit de 

la difficulte de communication ; ils sont souvent accompagnes d’une strategie qui 

joue le role d’un signe d’incertitude. Nous citons a cet effet, les rires, les soupirs, 

les ffoncements de sourcils, les grimaces, les appels du regard et le silence. Dans 

retiendrons comme signe non linguistique le
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consideration les

participante lors de notre enquete de terrain etait d’un grand apport pour notre

analyse puisqu’il s’est avere que ces aspects non verbaux nous ont permis de

mieux decrire, expliquer et analyser les strategies que deploient les apprenants.

Dans 1’etape suivant, nous aliens discuter les etudes travaux anterieurs dans le

domaine de notre travail.

Synthese

communication orale. En partant de definitions generales sur la notion de

modele cognitif propose par

121

strategic, nous avons alors limite le champ sur les strategies de communication 

orale. Nous avons alors note I’existence de plusieurs typologies en ce qui

Cette partie a passe en revue la litterature sur les strategies de

conceme les strategies de communication orale. La plus recente, celle de Bange 

trois grandes categories : celles des strategies(1992), classe les strategies en

d’evitement, des strategies de realisation et celles des strategies de substitution. 

En dernier lieu, nous avons place les concepts discutes ci-dessus dans le cadre du 

Anderson (1983). Nous allons a present a la

prochaine etape passer en revue les travaux qui affirment son importance pour 

1’enseignement/apprentissage du FLE.

Dans notre etude nous ne prendrons pas totalement en 

aspects non verbaux de la communication, toutefois quelques-uns nous semblent 

necessaires puisqu’ils nous permettraient d’apporter un eclairage et de mieux 

comprendre les strategies que deploient nos apprenants. Ces donnees non 

verbales, nous les avons obtenues grace a une prise de notes que nous avons 

effectuee lors de notre presence en classe. A cet effet, le recours a 1’observation
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Dans notre etude nous

aspects non verbaux de la communication, toutefois quelques-uns nous semblent

necessaires puisqu’ils nous permettraient d’apporter un eclairage et de mieux

comprendre les strategies que deploient nos apprenants. Ces donnees non

verbales, nous les avons obtenues grace a une prise de notes que nous avons

effectuee lors de notre presence en classe. A cet effet, le recours a 1’observation

participante lors de notre enquete de terrain etait d’un grand apport pour notre

analyse puisqu’il s’est avere que ces aspects non verbaux nous ont permis de

mieux decrire, expliquer et analyser les strategies que deploient les apprenants.

Dans 1’etape suivant, nous aliens discuter les etudes travaux anterieurs dans le

domaine de notre travail.

Synthese

Cette partie a passe

communication orale. En partant de definitions generales sur la notion de

strategic, nous avons alors limite le champ sur les strategies de communication

orale. Nous avons alors note 1’existence de plusieurs typologies en ce qui

(1992), classe les strategies

d’evitement, des strategies de realisation et celles des strategies de substitution.

En dernier lieu, nous avons place les concepts discutes ci-dessus dans le cadre du

1’enseignement/apprentissage du FLE.
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ne prendrons pas totalement en consideration les

conceme les strategies de communication orale. La plus recente, celle de Bange

en trois grandes categories : celles des strategies

modele cognitif propose par Anderson (1983). Nous allons a present a la

prochaine etape passer en revue les travaux qui affirment son importance pour

en revue la litterature sur les strategies de
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Travaux anterieurs

Dans cette partie, nous allons situer notre etude dans le contexte des travaux

de recherche et des articles menes par quelques chercheurs portant en partie sur

notre sujet. S’inspirant des travaux de Bange (1992 b) et Faerch et Kasper (1983),

sur les strategies de communication orale, Tijani (2006), a mene une etude aupres

des apprenants universitaires de franqais de trois annees de licence de programme

d’immersion linguistique de franqais au Village franqais du Nigeria, sous le titre

communication des apprenants Nigerians de franqais en situation exolingue”.

L’objectif d’enqueter est fixe sur les principals difficultes de communication

orale d’apprenants nigerians de franqais et les conduites communicatives et

difficultes.

L’hypothese principale de son etude est que pour organiser leurs discours en

franqais, les apprenants presents largement sur leur connaissance des langues deja

apprises, notamment 1’anglais et leur langue matemelle. 11 a estime qu’ils

deploieront des strategies liees au recours a la connaissance de ces langues. Pour

apprenants

de franqais en troisieme
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interactionnelles par lesquelles ils tentent de surmonter ces

d’annees d’apprentissage auront moins de difficultes a communiquer en franqais. 

Il suppose que compte tenu de leur experience dans la pratique du franqais, ces 

auront plus recours aux activites de type metalinguistique comine 

strategies pour compenser leurs eventuelles difficultes communicatives.

Son public d’enquete est compose d’une quinzaine d’apprenants nigerians 

annee de licence qui ont participe au programme

sa deuxieme hypothese, il souligne que les apprenants ayant accumule plus

“difficultes de communication orale: Enquete sur les strategies de
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d’immersion linguistique

signale que les apprenants enquetes sont plurilingues du fait qu’ils maitrisent

parfaitement au mo ins deux langues nigerianes en dehors de 1’anglais, du pidgin

nigerian avant leur apprentissage de la langue franpaise. Comme methode de

recueil des donnees, le chercheur a filme les apprenants au cours des entretiens

individuels qu’ils ont eus avec un joumaliste beninois sur des themes comme «le

franpais au Nigeria », « le mariage au Nigeria », «la famille nigeriane » entre

autres. Selon Tijani, son etude a pour finalite de proposer des pistes pedagogiques

pouvant contribuer a 1’amelioration de 1’enseignement de 1’oral dans le centre et

favoriser la pratique du franpais par les apprenants au cours de leur formation.

L'etude est basee sur trois instruments de collecte des donnees : un questionnaire,

un enregistrement et un entretien retrospectif. Pour repondre aux diverses

questions autour desquelles s’articule sa recherche, il a recueilli des donnees aussi

indique que 1’enregistrement audiovisuel des productions

syntaxiques et
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le joumaliste francophone et 1’organisation des entretiens retrospectifs individuels 

sur leur rencontre avec le locuteur francophone.

presentaient sous forme de non-reconnaissance de certains elements lexicaux et de

apprenants. Tijani a

verbales des apprenants a ete realise au cours d’une interaction en face a face avec

production des sujets

lacunes phonologiques alors que celles de comprehension se

interuniversitaire situe a Badagry, pres de la frontiere benino-nigeriane. Il a

au Village franpais du Nigeria (VFN), un centre

bien quantitatives que qualitatives en administrant des questionnaires aux

L’analyse des interactions exolingues a revele que les difficultes de 

se manifestaient en terme de lacunes lexicales, lacunes
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observe que plusieurs facteurs sont a 1’origine des diverses difficultes des

apprenants : 1’influence de 1’environnement plurilingue dans lequel ils vivent et

ou ils n’ont pas vraiment 1’occasion de pratiquer la langue, 1’influence d’autres

langues qu’ils maitrisent deja ainsi que le manque de contacts avec des locuteurs

francophones. Notre etude de recherche et celle de Tijani semblent identiques

puisque les deux etudes visent a analyser les strategies de communication dans

une classe de FLE, la difference se trouve au niveau des instruments de collecte

des donnees.

Hammarstrom (2016), analyse ce phenomene dans une salle de classe d’une

ecole lycee basee sur 12 etudiants suedois parue sous le titre I’utilisation des

strategies communicatives en Frangais langue etrangere. Etude empirique de la

communication orale des lyceens suedois. Cette etude met accent sur I’utilisation

des strategies communicatives en contexte secondaire, plus particulierement dans

le contexte scolaire suedois. L’objectif general de 1’etude est de voir comment des
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apprenants suedois de FLE, a un certain niveau, arrivent a resoudre une tache 

communicative precise en franqais, sans 1 aide du professeur.

mauvaise interpretation des propos de leur partenaire. Dans 1’ensemble, il a

En ce qui conceme les instruments de collecte de donnees, Hammarstrom a 

employe 1’observation et 1’enregistrement audio. Par 1’instrument d’observation, 

Hammarston affirme qu’il assiste a des seances de cours de langue franchise tels 

que dispenses dans la salle de classe ou, mieux, a un niveau bien precis. Pour ce 

qui est de la communication orale en classe de FLE, nous jugeons mieux qu’on

emploie 1’enregistrement pour recueillir les donnees. Dans son travail, elle a
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choisi d’organiser une tache communicative

interlocuteurs. Quatre groupes de lyceens suedois ont ete enregistres lorsqu’ils

sont en train d’accomplir une tache communicative en classe de FLE. Ceci a

deroulent en classe avant de les retranscrire pour une interpretation. L’etude de

Hammarstrom revele plusieurs resultats. Elie a identifie que les apprenants

utilisent les strategies compensatoires, ainsi que des strategies reductives dans

leur communication orale en classe de FLE. Parmi les strategies compensatoires,

elle a identifie les strategies suivantes : strategies cooperatives, plurilingues, inter

langagieres et auto-correctives.

Comme le memoire de Tijani (2006), la these de doctorat de Tabellout

2016) qui est intitule “Strategies de communication orale en situation exolingue

dans un contexte d’interculturalite : Le cas des etudiants de langue franpaise de

1’universite de Tizi-Ouzou”, a une relation avec notre domaine d’etude. Selon

cette these, la problematique du travail s inscrit dans le cadre des recherches

les difficultes de communication exolingue et les moyens mis en oeuvre pour les
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menees sur les interactions verbales en langue etrangere, plus particulierement sur

permis au chercheur de bien etudier les strategies de communication qui se

en petits groupes de trois

surmonter. Le travail de cette recherche vise les strategies deployees en classe de

langue pour surmonter les difficultes de communication de ces quatre groupes 

d’apprenants de franpais. Selon Tabellout (2016: 5), les difficultes qui 

apparaissent dans une communication exolingue peuvent se manifester au niveau 

de la production et de la comprehension.
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Tabellout a indique qu’il a choisi cette faculte parce qu’on y etudie les langues

presentes dans le paysage linguistique algerien. Le choix de ces filieres est lie aux

langues qu’ils etudient et au fait qu’ils ont la langue franchise comme un module

d’enseignement pour trois filieres et comme langue de formation pour les

etudiants du departement de firan^ais. Il a dit que le choix lui permet de decouvrir

le rapport entre les differents groupes d’etudiants au niveau de la langue et de la

culture franQaise. Tabellout (2016) se sert d’une analyse plutot qualitative que

quantitative. Son etude analyse diverses strategies de communication orale

utilisees en situation exolingue par les etudiants de langue franpaise a 1’universite

de Tizi-Ouzou. Pour elle, les strategies de communication orale jouent un role

primordial dans la situation d’interaction exolingue.

Tabellout a analyse deux types d’interaction, T interaction exolingue
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L echantillon dans cette recherche est constitue d’apprenants issus de quatre 

departements de la faculte des lettres et des langues de 1’universite de Tizi-Ouzou.

(Porquier, 1979, qui met

I’occurrence, 1’enseignant avec les apprenants de cette langue.

en presence un locuteur competent en langue fran?aise

qui est, en

L’interaction interalloglotte (Behrent, 2002) qui se deroule uniquement entre les

long de cette etude, Tabellout

apprenants de langue fran<?aise de 1’universite de Tizi-Ouzou afin de surmonter 

les difficult^ communicatives qu’ils rencontrent en situation exolingue. Tabellout 

a opte pour le recueil de donnees qualitatives au lieu des donnees quantitatives.

apprenants appeles aussi alloglottes. Dans ce travail, la chercheure a indique que 

ce dernier type d’interaction n’est qu’une forme d’interaction exolingue. Tout au 

a indique les strategies auxquelles recourent les
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futurs enseignants utilisent durant les cours de franqais. Cette etude nous laisse,

alors un chemin d’explorer quelques-uns de ces strategies mais en les situant dans

le contexte des apprenants. Done nous trouvons comme point de depart,

1’approche ou la methode d’enseignement/apprentissage et ses strategies qui sent

a la base de notre exploration. Les travaux anterieurs montrent 1’importance d’une

methode d’enseignement/apprentissage qui nous sert comme un guide dans notre

etude. Il faut preciser que, notre travail cherche a explorer les phenomenes (les

strategies de communication) qui permettent les futurs enseignants de

communiquer aisement en classe de FLE.

En guise de conclusion, nous voulons souligner a ce point que les travaux

communication et presque dans les memes contextes. Nous nous sommes inspires

de ces travaux, parce que les points de vue des chercheurs dans ce domaine

semblent interessants et assez proches de notre travail de recherche.

127

des donnees utilises par ces

certains chercheurs qui ont utilise une approche mixte

Synthese

Cette partie nous avons passe en revue la litterature sur les strategies de 

communication de la langue etrangere. Nous avons alors etudie les travaux de

Notre preoccupation est d’exposer les strategies de communication que nos

avons constate qu’il y a

anterieurs que nous avons mentionnes ont porte sur les strategies de

quelques chercheurs qui sont relatives a notre travail etude, a savoir : le travail de 

Tijani 2006 Hammarstrom 2016 et Tabellout 2016. Nous avons minutieusement 

examine les approches (quantitative et qualitative) et les instruments de collecte 

chercheurs dans leurs etudes de recherche. Nous
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strategies de communication en question, Tijani a utilise trois outils de collecte

questionnaire a permis de recueillir des donnees quantitatives sur les procedes

permis d’enregistrer des donnees verbales et non-verbales (gestes, mimiques et

signes d’inconfort, etc.) se pretant a une analyse qualitative. En plus, nous avons

aussi constate que les contextes auxquels les chercheurs ont execute leurs travaux

sont differents.

Conclusion partielle

Nous avons aborde dans ce chapitre trois notions essentielles a savoir: la

communication orale, la notion de competence, I’approche communicative,

1’approche actionnelle, la competence de communication, la theorie de 1’etude, les

strategies de communication, et enfin les travaux anterieurs. Il ressort de ce cadre

les locuteurs rencontrent des difficultes a communiquer dans une langue etrangere
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theorique que ces notions sont liees les unes aux autres. En effet, les strategies de 

communication se manifestent lors d’une communication en FLE surtout lorsque

d analyse des donnees qui sont a la fois quantitatives et qualitatives. Par 

exemple, dans le travail de Tijani 2006, afin de collector des donnees sur les

adoptes par les etudiants pendant 1’epreuve orale tandis que 1’observation a

des donnees : le questionnaire, 1’entrevue et 1’observation directe. Le

et ne disposent pas d’une competence communicative suffisante. Ainsi, ces trois 

notions constituent le pilier de cette presente recherche auxquelles nous avons 

ajoute d’autres qui restent egalement indispensable pour notre analyse et que nous 

verrons plus loin dans les chapitres consacres a 1’analyse des donnees. Mais avant,
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Pour conclure cet aspect de 1’etude, nous pouvons dire que les concepts et

les travaux evoques dans cette partie sont tres importants pour notre etude dans la

strategies de communication orale. Nous voulons aussi souligner a ce point que

les travaux deja effectues, que nous avons mentionnes dans la partie ci-dessus, ont

porte sur les strategies de communication orale et ce qui est notable est que les

chercheurs ont fait leurs enquetes presque dans les memes contextes. Nous

communication dans une classe de langue etrangere. Nous pouvons aussi parler

des methodologies employees pour chercher des solutions aux problemes

identifies dans les etudes empiriques. Nous nous sommes inspires de ces travaux,

parce que les points de vue des chercheurs dans ce domaine semblent interessants

et assez proches de notre travail d’etude.

Les differences qu’on peut identifier entres ces travaux et ce que nous

voulons faire se trouvent dans le fait que les objectifs etablis par les chercheurs
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il a ete utile de consacrer quelques pages a la methodologie de notre travail de 

recherche.

la position geographique

certains sont faits en Algerie, au Nigeria et au Cameroun. Evidemment, nous

mesure ou ils nous expliquent et nous exposent sur notre domaine d’etude, les

sommes exposes les differentes theories et concepts qui sont a la base de la

Egalement, la difference entre leurs travaux et le notre se manifesto au niveau de 

des etudes differentes. Parmi ces travaux anterieurs,

dans les etudes specifiques, les questions de recherche ou les hypotheses, les 

populations ou les echantillons, les instruments de collecte des donnees et les 

methodes d’analyse des donnees ne sont pas les memes choses que les notres.

© University of Cape Coast     https://ir.ucc.edu.gh/xmlui

Digitized by Sam Jonah Library



aliens faire le notre au Ghana. En revanche, les parties de ces travaux qui nous

servent de guide sont bien exposes.

Ce qui constitue vraiment 1’ecart entre ces travaux anterieurs et notre travail

travaux empiriques exposent d’autres aspects de la

communication orale en classe comme leurs enjeux et defis, leurs formes et la

complexite des taches discursives. De notre part, nous allons aborder les strategies

de communication et comment elles sont souvent employees en classe de FLE par

les apprenants pour communiquer au cours de FLE. Dans tout cela, nous allons

essayer de resoudre les difficultes qui caracterisent la communication orale chez

1’apprenant en proposant des solutions efficaces. Apres avoir expose les etudes

travaux anterieurs, il convient, a present d’aller sur le terrain. Nous presentons

done, dans la suite de ce travail, le cadre d’experimentation (methodologie de

1’etude) dans lequel nous avons recueilli les donnees qui constituent notre corpus
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ainsi que 1’analyse des resultats obtenus.

est le fait que ces
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CHAPITRE TROIS

METHODOLOGIE DE L’ETUDE

Introduction

Notre sujet de recherche porte sur analyse des strategies de communication

orale des fiiturs enseignants

Somanya, au Ghana. Le chapitre precede, nous a permis de comprendre tout ce

qui conceme les strategies de communication orale et la communication sur le

plan theorique et nous avons fait une revue de litterature, mais dans ce present

chapitre sera consacre a une experimentation menee sur le terrain pour examiner

comment les strategies de communication sont pratiquees et quels sont ses apports

en classe de FLE, afin de confirmer ou infirmer nos hypotheses de depart. Notre

analyse s’inspire de 1’approche ethnolinguistique de la langue dont «le but est de

decrire finement et d’interpreter les actions et interactions des apprenants, et des

enseignants, a partir de donnees empiriques afin de degager les modeles

explicites» (Cambra, 2003: 18). Dans le contexte de notre etude, nous avons

classe de FLE comme les pratiques sociales

marquees par le developpement cognitif et langagier. Ce chapitre presente surtout,

la demarche methodologique qui nous

donnees necessaires pour notre etude. Il s agit du lieu d enquete, du public cible,

et de verifier et de valider des hypotheses.
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de 1’echantillonnage, des instruments de collecte des donnees, de 1’etude pilote, 

des procedes de la collecte des donnees qui nous ont permis d’elaborer le corpus

a permis de recueillir et d’analyser les

en classe de FLE a 1’Ecole Normale Superieure de

etudie les echanges oraux en
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methodologies, qualitatives

recherche. Avec les approches mixtes, il y a en quelque sorte un pluralisme

methodologique. Johnson et Onwuegbuzie (2004 : 20) remarquent egalement que

methodes uniques. Fortin (1996 : 318) definit la triangulation comme « 1’emploi

d’une combinaison de methodes et de perspectives permettant de tirer des

conclusions valables a propos d’un meme phenomene ».

Selon la definition que donne Pailld (1996 : 181), 1’analyse qualitative est «

theorisation d’un temoignage, d’une experience ou d’un phenomene ». C’est done

Cette approche qualitative permet en effet d’emprunter des strategies de

communication, diverses techniques qualitatives, en fonction de nos objectifs de

recherche. Etant donne que notre recherche porte sur des strategies de

classe de FLE

un cours

pratiques pedagogiques.

choix de la population cible.
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d’apprentissage, nous aliens reperer les formes de communications orales durant 

de franpais. Nous allons analyser le discours des enseignants et des 

notre echantillon representatif afin de determiner leurs

les methodes mixtes engendrent souvent des resultats de recherche superieurs aux

une demarche discursive et signifiante de reformulation, d’explicitation ou de

ou quantitatives, en fonction de nos objectifs de

comme mode d’approche et d’examen rigoureux des donnees de la recherche.

une utilisation des mots (discursif-discours) comme outil unique de travail,

communication en en contexteou, plus generalement,

effet d’emprunter a diversesCette approche mixte permet en

apprenants constituant

Les sections qui suivent portent sur lieu d’enquete et
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Somanya au Ghana pendant les cours oraux (debats) en classe.

133

pour surmonter les lacunes langagieres. L’approche pedagogique adoptee pour 

developper la competence des futurs enseignants dans les ecoles normales 

superieures au Ghana plus precisement les Ecoles Normales Superieures qui

Normale Superieure de Somanya (desormais MOMACOE) situee dans la region 

de 1’Est du Ghana. Rappelons qu’il existe presentement au Ghana, six Ecoles

Lieu d’enquete

Le lieu d’enquete que nous avons choisi pour notre etude est 1’Ecole

forment les futurs enseignants de fran^ais. Ces travaux sont realises par des futurs 

enseignants en deuxieme annee en FLE a 1’Ecole Normale Superieure de

Lieu de 1 enquete et choix de la population cible

Notre recherche est axee sur les strategies de communication orale adoptees 

par les apprenants du FLE a 1’Ecole Normale Superieure de Somanya au Ghana

Normales Superieures publiques qui forment les futurs enseignants en francpais 

notamment (Enchi College of Education (desormais ENCHICOE); Bagabaga 

College of Education, Tamale (desormais BATCOE) ; Gbewaa College of 

Education (Pusiga); Wesley College of Education de Kumasi (desormais 

WESCOE) et Amedzofe college of education (desormais AMECO). Le choix 

d’une seule Ecole Normale Superieure en question, 1’Ecole Normale Superieure 

de Somanya s’explique par le fait que notre travail n’est pas une etude globale 

mais plutot une etude de cas. Notre but ultime de vouloir entreprendre une telle 

recherche etant d’analyser des strategies de communication des futurs enseignants 

en classe de FLE a 1’Ecole Normale Superieure de Somanya au Ghana, nous le
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futurs enseignants qui nous interesse a 1’Ecole Normale Superieure de Somanya et

niveau. Nous voudrions aussi indiquer la methode

d’echantillonner les etudiants qui ont pris part aux cours oraux dans la classe de

FLE. L’etape qui suit nous amene a discuter la population cible de 1’etude.

Population cible

La population, d’apres Grawitz (1988: 298), « est un ensemble fini ou infini

d’elements definis a 1’avance sur lesquels portent les observations ». Dans notre

nombre de caracteristiques a meme de les distinguer d’autres individus de la

formation initiale a 1’Ecole Normale Superieure. La population qui nous interesse

Somanya par niveau.
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comprend des futurs enseignants inscrits dans la filiere de fran^ais langue 

etrangere a 1’Ecole Normale Superieure de Somanya. Il faut noter que le nombre 

total des futurs enseignants qui sont inscrits en FLE au departement de franfais

les raisons du choix de ce

futurs enseignants au

jugeons assez propice de travailler avec les futurs enseignants de ce niveau 

puisque que les futurs enseignants ont inscrit en FLE apprennent les productions 

orales en classe. Par consequent, il est tres necessaire de preciser la categorie des

cas, la population cible est constitute des individus qui partagent un certain

sont 391 (149 homines et 230 femmes), qui comprend 181 futurs enseignants en

en deuxieme annee et 118 futurspremiere annee, 80 futurs enseignants

enseignants en troisieme annee. Le tableau ci-dessous indique la repartition des 

departement de fran^ais a 1’Ecole Normale Superieure de
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Tableau 2 : Repartition des futurs enseignants au departement de fran^ais

Niveau Nombre de filles Nombres de gar^ons Effectif Total

Niveau 100 102 79 181
Niveau 200 56 24 80
Niveau 300 72 46 118
Grand Total 230 149 391
Source : Donnees terrain 2019

Tous ces apprenants sont plurilingues du fait qu’ils maitrisent parfaitement

au moins deux langues ghaneennes en dehors de 1’anglais avant leur apprentissage

de la langue franqaise. Le niveau des futurs enseignants n’est pas homogene. Ils

ont done des difficultes surtout pour la comprehension et la communication orale

Somanya, nous avons choisi de collector de donnees aupres des apprenants de

FLE en deuxieme annee (niveau 200) comme notre population de reference. Nous

avons choisi ce groupe de futurs enseignants pour des raisons attachees a leur

niveau reel en FLE et aussi des considerations pratiques liees a leur savoir-faire

dans la communication orale en classe de FLE.

effectifs des futurs

1’Ecole Normale Superieure
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lors des echanges communicationnels en langue cible. En raison de 1’effectif tres 

eleve des futurs enseignants inscrits en FLE a 1’Ecole Normale Superieure de

En ce qui conceme la premiere raison du choix, nous pensons que les futurs

200 ont atteint un certain niveau de competence

linguistique suffisant en

enseignants retenus aupres du departement de fran?ais de 

de Somanya concemes par cette etude, il y a 80

enseignants du niveau

FLE pour prendre part a 1’experimentation. D’apres les

© University of Cape Coast     https://ir.ucc.edu.gh/xmlui

Digitized by Sam Jonah Library



futurs enseignants qui sont inscrits

ont pas permis de questionner les strategies de

communication orale de 1’ensemble du public cible. Ces raisons ont rendu

necessaire l’echantillonnage de notre public pour limiter le nombre de sujets qui

ont participe a cette recherche.

Methodes d’echantillonnage

Le terme echantillonnage represente 1’ensemble des operations qui ont pour

objet de prelever un certain nombre d’individus dans une population donnee. Il est

la phase qui consiste a selectionner les individus que I’on souhaite interroger au

sein de la population de base. L’echantillonnage est necessaire pour la collecte

des donnees ainsi que pour 1’analyse et 1’interpretation des resultats. Selon Robert

petite quantite de quelque chose pour

probleme ».
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d’un echantillon, dans une enquete par sondage. L’echantillonnage a pour but 

petite partie a la population parente. Il

(2007: 805), l’echantillonnage est 1’ensemble des operations pour la determination

au niveau 200. Nous pensons que cet effectif 

est trop grand a gerer en raison de la variete des procedures que nous comptions 

adopter pour la collecte des donnees qualitatives. De plus, cette etude implique 

1 utilisation d un eventail d’instruments. Aussi, les contraintes temporelles de la 

collecte des donnees ne nous

d’extrapoler les resultats obtenus sur une

nous aussi permet de formuler des conclusions au sujet d un tout en y examinant 

une partie et de presumer les caracteristiques d’une population apres avoir 

observe une partie de 1’ensemble de cette demiere. Nous sommes d’accord avec la 

definition de Pires (1997: 122), que l’echantillonnage consiste a choisir « une 

eclairer certaines aspects generaux du
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validite des resultats de 1’enquete depend de la representabilite de 1’echantillon, de

la precision de 1’estimation, de la qualite du nombre de collecte, de la qualite

etude statistique, on se sert generalement d’un echantillon. Celui-ci doit refleter le

plus exactement possible 1’image de la population. On a done recours a des

techniques bien precises pour construire un echantillon et s’assurer qu’il est

representatif de sa population mere.

Il existe les methodes d’echantillonnage non probabilistes (ou empiriques)

et les methodes d’echantillonnage probabilistes (ou aleatoires). Dans le cadre de
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d’enregistrement et de la qualite de la saisie et du traitement. Pour effectuer une

Nous expliquerons 1’echantillonnage selon Chauchat (1985: 31) comme: un 

ensemble d operations en vue de constituer un echantillon representatif de la 

population visee. La qualite d’un echantillon est de ressembler autant qu’il est 

possible a la population dont il est issu, puisque sa fonction est de foumir des 

informations en principe extrapolables a 1’ensemble de cette population. Cette 

qualite depend de la methode et des techniques d’echantillonnage utilisees. La

notre etude nous avons opte pour les methodes d echantillonnage probabilistes 

specifiquement 1’echantillonnage aleatoire simple, car cette methode consiste a 

selectionner 1’echantillon par le principe de randomisation ou tirage aleatoire dans 

la population cible de maniere a ce que chaque individu statistique ait exactement 

la meme chance que les autres de participer a 1’enquete. Un echantillon aleatoire 

simple est un echantillon selectionne de maniere a ce que chaque echantillon 

ait la meme probability d’etre selectionne. On preleve dans 

hasard, tout individus ont la meme probability
possible de taille "n"

la population des individus au
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que cette methode alloue une chance a tout individu d’une population d’etre

selectionne comme chaque individu possede la meme caracteristique.

echantillonnage est probabiliste si chaque

element de la population a une chance determinee et connue a 1’avance d’etre

selectionne pour faire partie de 1’echantillon ; ceci exige une enumeration ou une

d’echantillonnage regroupe les techniques qui font intervenir le hasard pour

designer les elements de 1’echantillon. Le premier membre de 1’echantillon est

selectionne de la liste par un nombre aleatoire et les numeros suivants sont

selectionnes en fonction de 1’intervalle d’echantillon fixee. L’adoption de cette

methode est appropriee lorsque la population est nombreuse et relativement

homogene. Il s’agit de selectionner a partir d’une liste ou base de sondage un

echantillon de 1’individu par tirage au sort et ceci en une seule etape. L’avantage

de la methode d’echantillonnage probabiliste est qu’elle permet de generaliser les

resultats de 1’echantillon a 1’ensemble de la population en s’appuyant sur une

selections sont faites par hasard.

seulement du fait que cela semble facile a
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theorie statistique reconnue. La methode aleatoire simple est la methode adoptee 

dans notre enquete, c’est une methode d echantillonnage dans laquelle les

qui sous-tend cette approche, chaq

d’etre inclus a 1’interieur de 1’echantillon et chaque combinaison de membres de

Aussi, selon Angers (1996) un

liste de tous les elements de la population etudiee. Cette methode

d’etre preleves, et ils le sont independamment les uns des autres. Cela veut dire

Notre choix s’explique non

mettre en oeuvre, selon Le Maux (2013), mais aussi parce que selon le principe 

iue membre de la population a une chance egale
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individus ou unites d’echantillonnage d’une population a N individus, d’ou n et N

represente respectivement 1’echantillon et la population-mere (Maumy-Bertrand.

Concemant le nombre definitif des participants qu’il faut retenir afin de pouvoir

generaliser en fin de compte, il importe de tenir compte de la dimension

quantitative et qualitative de 1’enquete. C’est pour cela que Miles et Hubeman

(1994) ont remarque que 1’echantillonnage est probablement la ligne de

demarcation la plus claire entre les enquetes quantitatives et les enquetes

qualitatives.

A ce propos, ils affirment que deux differences liees a 1’echantillonnage se

degagent pour les enquetes qualitatives ; des echantillons restraints sont employes

ou un nombre relativement petit de participants sont etudies en profondeur dans le

contexte de 1’etude alors que dans les enquetes quantitatives, un grand nombre de

apprendre plus sur la chose dans son entier ».
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signification statistique. Pour repondre a la question du nombre de participants 

qu’il faut retenir comme echantillon, il exige une planification de la recherche qui

la population a aussi une chance egale de composer 1’echantillon a une probabilite 

connue et non nulle appartenir a 1’echantillon. En somme, 1’echantillonnage

«1’echantillonnage, c’est regarder attentivement une partie d’une chose afin d en

aleatoire simple consiste a prelever au hasard et de faqon independante, n

doit etre soigneusement rigoureuse dans le but de cemer clairement ce qu on veut 

faire ressortir. C’est dans cette veine que Feuerstein (1986: 69), fait noter que

cas sont etudies independamment de leur contexte a la recherche d’une
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Tailie d’echantillon

qui auraient pu etre obtenus dans cette meme population : « on a done determine

possibles cette fraction forme un echantillon». Ainsi, 1’echantillon est dit

representatif de 1’ensemble dont il est tire si les resultats obtenus ne different pas

significativement des resultats qu’on aurait obtenus au cas ou on aurait determine

d’autres fractions dans cet ensemble, cela veut dire que les resultats de

1’echantillon peuvent etre projetes sur 1’ensemble des donnees considerees (ibid

163).

Le nombre total des futurs enseignants en deuxieme annee du departement

de franqais a 1’Ecole Normale de Somanya est de 80, comme nous 1’avons note.

fonction du nombre de futurs enseignants qui se sont presentes lors de la collecte
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Dubois et al. (2007 : 163), indiquent qu’echantillon dans une analyse 

descriptive d enonces obtenus dans une population donnee, 1’etude linguistique

des donnees pour 1’enregistrement audiovisuel. Cet ecart s explique par le fait que 

dans les Ecoles Normales Superieures, les classes de langue franqaise sont

generalement dominees par les femmes par rapport aux homines. Les futurs 

en deuxieme annee de 1’Ecole Normale

participants, dont 25 constituent les femmes et 13 constituent les hommes en

une fraction dans 1’univers statistique que constitue 1’ensemble des enonces

Nous avons decide de prelever prendre par volonte un echantillon de 38

enseignants de 1’echantillon sont inscrits

Superieure de Somanya et ils apprennent done le ftanyais en tant que langue 

etrangere depuis six ans. Le tableau ci-dessous nous presente la repartition des

porte sur un nombre restreint d’elements preleves dans 1’ensemble des enonces
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effectifs des futurs enseignants de 1’Ecole Normale Superi

notre etude par rapport au genre.

Tableau 3 : Repartition des apprenants selon le sexe

EffectifEtablissement des fiiturs Nombre des futurs enseignants a

enseignants couvrir pour 1’enregistrement des

cours

Hommes Femmes Total Hommes

24 56Momaco 80 13 3825

Source : Donnees terrain 2019

Comme nous pouvons le constater dans le tableau 2 ci-dessus, le nombre de

futurs enseignants ayant participe a 1’enquete varie au niveau de nombre

d’enquetes que nous voulons pour les deux donnees concemees. Nous aliens a

present decrire notre methode d’investigation et la constitution generale du

corpus.

Modes d’investigation et constitution du corpus

Methode de collecte des donnees

Une methode de collecte des donnees peut etre definie comme un outil

61):
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recherche,

experimentale. En effet, comme 1’expliquent Fauenfelder et Porquier (1980:

erieure de Somanya de

permettant de recueillir les donnees sur le terrain. Dans le cadre de cette 

le recueil des donnees s’est fait a travers d’une situation

Femmes Total
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Concemant notre recherche et afin d’expliquer comment les apprenants

s’approprient une langue etrangere, il faut les observer en situationpratiquent et

de communication avec un locuteur competent, et ce pendant leur exposition a la

langue cible. De ce fait, nos donnees correspondent a un corpus oral qui est

constitue par 1’enregistrement d’une activite communicative qui s’est deroule en

contexte didactique a 1’Ecole Normale Superieure de Somanya au Ghana. Compte

tenu des objectifs de notre recherche, nous avons selectionne divers outils et

diverses fa?ons de recueillir des donnees afin de constituer des corpus. Le

traitement de ces demiers a fait 1’objet de toute notre attention.

analyse
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[...] Il s’agit de savoir ce que i’on fait, c’est-a-dire d’eviter le 

melange des genres et de savoir que le choix fait dans les 

multiples possibilites de corpus determinera, ou pour le moins 

influencera sur les resultats obtenus ; il s agit egalement, a 

contrario, de savoir adapter son corpus auquel 1 on fixe a sa 

description. » (Leroy : 1985 :7).

sont composes de donnees du questionnaire et

a pour objectif de nous

Toute recherche sur le langage, dans une perspective 

linguistique, psycholinguistique ou sociolinguistique, utilise 

deux types de donnees : les donnees spontanees et les donnees 

provoquees. Les premiers sont le resultat de 1’activite naturelie 

du langage, les secondes sont suscitees par diverses procedures 
artificielles ou experimentales.

En effet, nos corpus

verbalisations (enregistrements audiovisuels) nous permettant d’analyser des antes 

de langage manifests dans 1’echange communicationnel en classe de FLE. Cette 

offrir un regard retrospectif sur le processus
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d’ echange verbal des fiiturs enseignants

d’identifier les strategies de communication. Afin d’atteindre les objectifs de

notre recherche, nous avons adopte, sur le plan methodologique,

qualitative. Ainsi, le recueil de donnees a ete effectue principalement a travers les

elements suivants : 1’organisation du questionnaire pour les apprenants et

enseignant et des apprenants de

FLE.

Dans notre etude le recours a la transcription s’avere indispensable pour

1’analyse du discours oral puisqu’elle permet de rendre lisible les materiaux

aussi non-verbales necessaires a 1’analyse du discours. Nous avons done obtenu
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quatre enregistrements et parmi les quatre deux ont ete transcrits. Nous avons 

choisi d’adopter une demarche qualitative qui nous a aide a relever les strategies 

de communication au cours de la production orale en classe. Outre 1 approche

en classe de langue et de nous aider a 

mieux apprecier 1 emploi des strategies de communication orale par les 

apprenants. Selon Puren (1999), e’est 1’etude des enregistrements audiovisuels 

des productions verbales et non-verbales (gestes, mimiques, etc) nous permettra

1’enregistrement d’echanges verbaux entre un

une approche

oraux. De plus, la parole transmet non seulement des informations verbales mais

niveaux de competence en langue

qualitative, nous avons eu recours a la quantification qui s avere necessaire. Il 

s’agit de quantifier certains phenomenes linguistiques comme par exemple le 

nombre de strategies deployees par les apprenants dans un cours de FLE. Cette 

analyse quantitative nous a permis de comprendre quelques faits relatifs aux 

cible des apprenants.
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Nous nous appuyons, dans notre travail en communications orales, sur

le probleme relatif a la difficulty d’etudier le discours oral puisqu’avec la

transcription ce dernier peut etre «traduit» ou fixe sur un support papier. Nous

la typologie des strategies de communication

existante afin d’expliquer les conduites communicatives de nos apprenants et de

decrire les strategies qu’ils deploient pour surmonter les difficultes qu’ils

rencontrent en situation de communication. Afin d’atteindre cet objectif, il existe

des indices qui permettent de detecter les difficultes de communication ainsi que

les strategies mises en oeuvre pour surmonter les lacunes de communication.

En vue de realiser notre recherche, qui consiste a analyser des strategies de

communication utilisees par les futurs enseignants de fran^ais et puis tirer des

conclusions finales. De ce fait, les outils utilises pour effectuer ce travail sont les

suivants : le questionnaire et l’observation (enregistrement) des cours destines aux

enseignants et futurs enseignants de fran^ais d’une classe de 2eme annee.

Observation en situation

Les observations sont pertinentes pour etudier des comportements, des

cursus de formation

dans
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1’analyse communicationnelle d’inspiration ethnographique 

techniques d enregistrement et de transcription d’echange. Cela permet de regler

en lui empruntant les

se pratique regulierement, dans les

une situation reelle

nous appuyons egalement sur

attitudes ou des echanges oraux. L’observation en classe de fran9ais langue 

etrangere permet d’acceder directement aux faits. L’observation de classe, selon 

Cuq (2003 : 181), «est une technique qui

d’enseignants, pour comprendre ce qui se passe exactement 

d’enseignement et d’apprentissage d’une langue et sa
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est faite avec un objectif fixe et

orienter vers un bon travail. A ce propos, Bachmann, Lindenfeld et Simonin

s’appuyant sur le point de vue de Becker comparant les avantages respectifs de

1’enquete sociologique par entretien et de 1’observation participante.

Berker indique que cette methode rend accessible les situations concrete que

rencontrent les sujets observes, tout en permettant une saisi du langage qui ne le

deconnecte pas du contexte d’usage. L’observateur joue un role important dans le

communication reste d’une utilite singuliere.

de 1’objectif de formation. D’apres Cuq (2003: 120), «les

grilles d’observation de classe sont des tableaux comprenant les differentes
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appropriee pour mieux rendre compte de la realite des comportements 

difficilement saisissables par rapport a 1’entretien, Chaque observation de classe

entrees sur lesquelles l’observateur desire se pencher ». Pans cette perspective, 

des differentes classes avec une grille

L’observation permet egalement de cibler les differents criteres en fonction

(1981: 124) mettent 1’accent sur 1’importance de la methode d’observation en

de la recherche ou

une grille d’observation dressee pour mieux

culture ». L observation est egalement portee sur les echanges entre 1’enseignant 

et 1’apprenant. L observation est consideree comme la technique la plus

observe. Elie permet egalement, 

langagiere d’observer des pMnomenes habituellement eaches aux strangers

recueil des phenomenes langagiers, sa participation aux situations de

nous avons fait une observation

d’observation que nous avons prepares. Grace a l’observation participative nous 

pouvons obtenir la reflexion la plus resile de 1’objet d’analyse et du groups 

en enquetant a 1’interieur de 1’interaction
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nous en tenir au role de 1’observateur simple.

Par consequent, nous n’avons pas assiste aux activites des groupes observes,

done la communication orale. Ce choix est motive par notre volonte de choisir la

production orale en classe de FLE et d’obtenir un corpus plus authentique. A cet

effet, nous nous sommes conduit en auditeur silencieux. Notre tache s’est resumee

a prendre des notes sur les comportements des apprenants. Nous nous sommes

concentre essentiellement sur 1’observation des comportements qui relevent du

non-verbales, un comportement qu’un materiel comme la camera, utilisee dans
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1’enquete, est incapable de reproduire mais qui reste d’une importance pour les 

recouru a 1’observation non-participante en classe de FLE etdonnees. Nous avons

(Blanchet 2008. 42). Nous avons eu recours a 1’observation non-participante afin 

d’obtenir des informations supplementaires et correctes concemant les 

comportements des apprenants. Le degre de participation de 1’observateur a la 

situation observee reste variable. A cet effet, dans la classification des types 

d’observateur que dresse Raymond, nous avons choisi dans cette recherche de

a 1’enregistrement audiovisuel de seances de cours, accompagnes de la prise de 

notes. Selon Yiboe (2010 :71), la communication en classe de langue etrangere 

etant dynamique et complexe, nous avons juge plus pertinent d’opter pour 

1’enregistrement qui presente 1’avantage d’etre une technique simple, plus discrete 

« Plus efficace. L’enregistrement donne done beaucoup d’avantages tels que la 

Possibility d’effectuer une analyse complete et exhaustive, de deliberer, de reviser 

'« interpretations et d’etudier les evdnements peu frequents, qui sont aussi 

’mportants (Cambra, 2003 : 98).
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la qualite de 1’observation des cours, nous avons multiplie notre presence pendant

les cours de FLE. C'est-a-dire, nous avons observe un nombre de cours pour

verifier si 1’attitude langagiere des participants varie avec le temps. Afin d’evaluer

les passages d’une langue a 1’autre, nous nous sommes focalise sur la production,

tout en tenant egalement compte des autres signes non-verbaux de comprehension

comme les gestes et les mimiques a partir d’une grille d’observation.

Grille d’observation

long du cours

elements de cette grille.
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La methodologie retenue pour repondre a nos questions de recherche 

consiste, egalement, pour analyser a partir d’une grille d observation, en classe de 

FLE, la frequence des phenomenes de strategies de communication en classe. 

Notre grille d’observation s’interesse egalement a la preparation de 1 enseignant 

Par rapport a sa fiche pedagogique et a ses supports pedagogiques puis aux 

l»gues utilisees tout au long du cours. Au cours de notre experimentation, il nous 

n fallu une reference reconnue pour pourvoir effectuer nos observations dans la 

*sse de fanpais langue etrangere. Dans le souci d’une observation objective et 

efficace, nous nous sommes inspires de differe

La presence de 1 etranger (le chercheur) peut entrainer une modification des 

comportements linguistiques surtout de 1’enseignant et des apprenants au cours de 

1’enseignement/apprentissage de FLE. N'oublions pas que « 1’informateur » n'a 

pas les memes objectifs que 1 enqueteur. Il peut ne pas comprendre sa demarche 

et/ou dormer des reponses erronees ou incompletes par manque de connaissance 

du sujet sur lequel il est mis a contribution, ou bien tout simplement pour faire 

plaisir en donnant des reponses qu'il pense que 1’enqueteur attend. Pour ameliorer
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communication.

Nom de 1’etablissement : Date de 1’observation :
Niveau de la classe observee : Duree de 1’observation :
Activite : Titre de la le^on :

Tableau 4: Grille d’observation

Role deType Role de Type de Conclusion
d’activite 1’enseignant 1’apprenant strategies de

d’enseignem communication

ent/apprenti utilisees en

ssage classe

1. Il mobilise - Demande de1. Les L’utilisation de

confirmationles ressources apprenants competence

- la langue strategique parlinguistiques elaborent

matemelle les apprenantsleuret materielles

- Altemancediscours etpour creer un

codiques’exprimentenvironneme

-Circonlocutionentre euxnt

(description)communicatif 2. Les

- la traductionapprenants2.
litteraleL’enseignant repondent-
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Production 
orale

gignalons par ailleurs, que les points mentionnes dans cette grille n’ont pas ete 

traites par ordre. Le tableau ci-dessous a guide nos observations en classe de 

franfais langue etrangere. Nous le presentons ici comine utilise en situation de
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pose des ils questions - la reformulation

questions qui en classe en ou paraphrase

suscitent la employant - les demandes de

communicati des clarification

on orale dans strategique? - les appels ou

la classe 3. Le demandes d’aide

3. recours a - Recours a

L’enseignant 1’anglais ou 1’anglais ou la

interrompt-il la langue langue matemelle

matemelleun apprenant

afin de 4. Les

corriger une apprenants

demandenterreur que ce

dernier fait ? de 1’aide au

cours de

FLE.

Source : Donnees terrain 2019

Hispositifs d’enregistrement des donnees de verbalisation (communication

orale)

Pour le recueil des donnees nous avons procede a un enregistrement

audiovisuel

soient
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pas trop genes par le fait d’etre

immunicationnels dans classe de FLE se compose

en evitant 1’utilisation de la camera pour que nos participants ne 

filmes. Le dispositif utilise dans

1 enregistrement des echanges co
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groupe d’apprenants

de donnees a partir desquelles nous pourrons faire une analyse posee, reflechie et

triangulee. L’enregistrement a done beaucoup d’avantages tels que la possibilite

d’effectuer une analyse complete et exhaustive, de deliberer, de reviser les

interpretations et d’etudier les evenements peu frequents, qui sont aussi

permet de nous placer

dans la perspective de 1’enseignant et des apprenants afin de comprendre les traits

culturels que les acteurs de la classe laissent ressortir de leurs comportements

langagiers et non verbaux.

chercheur d’operer des selections

150

importants (Cambra, 2003 : 23). L’enregistrement nous

La technique d’enregistrement permet au

en tenant compte du type d’interaction, de tache et de comportement qu il 

semblent pertinentes seront transcrites.souhaite analyser. Les parties qui nous

Bnfin, nous avons pens6 qu’un enregistrement audiovisuel pourrait nous aider 

des interactions et servir a des recherches 

verbaux en lien avec la parole ou
Pendant la transcription eventuelle

ulterieures sur 1’etude des comportements non
1’ecoute. A travers le dispositif mis en place, nous pouvons dire que meme si les 

Ganges communicationnels ont *6 recueillis dans une situation exp.nmentale,

d’enseignant et d’un 5lVupc u apprenants avec la presence d’une camera 

numerique pose sur une chaise au milieu de la salle de classe. Il sera possible 

d’utiliser d autres methodes, telles comme 1’observation directe et la prise de note 

ou 1’observation participante. Cependant, la communication en classe de langue 

etrangere etant dynamique et complexe, nous avons juge plus pertinent d’opter 

pour l’enregistrement qui presente 1’avantage d’etre une technique simple, plus 

discrete et plus efficace. Les seances qui seront filmees constitueront un registre
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approche qualitative, les modalites de reponses au travers des questions dites

fermees» (Thietart et al. 2003 : 226). Le questionnaire nous a permis d’obtenir des

1’un des instruments d’enquete permet de recueillir des donnees sur les strategies
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de communication orale deployees par les apprenants en FLE. L utilisation du 

questionnaire a un groupe de participants permet d amasser rapidement une 

quantite considerable de donnees sur chaque participant et sur les options,

iscours que 1’on pourrait 

ii les propos recueillis representent les

informations de base sur les participants. Notre choix du questionnaire comme

questionnaire avant d’effectuer des enregistrements et la transcription des seances 

en classe. Le questionnaire est un outil de collecte des donnees qui « permet

Rentes, ou besoins de chacun en matiere d’enseignement.

Par ailleurs, cette utilisation a aussi pour objectif de mesurer des frequences, 

faire des comparaisons, observer des relations entre les variables et interpreter les 

discours communicationnels en contexte. Dans le cadre de notre recherche, avec 

le questionnaire nous avons tente de deceler d’une part quelles attitudes, quels 

et queues raisons de ces actions out etc effectues au cours de la pratique de 

>'“al Chez les etudiants et d’autre part, de recolter les donnees relatives a leurs

d’interroger directement des individus en definissant au prealable, par une

:< Semi-artificielle », les apprenants ont pu produire des d. 

qualifier d’« authentiques » dans le sens ou ' 

opinions personnelles des apprenants.

Questionnaire

Dans un souci de resneetprrespecter 1 approche ethnographique qui s'appuie 

largement sur des donnees empiriaues n™P ques, nous avons utilise d’abord un
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aux apprenants pour

leur premier apprentissage du fran^ais ainsi que la duree de cet apprentissage. La

section B : les habitudes d’utilisation du fran^ais chez les apprenants : Dans

cette rubrique, le questionnaire interroge les apprenants sur leurs habitudes et la

frequence d’utilisation du fran?ais quand ils communiquent en classe ou en

dehors de la classe avec leurs camarades de classe et leurs professeurs de francpais.

La section C : les difficultes de communication et les strategies de resolution

leurs camarades
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Lews reponses devront nous permettre de verifier s’rls sont conscients ou 

n°n des strategies de communication qu’ils emploient lorsqu’ils ont des difficultes 

4 C0|nniuniquer avec parades ou leurs professeurs. Les donnees obtenues

difficultes. Ainsi, un questionnaire est elaborf et propose 

ob),ctif d’enqudter sur les habitudes d’utilisation du frauds ora. par les 

apprenants dans diverses situations de communication, les difficultes qu’ils 

rencontrent ainsi les strategies de communication deploys pour eombler les 

vides. Notre questtonnaire comme instrument d’enquete est destine a collector les 

donnees aupres des apprenants et comprend trois grandes parties : La section A ; 

Pidentiflcation dU profil des apprenants : il s’agit, dans cette partie, de cemer le 

profit des apprenants principalement leur Sge, sexe, langue maternelle, le lieu de

de ces difficultes. Dans cette rubrique, les apprenants du FLB devarent eg 

indiquer la nature et les causes des difficult de communication (probleme de 

production et de comprehension orale) qu’ils rencontrent dans les differentes 

situations de communication ei-dessus, puis decrire les moyens de strategies de 

, leurs difficultes dans une situation communication qu’ils utilisent pour resoud

de communication.
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d’apprentissage. Ce sont des questions simples visant a familiariser les

participants avec la tache.

153

Questions pour solliciter les opinions 

strategies de communication en classe de FLE.

questionnaire proprement dite est composee de 33 questions qui sont divisees en

permettent de connaitre la pratique langagiere et 1’importance que les apprenants 

accordent a la production orale dans la langue cible. Les dix-huit (18) questions 

de la troisieme section ont pour objectif de deceler 1’habitude de communication 

des apprenants ainsi que la place des composantes sociolmguistiques au cours de 

la production orale de ces demiers. Cette section du questionnaire comportant 

communication mises en ceuvre par les foturs 

classe de FLE et deux (2)

Pour la deuxieme section, les onze (11) questions qui suivent nous

biographiques des participants ainsi que 1’heterogeneite de leur niveau

trois sections. Les quatre premieres questions portent sur les donnees

sont egalement comparees a nos observations empiriques sur leurs strategies de 

communication orale au cours de 1’experience. En vue d’obtenir des 

renseignements fiables et de favoriser davantage 1’expression personnelle des 

apprenants, le questionnaire leur a ete presente en anglais pour une meilleure 

comprehension. Il a ete rempli sur place et en notre presence.

Organisation du questionnaire des apprenants : la premiere partie est formulee 

sous la forme d une introduction et son but est de motiver le repondant en lui 

expliquant pourquoi on sollicite sa collaboration. La deuxieme partie du

Seize (16) questions de strategies de 

enseignants lors de leur echange conversationnel en 

des future enseignants sur 1’usage des
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La technique de la question fermee utilisee

d’interpretation et d

recherche. En bref, le questionnaire nous sert d’outil de verification des donnees

portant sur les strategies de communication orale enregistrees durant la tache.

Conclusion partielle

Dans cette partie, nous avons presente les demarches methodologiques pour

la conduite de 1’enquete sur le terrain, le lieu de la recherche, la population cible,
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questions ouvertes ont permis de laisser la latitude a 1’expression, ici 1’enquete se 

sent plus fibre, ce qui permet d’obtenir un maximum d’informations utiles a la

et leur capacite 

evasion. Cependant, elle permet au chercheur d’eviter le jeu 

des interpretations diverses et facilite ainsi le depouillement. L’utilisation des

nous permet d’orienter les 

enquetes a des reponses que nous leur presenters au prealable. L’inconvenient 

de cette technique est qu elle limite leur liberte d’action

les procedures d’echantillonnage, de la constitution du corpus et de 1’analyse des 

donnees. La population cible est composee des fiiturs enseignants en deuxieme 

annee de 1’Ecole Normale Superieure de Somanya et les instruments de mesure 

sont composes de questionnaire et 1’observation (1’enregistrement audiovisuel). 

Pour mieux analyser les strategies de communication des fiiturs enseignants en 

dasse de franqais langue etrangere, nous avons choisi d’utiliser des outils 

methodologiques issus des methodes ethnolinguistiques de la communication. Ces 

■uethodes choisies s’expliquent par le fait que I’enseignement/apprentissage d’une 

langue etrangere se fait par et dans la langue cible.
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ecole, nous 1’avons visitee trois fois afin d’avoir une idee des modules enseignes

et connaitre les enseignants qui les assurent. Les apprenants de Gbewaa College

of Education nous interessent done, pour tester nos instruments de collecte des

donnees parce qu’ils possedent les memes caracteristiques que les futurs

enseignants des autres Ecoles Normales Superieures en question auxquels sont

destines ces instruments. Notre choix a porte sur un module de comprehension et

inevitablement des difficulty qui
Tout travail de recherche rencontre
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d'expression orale parce qu'il incite les Wants a la prise de parole.

. de mesure notamment, le questionnaire et Nos deux instruments de m

.'observation (enregistrement audiovisual) out etc testes uniquetnent aupres des 

apprenants an niveau deux cents (200) qui suivent une formation de francs dans 

=,.t etait que la question structure comportait rat etablissement. Le premier constat etait q

Op d’items et il a fallu supprimer certains d’entre eux, surtout ceux auxquels la 

plupart des etudiants font pas P» rdpondre an cours son adm.mstrat.on.

Limitations de la collecte des donnees

nos instruments de 

mesure, nous avons procede par une etude pilote aupres de 22 futurs enseignants 

de la deuxieme annee en frantjais langue etrangere de Gbewaa College of 

Education. Cette enquete s’est deroulee au mois de decembre 2018 avant la

collecte des donnees proprement dite. Pour effectuer cette enquete dans cette

v«ude pnote chez les futurs e„selg„a„ts de

Btant donne que notre recherche porte sur des straps de communication 

orale auxquelles _t les participants, nous avons, au prdalabie, proeddd a !a 

realisation d’une etude pilote. Pour tester la fiabilite de
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enseignants. Notamment les filles qui ont refuse de participer au debat.

Toutefois, apres avoir explique en quoi consisterait cette enquete et rassurer les

1’enregistrement, nous avions pu avoir leur accord. Nous avions egalement

Questionnaire
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peuvent retarder, modifier a la demiere minute nu.iminute quelques points relatifs au 

deroulement de I’enquSte. Pour notre part, il a il( question de reporter

et modifier quelques details relatifs a son deroulement. En effet, nous avens 

de realiser notre etude pilote en octobre 201g &

au College of Education mais a cause de la grave dans toutes les Ecoles 

Nonuales Superieures les collecte des donnees a ete retardee. Avant de 

commenoer notre enquete nous avions d’abord demands aux tars enseignants 

de differentes classes s’ils acceptaient de participer * cette enqudte de terrain. 

Nous avions rencontre alors quelques difficulty a convaincre certains tars

et 1’usage academique defoturs enseignants quant a 1’anonymat

rencontre un probleme relatif au materiel a utiliser pour 1’enregistrement. Nous 

avions prevu des le depart de notre recherche d’utiliser une camera qui permet de 

recuperer les donnees negligees par dictaphone.

Nous avons rencontre un probleme avec le chef du departement de franpais 

d Amedzofe College of education avec lequel nous avons pris contact. Il ne nous 

a permis de filmer les classes. Il etait d’accord pour [’administration du 

aux apprenants mais pas pour 1’observation et 1’enregistrement des 

dances dans la classe. Lorsque nous avons informe les professeurs d’Amedzofe 

College of Eduction que nous aliens faire un enregistrement audiovisual, nous 

av'otts eu des reactions desagreables et des refits categoriques. Suite a ces
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Beaucoup d’enonces

Par consequent, les deux cours du corpus representent environ 100 heures

de transcription, soit un corpus ecrit de 47 pages. En ce qui conceme le facteur

humain, il est arrive souvent qu’un mot soit oublie ou toute une phrase soit

oubliee. Le texte ecrit est alors parfois complete par des mots qui n’etaient pas

inconsciemment omis. Le chercheur devait visionner et ecouter les memes cours

plusieurs fois afin de corriger les erreurs. Outre les difficultes de transcription,

apprenants

destine aux apprenants, nous leur

1’avons deja explique, afin
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transcription, le corpus ecrit qui en resulte constitue des donnees fiables.

Procedure de distribution et de remplissage du questionnaire par les

dans le discours oral. De meme, il est arrive que certains mots soient

d’autres sont de nature technique. Malgre les difficultes associees a la

En ce qui conceme 1c questionnair

• t4 robiectif de notre enquete portant principalentent avons prealablement presente 1 odj

• nrale des futurs enseignants en sur 1’analyse des strategies de communication

. Cnmme nous“ de francs langue etrange .

d’assurer une plus grande validite interne a n certaine liberte

i at Cette fa?on ^eur a!es questionnaires dans 1’anonyma .

actions, de peur de rater Penqudte, „ous ftions

d-avis immediatement. En ce qui conceme ,a 

difficile est le probleme de phrases incomprdhensibles.

prononces par les dtudiants sont syntaxiquement injects et il n’est pas 

toujenrs facile d’en saisir le sens. C’est ainsi qu’un c„urs de 53 minutes a exigd 

en moyenne 50 heures de transcription.
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Enregistrement des communications orales

La deuxieme modalite de recueil des donnees dans le cadre de notre

recherche est 1’enregistrement des communications en classe de FLE, puis leur

comme de simples vehicules d’information. Dans chacune des deux classes

retenues, deux seances (trente/quarante minutes par seance) assuree par differents

enseignants ont ete filmees. Les deux premieres seances n’ont pas ete analysees,

les termes mal prononces
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pour que les enseignants et les apprenants se soient suffisamment habitues a la 

presence de la camera en classe. Cette demarche permet ainsi d eviter 1 impact de

transcription systematique, car ces materiaux verbaux sont effectivement vus

dans leurs reponses. Par ailleurs, ]’effet de dd< 

avons fait passer les questionnaires aux

analyser. Nous avons

Ascription du corpus. Toutefois, les expressions ou

e a aussi pu etre diminue. Nous

apprenants. Ces demiers ont eu guarante

eing minutes pour completer leur guestionnaire et nous avons ramasse les copies 

qu’ils ont terminees en classe. Cela nous a aide a ramasser suffisamment des 

copies du guestionnaire distribue et a eviter des echanges de reponses entre en 

enguetes.

la camera gui risgue de modifier ou d’influencer le comportement de 1’enseignant 

et celui des eleves. Nous avons enregistre presgue une heure trente de seances et

elies sont transcrites. Les cours ont ete enregistres par une camera audiovisuelle. 

E1les ont ensuite ete gravees sur CD-ROM, avant d’etre transcrites manuellement.

La technique d’enregistrement pertnet au chercheur d’operer des selections 

® tenant cotnpte du type d’interaction, de tache et de comportement qu’il 

s°uhaite avons retenu le module orthographique pour la
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transcrits

trace ecrite permet une saisie de cette oralite volage et permet ainsi un travail

d’analyse qui peut en outre etre de longue haleine (Leroy, 1985 :8). Par ailleurs,

selon Mondada (2006), la transcription est vue comme une forme d’interpretation

et elle depend des interets du chercheur. Chacun est habilite a bricoler des

solutions ad hoc pour ses problemes analytiques. Dans ce sens, Gadet a egalement

remarque :
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Transcription : des communications orales aux transcriptions

La collecte des donnees est suivie de la transcription a 1’ecrit car, « seule la

textes accompagnes de 

comportements commumcationnels non verbaux correspondants. Les discours 

sont segmentes par rapport aux actions non-verbales qui les accompagnent.

Les parties qui nous semblent pertinentes sont manuellement transcrites.

Une transcription est toujours effectuee en vue d’un projet de 
recherche *. elle ne serait ainsi pas reutilisable sans 
reformulation par d’autres chercheurs avec d autres objectifs, et 
il faudrait toujours la reconsiderer en tenant compte de ses 
propres objectifs de recherche, de fa?on a s approprier la 

demarche autant que le transcrit (Gadet, 2006. 46)

r? zv? , pffectuee en fonction des besoins deEn effet, notre transcription est eneciucu

'’analyse des productions orales qui vise i reperer les formes verbales et non

ces spdciflques a la situation puisque celles-ci font 1'objet principal de notre 

analyse. De plus, elle pennet egalement de completer Penregistrement, d’apporter 

support visuel, concret «cessaire i la ddmarehe analyse. BUe est —de

sort transcrits selon le modele phondtique. Les discours de classe enregislrds sont 

de maniere manuelle sous forme de
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Traverse a ecrit:

Au sujet de la transcription, Bonn a egalement remarque :

160

un outil pour faciliter 1’exploration du

en fonction d’une

comme uu p >. CAP1oranon du corpus et les approfondissements

a.alytiques successifs. Selon Coppieters (1997), la transcription represents un 

travail d’interpretation, de reconstruction de

inscription theorique,

donnees enregistrees mais dans un va-e

decouverte de phenomenes a priori coniine le note Mondada .

recherche empirique. Elie n’est pas simplement

mais elle est a la fois le resultat de choix pertinent fait

un veritable outil de travail non pas en se substituant aux

;t-vient constant avec elles, et le lieu de

une activite technique rigoureuse

La transcription est une preparation indispensable du corpus, a 
travers laquelle on cherche a converser a 1’ ecrit le maximum des 
traits de 1’oral. L’operation est en un sens paradoxe, puisque, 
cherchant a dormer de 1’oral un reflet fidele, elle ne peut eviter 
de le figer, et de le transformer en un objet materiel que le 
chercheur peut arpenter a souhait, alors que 1’echange oral est 
par definition fugitif (Traverse, 1999: 23).

ce que les locuteurs ont pu dire, et 

non la production mecanique d’un fac-simile ecrit d’un texte oral. Pour sa part,

La reflexion sur la transcription porte alors sur 1’examen 
indispensable des pratiques de recherche. Elle ne peut pas etre 
separee du travail analytique et doit etre orientee vers le 
processus de decouverte, isolement et de restitution des 
phenomenes dans la conversation. (Bonu, 2002. 135).

Ainsi, la transcription du corpus constitue une etape fondamentale de toute
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faciliter le traitement de ces demieres. En effet, le travail de transcription est

realisee de fapon minutieuse et lineaire et la mise en page de celle-ci est verticale :

voire
theoriques,

pose aussi une serie de problemes 

technologiques, theoriques, representationn
161

Coniine nous menons une etude des strategies de communication orale, 

nous preferons la transcription orthographique a la transcription phonetique trop 

couteuse en temps et surtout difficilement praticable pour le lecteur. Par ailleurs, 

cette modalite de transcription nous permet de fixer des donnees a analyser et de

im exercice simple et

les discours sont decoupes en phrases ou enoncds, nous aliens a la ligne et faisons 

la numerotation a chaque changement de locuteur, et non en function des unites 

de tours afin de visualiser la proportion de parole de ee demier, son system, 

d’altemance dans une communication orale et de noter tout ce que nous pouvons 

saisir (paroles, rires etc.) 4 travers les enregistrements. Toutefois, an coms de la 

transcription, mdme si nous avons sdleetionne les emegistrements de meilleme 

qualite, apres ptasieurs eeoutes, certains passages, plus on moms longs, restent 

inaudibles et n’ont pas pu etre transcrits.

Selon Mondada (2006), la transcription n est pas

font et disent les participants enreg.stres, fliecanique consistant a ecrire ce qu
„ K,. . tres divers Men qu’articules, pratiques,Elie dosa :---- nrnMemes tre

ethico-pohtiques.

La transcription releve d’une logiqne et d,UM pratjque 

differentes de celle du codage: la premiere rel4ve M effc[ 
d’operations de selection fondees sur la pertinence des details- 
pertinence etablie sur la base des orientations des participants 
vers les modes d’organisation de 1’interaction, alors que la 
seconde renvoie 4 une operation de releve systematique basee 
sur une grille preexistante (Mondada, 2006: 132).
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Effectivement, 1’ecoute enregistre differe toujours de 1’ecoute directe, toute une

hierarchisation des sons se perd et rend ardu le travail du transcripteur; des

indices non verbaux, etc. dont les interactants ont dispose dans leur interaction

sont tres difficilement reinscriptibles.

Conventions de transcription

Notre analyse porte sur les productions orales en classe de FLE, nous

analysons essentiellement le materiel verbal mais cela ne veut pas dire que le para

verbal sera totalement ignore. Nous prenons en consideration, dans notre analyse,

quelques elements para verbaux comme les pauses, les hesitations, les rires et les

silences comme marqueurs de strategies. Quant aux donnees non verbales nous

n’avons pu en recueillir que quelques une et ce grace a 1’observation participate.

Ces donnees s’averent necessaries pour notre analyse puisqu’elles permettent de

comprendre le comportement des apprenants.

notre attention se porte en particulier sur le materiel sonore. Nous analysons

principalement le materiel verbal sans indications particulieres sur les aspects

para-verbaux (intonation, debit, etc) et non verbaux (mimiques, expressions

162

Evidemment, nous avons procede a un enregistrement audiovisuel, mais

La transcription est loin d’etre un objet autonome ou 

autonomisable : elle est une entite liees a d’autres entries, telles 

que la bande enregistree ou encore les conventions de 

transcription, dont elle depend pour faire sens ; elle est une 

pratique, elle-meme imbriquee dans d’autres pratiques, 

scientifiques, technologiques, representionnelles (Mondada, 

2006: 79).
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faciales ou gestes des interactions). Nous estimons, en effet, que pour les futurs

enseignants ghaneens de fran^ais specifiquement, a 1’Ecole Normale Superieure

de Somanya au Ghana, la dimension orale est prioritaire dans leur pratique de

comportement corporel et du langage non verbal surtout dans un echange en face

a face. Nous aurions pu travailler sur les gestes des etudiants qui servaient a

ponctuer leur discours, mais cet aspect de la communication orale ne fait pas

1’objet de nos preoccupations dans cette recherche.

Cependant, nous prenons en compte certains elements vocaux comme les

pauses et leurs frequences, les rires, les silences et les hesitations en tant que

marqueurs de strategies. Ces elements constituent,

deployees par nos enquetes. Pour transcrire nos enregistrements, nous avons

choisi le mode de transcription orthographique utilise par de nombreux

chercheurs, notamment Matthey (1995 :119). Nous avons adopte, avec quelques

modification que nous presentons ci-dessous, la convention de transcription

proposee par 1’equipe du GARS (Blanche-Benveniste, 2000: 34).

Identification des locuteurs

En transcrivant nos materiaux empiriques et pour identifier les participants

EN : represente 1’enseignant

Al, A2, etc. renvoient aux participants au debat A qui correspond aux futurs

enseignants du premier groupe (premiere seance).

163

aux echanges communicationnels, nous avons adopte les abreviations suivantes :

d’incertitude qui nous aident a identifier les strategies de communication

cette langue. Nous sommes evidemment consciente de 1’importance du

en effet, des signes
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Bl, B2, etc renvoient aux participants

enseignants du deuxieme groupe (deuxieme seance).

Einc: represente 1’etudiant inconnu. L’identite de ces etudiants n’est pas connue

parce qu’ils ne sont pas captes par 1’appareil quand ils prennent la parole.

GC: represente le groupe classe, tous les etudiants.

ajoutons les chiffres 1, 2,

dont chacun correspond a un groupe. Ainsi nous obtenons ce qui suit:

EN1 : renvoie a 1’enseignant du premier groupe (premiere seance)

EN2 : renvoie a 1’enseignant du deuxieme groupe (deuxieme seance)

Notre ambition a ete de ne rien changer dans les tours de parole exprimes par

les interlocuteurs. Par exemple, nous n’avons pas corrige les erreurs linguistiques

de 1’enseignant et des apprenants. Meme si la competence linguistique des

apprenants n’est pas analysee dans notre etude, nous avons voulu rester fidele aux

image « reelle » desmateriaux empiriques

communications orales. Dans nos materiaux empiriques se retrouvent aussi des

mots et des tours de parole inaudibles. Nous avons marque ces parties par (?),

meme si nous avons pu deviner ce que les interlocuteurs expriment dans ces tours

de parole.

Justification du type de transcription adopte

Compte tenu de la nature de 1’analyse envisagee et dans 1’optique de

faciliter le traitement des donnees recueillies, nous avons adopte, a la suite de

Blanche-Benveniste et al. (1990), une transcription orthographique plutot qu’une

transcription phonetique. En effet, nous ne nous interessons pas aux erreurs de

164

L’abreviation EN renvoie a 1’enseignant auquel nous

au debat B qui correspond aux futurs

en essayant de dormer une
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prononciation sauf dans les cas de malentendus ou d’incomprehension lies a des

problemes de prononciation. Dans de tels cas, nous ajoutons une transcription

phonetique entre parentheses. Par souci de lisibilite, nous avons conserve

1’orthographe usuelle des mots.

Notation des phenomenes prosodiques

Nous ne donnons pas d’indications

interlocuteurs. Par rapport aux phenomenes prosodiques comme 1’intonation, le

debit ou 1’accentuation, une transcription qui se veut fidele doit etre realisee par

intuitive des donnees plutot que les donnees elles-memes » (Blanche-Benveniste

et al. ibid : 159). De meme, les liaisons ne sont pas indiquees sauf dans des cas

particuliers ou dans des situations ou 1’absence de liaisons entraine des difficultes

de decodage ou de comprehension chez 1’un des interactants. La notation des

pauses et des interactions est, quant a elle faite d’un point de vue perspectif et

sans aucune mesure technique. Nous avons identifie deux types : les pauses

courtes qui constituent des pauses syntaxiques et dont la duree est d’une a deux

interessent le plus ce sont les

longues que nous considerons a la fois comme marqueurs de strategic et strategic

pour gagner du temps ou pour solliciter indirectement de 1’aide :

4- I pause courte

pause longue
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avons voulu « eviter le piege d’une transcription qui serait le reflet d’une analyse

secondes et les pauses longues. Celles qui nous

un procede automatique, c’est-a-dire un programme informatique. Ainsi, nous

sur 1’intonation et le debit des
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Les signes de ponctuation

La transcription se fait en orthographe standard sans majuscule au debut de la

phrase. Seuls les signes de ponctuation suivants sont adoptes :

: le point d’interrogation pour indiquer les questions?

( ) : les parentheses ou nous pla?ons nos commentaires

[ ] : les crochets pour les transcriptions phonetiques

««»: les guillemets pour indiquer les mots etrangers a la langue

fran<?aise.

Notation des difficultes d’ecoute ou de mots inaudibles

Elie est indiquee comme suit:

XXX : suite de syllabes ou de mots incomprehensibles

Notation des silences et des rires

Ils sont indiques par les signes suivants :

Rire(Rire)

Silence(Silence)

Le Titre

Les differents extraits a analyser sont codes selon le meme modele. Ils comportent

* le nom du chercheur

- le nom de 1’etablissement

- le nom de l’enseignant(e)

- le titre de la le?on

- la date d’enregistrement
166

une en-tete contenant un code d’identification avec les elements ci-dessous:
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La numerotation

TP: represente le numero de 1’echange ou le tour de parole.

Duree: represente intervalle entre 1’echange des participants.

Le comportement communicationnel

Verbal: c’est la transcription linguistique, c’est ce qui se dit verbalement.

Dans 1’ensemble, la transcription fait partie du travail d’analyse des

communications orales (productions orales). Elie est complementaire des

enregistrements sur lesquels nous nous appuyons lors de 1’analyse des corpus. Il

s’agit d’une etape importante, impregnee des preoccupations theoriques et des

objectifs analytiques. Ce choix nous permet de representer tous les elements

importants de nos communications enregistrees qui facilitent la comprehension a

la lecture du corpus et de mettre en valeur des phenomenes a etudier. Comine le

soulignent Thibault et Vincent (1988: 24), «pour qu’elle soit fonctionnelle, la

sont les instigateurs ».

Conclusion partielie

Dans ce chapitre, nous avons presente la population cible de notre etude, la

methode de la recherche et la taille de 1’echantillon. Nous avons egalement

le deploiement des strategies par des apprenants en classe. Par ailleurs, cette
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transcription doit faciliter les recherches specifiques envisagees par ceux qui en

construit les principes methodologiques de la constitution des corpus qui 

comprennent des questionnaires et des enregistrements audiovisuels d’interactions 

sur lesquels se fonde notre travail de recherche. L’analyse de ces corpus va nous 

permettre de mieux comprendre la continuite du processus communicatif a travers
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analyse nous conduit aussi a une reflexion

1’echange communicationnel en classe et

168

sur les roles qu’ils peuvent jouer pour 

atteindre les buts proposes. Le chapitre suivant nous conduit a la presentation, 

1’analyse et la discussion des donnees.

sur les engagements des apprenants a
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Introduction

L’objet de ce chapitre est de presenter, d’analyser et d’interpreter les

donnees et ensuite, discuter des resultats. Ce chapitre portant sur les donnees

collectees, est divise en trois parties. Dans la premiere partie, il y a la presentation

les elements a analyser dans 1’observation (enregistrement audiovisuel) de

communication orale entre 1’enseignant et ses apprenants en classe. Apres le

depouillement du questionnaire et de 1’enregistrement, nous procedons a une

analyse descriptive des donnees collectees. Celle-ci consiste a examiner les

resultats recueillis, a les ordonner, et a les presenter, soit en indiquant le

pourcentage, soit en les reliant aux autres donnees deja analysees. Enfin, nous

presentons et analysons les donnees afin de confirmer ou d’infirmer les

hypotheses de depart. Nous consacrons la partie suivante de notre travail a 1’etude

quantitative qui est 1’analyse du questionnaire.

Analyse quantitative : description du questionnaire

Durant le jour du remplissage de notre questionnaire, il y avait soixante-dix-

sept (77) futurs enseignants qui ont passe a peu pres 35 minutes a remplir le

questionnaire. Pour effectuer le depouillement des questionnaires, nous nous sont

servi du logiciel SPSS (version 20.0), logiciel de traitement automatique de

questionnaire. L’analyse des reponses obtenues sont sous trois grandes parties.
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des reponses recueillies du questionnaire administre a des apprenants en niveau

200 a 1’Ecole Normale Superieure de Somanya. La deuxieme partie constitue tous

CHAPITRE QUATRE

PRESENTATION ET ANALYSE, DISCUSSION DES DONNEES
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Dans la premiere partie, il y

questionnaire administre aux des futurs enseignants

Normale Superieure de Somanya. Le questionnaire soumis aux apprenants (voir

annexe I), comporte trente-trois questions. Il est compose de trois rubriques,

respectivement constitutes de quatre, onze et dix-huit questions. Dans cette partie

du travail, nous allons analyser les donnees pour determiner les frequences des

pourcentage. Le questionnaire destine aux apprenants est divise en trois grandes

rubriques : la premiere partie comprend le profil des enquetes : sexe, age,

nationalite, langues parlees, lieu et duree d’apprentissage du fran^ais; la

deuxieme partie porte sur le milieu linguistique et la pratique du fran?ais par les

enquetes; la troisieme comporte 1’emploi des strategies de communication en

classe de FLE. Les questions les plus importantes a 1’etude (numero 16 a 31) se

situent immediatement apres les quinze premieres questions de routine. La partie

suivante traite le profil des enquetes.

Information sur le profil des enquetes

Cette rubrique presente les informations personnelles recueillies a propos

des enquetes ayant participe a 1’enquete. Il s’agit des informations personnelles

des apprenants, 1’age, la nationalite, les langues parlees et le

debut d’apprentissage du franpais par les apprenants.

Age des apprenants (enquetes)

Les apprenants ayant participe questionnaire

appartiennent a differents groupes d’age. Comme on peut le constater (tableau 4),
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telles que le sexe

en niveau 200 a 1’Ecole

reponses aux items du questionnaire. Les resultats obtenus sont presentes en

a la presentation des reponses recueillies du

au remplissage du
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les enquetes sont des adultes de 16 a 31 et plus ans. Ce qu’il faut surtout retenir,

c’est le fait que le public est compose en majorite (environ 68,8 %) de jeunes

apprenants entre 21 et 25 ans.

Tableau 5: Reponses concernant 1’age des apprenants

Age Frequence Pourcentage

16-20 14 18,2

21-25 53 68,8

26-30 9 11,7

31+ 1 1,3

Total 77 100,0

Source : Donnees terrain 2019

Le tableau 5 ci-dessus presente les donnees des apprenants de 1’Ecole

Normale Superieure de Somanya. Le tableau indique qu’il y a 77 apprenants au

total qui ont participe a 1’enquete. En ce qui conceme leur age, nous avons

constate que 1’age des apprenants varie de 16 a 31 ans et plus. Il est a no ter que la

ont entre 21 a 25 ans qui constituent 53 futurs enseignants

represente 68,8 %. Le pourcentage d’age des apprenants enquetes de 16-20 (14

futurs enseignants) representant 18,2%. Le pourcentage d’age des futurs

enseignants enquetes de 26 a 30 (9 futurs enseignants) representant 11,7% et enfin

le pourcentage d’age des futurs enseignants enquetes 31 et plus (1 futur

enseignant) representant 1,3%. L’age d’un apprenant de FLE est pertinent parce

que cela joue un grand role dans 1’enseignement/apprentissage d’une langue

etrangere. Cette partie precedente rejoint a la repartition par sexe des repondants.
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plupart d’entre eux
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Tableau 6: Repartition par sexe des repondants

Sexe Frequence Pourcentage

Garmons 24 31,2

Filles 53 68,8

Total 77 100,0

Source : Donnees terrain 2019

classe de FLE lors des taches sur le questionnaire administre, 77 futurs

enseignants en niveau 200 a 1’Ecole Normale Superieure de Somanya ont

participe a 1’enquete. Le tableau 6, ci-dessus montre que le pourcentage

d’apprenants de sexe feminin (68,8%) depasse largement celui de sexe masculin

(31,2%). L’enquete a done convert un nombre inequitable des futurs enseignants

au niveau des sexes,

gardens.

Cela confirme nos observations durant notre etude pilote effectuee a 1’Ecole

Normale Superieure de Gbewaa qui revele que les filles s’interessent beaucoup

plus a 1’apprentissage du fran?ais a ce niveau que les garpons. Le tableau 6

suivant porte sur la repartition des apprenants par nationalite.

Ghaneen
00 00.00Autre
77 100
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________ Total___________
Source : Donnees terrain 2019

Tableau 7: Repartition des apprenants par nationalite
Nationalite Frequence

77
Pourcentage

100.00

un groupe majoritaire de filles et un groupe minoritaire de

Pour la collecte des donnees sur les strategies de communication orale en
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Normale Superieure de Somanya sont des filturs enseignants ghaneens, ce qui

veut dire que la langue franpaise qu’ils apprennent est veritablement une langue

etrangere.

Tableau 8: Les langues parlees par les enquetes

Langue park Frequence Pourcentage

Anglais 77 32,8

Fran^ais 31,571

Twi 25 18,3

4,3Ga 10

Ewe 10,543

2,66Fante

100243Total

Source : Donnees terrain 2019

En effet, 1’un des traits caracteristiques des apprenants ghaneens, c’est qu’en

dehors de leur LI, ils maitrisent egalement 1’anglais (langue officielle et langue

d’enseignement a partir de 1’ecole primaire) avant leur premier contact avec la

langue franchise. On observe une grande variete en ce qui conceme le degre du

A partir du tableau 6, nous avons remarque que 77 apprenants (soit 100%) sont 

Ghaneens qui suivent une formation initiale en tant que futurs enseignants. Les 

resultats nous montrent que tous les apprenants enquetes en niveau 200 a 1’Ecole

La reponse des enquetes (tableau 8) permet de confirmer le plurilinguisme 

des apprenants en niveau deux cents a 1’Ecole Normale Superieure de Somanya.

multilinguisme des enquetes. Ainsi, alors que la majorite (82.5%) ne maitrise que
173
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trois langues (LI, anglais et frangais), 41 enquetes, soit 17,5%, maitrisent d’autres

langues ghaneennes.

Alors que les langues ghaneennes sont apprises en milieu naturel, les autres

langues dont 1’anglais et le fran?ais ont fait objet d’un apprentissage dans le cadre

institutionnel: depuis F ecole primaire pour 1’anglais, au college ou au secondaire

plusieurs travaux sur le bilinguisme et multilinguisme (Grosjean, 1984, Liidi,

1999), la maitrise de plusieurs langues a une influence sur 1’apprentissage et la

pratique d’une nouvelle langue.

Dans notre cas, la proximite linguistique de 1’anglais et du fran^ais est a la

base des phenomenes de langue et d’interferences linguistiques chez les enquetes.

Etant donnee cette situation multilingue, nous pouvons dire que les difficultes

auxquelles sont confrontees les futurs enseignants dans la communication orale

sont liees aussi au probleme de multilinguisme. Selon Odlin (1990), quand deux

melange des codes et d’emprunt. Dans de telles situations, il y a un echange

systematique des mots, des locutions et des phrases de deux ou plusieurs langues.

Parfois, il y a 1’interference ou ce qu’elle appelle transfer! negatif bien que

parfois, on puisse avoir le transfer! positif. Nous pouvons conclure que les

differentes langues parlees par 1’apprenant ont une influence les unes sur les

autres.

Alors, les influences des langues locales et de 1’anglais

resultent du transfer! negatif bien qu’il y ait des transferts positifs. Le profrl
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sur le fran<?ais

ou plusieurs langues viennent en contact, il y a toujours des problemes de

pour le fran^ais lorsqu’il y a un professeur de fran^ais. Comme Font montre
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linguistique des enquetes a une immense importance dans notre etude parce qu’il

nous foumit des informations sur 1’experience linguistique anterieure des

apprenants. Cette connaissance anterieure pourrait influencer 1’oral en franfais.

Autrement dit, elle nous aide a determiner s’ils ont eu ou non un long contact avec

le fran^ais. Selon Tardif (1992), les connaissances anterieures de 1’apprenant

determinent non seulement ce qu’il peut apprendre, mais egalement ce qu’il

apprendra effectivement et comment les nouvelles connaissances seront apprises.

Lieu et duree de 1’apprentissage du fran^ais

La duree d’apprentissage du frangais n’est pas la meme pour notre public

d’enquete. Pour comprendre les differences, il convient de preciser que si les

enquetes sont tous des apprenants en deuxieme annee, ils n’ont pas commence

1’apprentissage du fran^ais au meme moment. La presentation conjointe des deux

tableaux ci-dessous devrait nous permettre de mieux expliquer cette situation.

Tableau 9: Lieu d’apprentissage du francjais

Debut d’apprentissage Frequence Pourcentage

du fran?ais

23Primaire 29,9

43College 55,8

9Lycee 11,7

Ecole Normale Superieure 2 2,6

77Total 100

Source : Donnees terrain 2019
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Tableau 10: Duree d’apprentissage du frangais

Duree d’etude Frequence Pourcentage

1-3 9 11,7

4-6 29,923

7-10 31 40,2

10+ 14 18,2

Total 77 100

Source : Donnees terrain 2019

montre

1’apprentissage du frangais a des niveaux differents. Pour 23 enquetes, soit

29,9%, leur premier contact avec le frangais a eu lieu au niveau primaire.

Par contre, 43 des enquetes, representant 55,8%, indiquent qu’ils ont

commence 1’apprentissage du frangais des leur entree au college. Ce

pourcentage eleve s’explique par la politique linguistique de 1’education

du Ghana qui stipule qu’enseignement/apprentissage du frangais devient

obligatoire au niveau college des qu’il y a un professeur de frangais dans

commence au niveau lycee. Selon le tableau 9, 2 enquetes, soit 2,6%, ont

debute leur apprentissage du frangais a 1’Ecole Normale Superieure de

Somanya. Les enquetes n’ayant pas commence 1’apprentissage au meme

moment, la duree d’apprentissage du frangais varie comme on peut le voir

dans le tableau 10. Cette disparite explique en partie la difference de

cette ecole. Pour 9 enquetes, soit 11,7%, 1’apprentissage du frangais a

niveau de competence de communication des apprenants que nous avons
176

Comme le le tableau 9, les enquetes ont debute
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rencontres a 1’Ecole Normale Superieure de Somanya. Ici, il s’agit d’un

connaissance du fransais.

En ce qui conceme le tableau 8 ci-dessus, nous avons constate que

les enquetes n’ayant pas commence 1’apprentissage du fran?ais au meme

moment, la duree d’apprentissage du francpais varie comme on peut le voir

dans le tableau 8 ci-dessus. Comme on peut 1’observer, 31 apprenants, soit

40,3%, ont indique qu’ils ont appris le frangais pendant une duree entre 7

et 10 ans. Nous pouvons attribuer cette duree d’apprentissage du francpais a

des apprenants qui ont commence leur apprentissage du fran?ais au

college, alors que 23 apprenants, representant 29,9%, ont indique qu’ils

ont fait le fran?ais pendant une duree de 4 a 6 ans. En plus, 14 apprenants,

soit 18,2%, ont aussi confirme qu’ils ont commence a apprendre le

fran^ais depuis plus de 10 ans. Par contre, 9 apprenants, soit 11,7%, ont

indique que leur apprentissage du fran?ais a dure de 1 a 3 ans.

L’analyse des echanges communicationnels nous permettra de verifier

si la difference du nombre d’annees d’apprentissage a des consequences

significatives sur le niveau de competences en ffan^ais des enquetes. En

d’autres termes, nous verrons s’il existe une disparite quant a la nature de

enseignants en fran^ais.
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cas isole. Il peut arriver que les futurs enseignants 

rentrees a 1’Ecole Normale Superieure de Somanya avec une meilleure

en question sont

lacunes. Ceci nous amene aux habitudes de communication des futurs

leurs difficultes de communication et leurs strategies pour compenser ces

© University of Cape Coast     https://ir.ucc.edu.gh/xmlui

Digitized by Sam Jonah Library



Habitudes de communication en fran$ais

Dans cette partie du questionnaire, nous avons voulu identifier les pratiques

communicatives des enquetes dans des situations d’utilisation du franqais selon

divers interlocuteurs : en classe (avec les enseignants et les apprenants), hors de la

dehors du College of

education.

Pratique du francais en classe

Tableau 11: Frequence de communication en classe

Reponse Frequence Pourcentage

Oui 72 93,5

Non 5 6,5

Total 77 100

Source : Donnees terrain 2019

La question posee dans ce tableau 11, cherche a trouver si les etudiants de

FLE a 1’Ecole Normale Superieure de Somanya s’expriment en classe de FLE.

Selon ce tableau 11,72 repondants, soit 93,5%, ont declare dans 1’affirmative

qu’ils communiquent en classe de FLE. En revanche 5 repondants, soit 6,5%, ont

communiquent pas en classe.

Considerant les donnees dans ce tableau, nous nous sommes rendu compte que la

majorite des etudiants ont indique qu’ils pratiquent la langue franqaise en classe

de FLE. Ce n’est pas parce que tout le monde maitrise la langue mais parce qu’ils

sont obliges de parler en classe par leurs professeurs.
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classe (avec enseignants et les voisins de chambre) et en

indique le contraire, c’est-a-dire qu’ils ne
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Tableau 12: Frequence de communication en classe

Reponse Frequence Pourcentage

Souvent 28 36,4

Quelquefois 38 49,4

Rarement 6 7,8

Non reponse 5 6,5

Total 77 100

Source : Donnees terrain 2019

Dans les salles de cours, la presence des enseignants oblige les futurs

enseignants a communiquer en fran^ais. Selon le tableau ci-dessus, 28 apprenants,

soit 36,4%, disent qu’ils parlent souvent le fran?ais en classe de FLE. Quant au

classe de FLE, 38 apprenants, soit 49,4%,

stipulent qu’ils parlent parfois le franfais durant un cours de fran^ais. Par centre,

classe.

Frequence de la pratique du fran^ais avec les camarades en dehors de cours

Tableau 13: Pratique du fran?ais avec les camarades en dehors de classe

Reponse Frequence Pourcentage

Oui 65 84,4

Non 12 15,6

Total 77 100

Source : Donnees terrain 2019

179

theme choisi par leur enseignant en

6 apprenants, representant 7,8%, disent qu’ils parlent rarement le fran^ais en
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dehors de classe

Reponse Frequence Pourcentage

Souvent 81,863

Rarement 18,214

Total 10077

Source : Donnees terrain 2019

Compte tenu des differentes situations de contact au sein de 1’Ecole

Normale Superieure de Somanya pouvant provoquer 1’utilisation des langues

autres que le fran<?ais, nous avons voulu verifier si les enquetes emploient le

fran?ais lorsqu’ils communiquent entre eux en dehors des cours de la classe.

Quand 65 etudiants (soit 84,4%) disent communiquer en fran^ais en dehors des

cours (tableau 13), on pent penser que la majorite des etudiants a 1’Ecole Normale

Superieure de Somanya utilisent le fran?ais au cours de leur interaction en dehors

de la classe, alors que cela n’est toujours pas le cas d’apres nos observations

personnelles. En effet, la competence plurilingue des etudiants les amene parfois a

utiliser d’autres langues lorsqu’ils sont entre eux, comme c’est generalement le

(Tijani, 2006 : 186). 12 apprenants, soit 14,6%, ont repondu qu’ils n’utilisent pas

le fran^ais en dehors de la classe.

En ce qui conceme la frequence avec laquelle les enquetes pratiquent le

franfais langue etrangere entre eux, 63 apprenants, soit 81,8%, affirment qu’ils

parlent souvent le fran^ais entre eux quand ils se trouvent en dehors de la classe.
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cas dans des situations de rencontre entre interlocuteurs bilingues ou multilingues
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Puis, 14 apprenants, soit 18,2%, indiquent qu’ils parlent rarement le fran?ais entre

eux en dehors de la classe.

Tableau 15: Pourcentage d’enquetes avec qui ils parlent le plus le fran$ais.

PourcentageFrequence

Professeur 67,552

Amis 6,55

Camarades 26,020

Total 10077

Source : Donnees terrain 2019

Le grand pourcentage (67,5%) d’enquetes qui affirment parler avec les

professeurs mettent en relief la bonne relation qui existe entre apprenants et

enseignants. Cela montre aussi la disponibilite des professeurs a pratiquer le

fran^ais avec les apprenants. Alors que 20 apprenants, soit 26,0% indiquent qu’ils

pratiquent le franqais avec leurs camarades, 5 apprenants, soit 6,5%, stipulent

qu’ils parlent le fran^ais avec leurs amis.

Tableau 16: La langue la plus parlee par les professeurs en classe

FrequenceReponse Pourcentage

5 6,5

72 93,5

77Total 100

Source : Donnees terrain 2019

cours de fran^ais. A partir de ce tableau, nous avons remarque que 72 apprenants,

soit 93,5 %, indiquent que la langue la plus parlee par les professeurs est le
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Avec qui parlez-vous le plus le 
fran^ais

Anglais

Fran?ais

Le tableau 16 montre la langue la plus parlee par les professeurs de FLE au
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professeurs est 1’anglais.

Tableau 17a: Pourcentage d’enquetes qui participent en classe de FLE

Item Reponse PourcentageNombre

d’enquetes Oui 89,6Pourcentage 69

qui participent en classe Non 10,48

de FLE

Total 10077

Source : Donnees terrain 2019

Tableau 17b: Si non pourquoi

Item Reponse Nombre Pourcentage

69
Si 2

3 3,9ne pas

1 1,3

2 2,6

8 10,4%
Source : Donnees terrain 2019

J’ai du mal a parler 

franfais

Je ne peux pas bien 
m’ exprimer

Total

parle

couramment

89,6
2,6

fran?ais, 5 apprenants, soit de 6, 5%, stipulent que la langue la plus parlee par les

Pas de reponse

non, pourquoi ? J’ai peur de faire une 

(Reponse de ceux qui ont erreur 

dit non) Je

Le tableau 17a et 17b nous presentent les commentaires des apprenants sur

la participation dans un cours de franqais. Selon le tableau, nous nous sommes

rendu compte que 69 apprenants, soit 89,6%, affirment qu’ils participent dans un
182
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participent pas

16b, les 8 apprenants ont indique qu’ils ne participent pas en classe, examinons les

raisons qu’ils ont citees, 2 apprenants, soit 2,6%, indiquent qu’ils n’arrivent pas a

s’exprimer parce qu’ils ont peur de faire des erreurs, alors que 3 apprenants, soit 3,

9 %, ont repondu qu’ils ne le parlent pas couramment; 1 apprenant, soit 1,3 %,

aussi explique qu’il a du mal a parler fran?ais et 2 apprenants quant a eux indiquent

qu’ils ne peuvent pas bien s’exprimer en fran<?ais.

Pratique du fran^ais en classe de FLE

La question est au depart une demande faite pour obtenir un renseignement,

une information ou pour verifier des connaissances. Dans 1’interaction didactique,

en revanche, la question est plus qu’un acte d’introduction qui permet de lancer et

de relancer la conversation. Elie est la pierre angulaire de tout dialogue

didactique, de toute activite pedagogique, car en classe rien ne se joue sans

questionnement; le maitre interroge pour gerer la classe, pour conduire sa le?on,

pour faire raisonner les eleves, pour evaluer ce qu’ils savent, et la question peut

egalement servir pour donner un nouvel enseignement. La question est, selon

locuteurl (desormais LI)

demande a un locuteur 2 (desormais L2) de lui foumir une information qu’il (LI)

ne possede pas au moment de la formulation de la question. La categorie de la

transparait a travers la phrase interrogative, mais en fait elle ne s’y reduit pas.
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question recouvre a la fois la structure formelie qu’est la phrase interrogative, et 

1’acte de langage particulier qu’est le questionnement. A premiere vue, la question

<

cours de frampais. Par contre, 8 apprenants, soit 10,4%, indiquent qu’ils ne

Kerbrat-Orecchioni (1990), tout enonce par lequel un

en classe de franfais langue etrangere. En ce qui conceme le tableau
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classe de FLE constituent un autre

critere determinant le type de relation entre 1’apprenant et 1’enseignant, car celui

qui pose des questions joue un role plus actif dans 1’echange. Dans les salles de

cours, la presence des enseignants oblige les apprenants a communiquer en

franqais. Ainsi, comme on peut le constater dans le tableau 15 (ci-dessus), environ

97,1% d’enquetes affirment que les professeurs utilisent le franqais en classe.

Cependant, on observe un ecart important entre ceux qui parlent souvent franqais,

et ceux qui le parlent rarement. Cet ecart met en relief un phenomene que nous

avons toujours constate chez les apprenants de 1’Ecole Normale Superieure de

Somanya: la majorite ne prend pas la parole spontanement en classe. Par

exemple, pendant les cours de communication orale auquel nous avons assiste,

tres peu d’apprenants ont pris la parole volontairement. Il faut alors les solliciter

et les inviter a parler. Par ailleurs, nous avons aussi voulu avoir des informations

sur la participation volontaire et spontanee des enquetes pendant les cours en leur

demandant s’ils avaient 1’habitude de poser des questions en classe (par exemple

pour avoir des eclaircissements) et s’ils repondaient spontanement aux questions

des enseignants. L’objectif vise est de determiner le degre de confiance des

enquetes a prendre la parole en classe. Les tableaux qui suivent reprendre les

de fran^ais langue etrangere.
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Ainsi, les questions posees dans une

donnees sur la frequence de questions posees et reponses aux questions au cours
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Frequence des questions poshes par des apprenants :

Souvent 45,4535

50,65Rarement 39

Jamais 3,93

Total 10077

Source : Donnees terrain 2019

Tableau 19 : Frequence de reponse des etudiants en classe

Item Frequence Pourcentage

Souvent 65 84,4

Rarement 12 15,6

Jamais 0 0,0

Total 77 100

Source : Donnees terrain 2019

Les tableaux 18 et 19 donnent une illustration du comportement des

enquetes en classe. Dans un cours de langue, on ne peut pas exclure des moments

seuls 45,45% d’enquetes affirment poser souvent des questions (tableau 19),

renforce nos propos en ce qui conceme la faible participation des apprenants. Par

questions des enseignants en classe. Ce grand pourcentage nous parait un peu

exagere et en decalage avec la realite dans nos cours. Dans leurs reponses, les
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Tableau 18: Frequence des questions des apprenants en classe

Item Frequence Pourcentage

1’enseignant) qui obligent les apprenants a poser des questions. Mais, le fait que

centre, on observe que 84,4% (tableau 19) pretendent repondre spontanement aux

d’incomprehension (de consigne/d’activite proposee ou du discours de

© University of Cape Coast     https://ir.ucc.edu.gh/xmlui

Digitized by Sam Jonah Library



enquetes ont peut-etre voulu donner une bonne image d’eux-memes. Car, comme

le disent Ludi & Py, (2003 :80), en situation d’enquete, on ne peut pas ecarter la

« possibility de distorsion plus ou moins forte des realites objectives » de la part

de certains informateurs.

Difficultes de communication et strategies de compensation

Dans cette partie, nous analyserons les reponses des enquetes en ce qui

conceme la nature des difficultes et les demarches (les strategies) qu’ils adoptent

pour les resoudre.

Nature de difficultes a communiquer avec les professeurs

Tableau 20: Pourcentage des enquetes ayant difficultes a communiquer avec

les professeurs

Reponse Frequence Pourcentage

Oui 62 80,5

Non 15 19,5

Total 77 100

Source : Donnees terrain 2019

Le tableau 20 ci-dessous montre qu’une majorite des apprenants, soit 80,5%,

eprouvent des difficultes a communiquer oralement en fran<?ais avec leurs

professeurs de fran?ais, alors que 15 apprenants, soit 19,5%, indiquent qu’ils

186

n’ont pas de difficultes a parler en fran^ais avec leurs professeurs de franpais.
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Tableau 21: Nature des difficultes des enquetes a communiquer avec leurs

professeurs de fran^ais

Pourcentage

1

55

2

3 16,929

4 16,929

5 21 12,2

172 100

Source : Donnees terrain 2019

formes de :

Difficulty d’ordre psychologique (reponse 1)

Difficultes d’ordre linguistique : lexique (reponse 2) et morphosyntaxe (3

&4)

Difficultes liees a la prosodie (reponse 5)

Considerant le tableau ci-dessus, nous avons constate que 38 apprenants,

psychologique). Ils semblent etre concemes par le souci de menager leur image

devant leurs camarades. Alors que, les difficultes d’ordre linguistique sont

predominantes. Pour la majorite des enquetes, les problemes de communication se

manifestent en terme de lacunes lexicales (reponse 2) morphosyntaxiques

187

22,1

31,9Manque de vocabulaire pour 

exprimer.

Probleme de conjugaison en 

grammaire

Difficulty de constructions

Frequence
38“

D’apres le tableau 21, les difficultes des enquetes peuvent categorisees sous

Reponse

Peur de faire des fautes

grammaticales

Manque de fluidity

Total

soit 22,1%, affirment avoir peur de faire de fautes (difficulty d’ordre
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' (reponses 3& 4). Pour ces enquetes, les problemes de communication en fran^ais

concement la competence linguistique, a savoir la maitrise des regies syntaxiques

fait, 55 apprenants, (representant

31,9%), ont signale qu’ils manquent de vocabulaire pour s’exprimer en franfais

au cours de FLE, alors que 29 apprenants, soit 16,9%, ont aussi indique qu’ils ont

classe dedes problemes de conjugaison

fran?ais ; des plus, 29 futurs enseignants, soit 16,9%, ont dit qu’ils ont des

difficultes de constructions en grammaire.

Enfin, pour le manque de fluidite des apprenants enquetes, les difficultes

portent sur des phenomenes prosodiques. 21 apprenants enquetes, soit 12,2%,

affirment que la lenteur du debit est un frein a une communication fluide

lorsqu’ils sont en cours de FLE. Il est effectivement probable que cette lenteur du

ailleurs, le manque de fluidite peut ralentir la communication dans certaines

situations et provoquer le changement de code.
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et 1’utilisation du vocabulaire approprie. De ce

debit soit interpretee comme un signe d’incompetence par les apprenants. Par

en grammaire quand ils parlent en

© University of Cape Coast     https://ir.ucc.edu.gh/xmlui

Digitized by Sam Jonah Library



Utilisation de strategies de communication orale par les etudiants en classe

de FLE.

raison de difficultes

linguistiques.

Item Frequence Pourcentage

Jamais 18,214

Rarement 15,612

Quelquefois 45,535

Souvent 12 15,6

Toujours 4 5,2

Total 77 100

Source : Donnees terrain 2019

D’apres ce tableau 22, 35 apprenants, soit 45,5%, ont dit qu’ils abandonnent

quelquefois le message au cours de la production orale, 14 apprenants, soit 18,2%,

ont repondu positivement qu’ils n’abandonnent jamais les messages quand ils

sont en communication. Par centre, 12 apprenants, soit 15,6%, ont confirme qu’ils

abandonnent souvent les messages en classe de fran?ais, alors que 12 apprenants,

soit 15,6%, ont montre qu’ils abandonnent rarement les messages au cours des

echanges communicationnels, 4 apprenants, soit 5,2%, ont indique qu’ils

abandonnent toujours des messages en classe de fran^ais.
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Tableau 22: Abandonne un message cible inacheve en
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Tableau 23: Utilisation de 1’alternance codique en classe

Item PourcentageFrequence

Jamais 14,311

Rarement 24,719

Quelquefois 39,030

Souvent 15,512

Toujours 6,55

Total 10077

Source : Donnees terrain 2019

La gestion du bilinguisme en classe de langue occupe une place centrale.

Les objectifs pedagogiques et les objectifs d’apprentissage ne sont exploitables

efficacement qu’a travers une approche didactique qui prend en compte cette

dynamique linguistique. Si 1’enseignant laisse les apprenants altemer des codes

coniine un outil pedagogique, ce choix peut encourager 1’apprenant a prendre la

parole en classe plus facilement. A cette question, 30 apprenants, soit 39,0%, ont

repondu qu’ils altement quelquefois le code dans une classe de FLE, 19

apprenants, soit 24,7%, ont dit qu’ils altement rarement le code en classe. En

plus, 12 apprenants, soit 15,6%, ont indique qu’ils altement souvent le code

pendant les cours de classe, 5 apprenants, representant 6,5%, ont affirme qu’ils

altement toujours les langues en classe de FLE ; quant all apprenants, soit 14,3

%, ils ont repondu qu’ils n’altementja/naw le code au cours de fran?ais.
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Tableau 24: Frequence d’utilisation de la traduction litterale

PourcentageFrequenceItem

Jamais 14,311

18,214Rarement

Quelquefois 31,224

23,318Souvent

Toujours 9 H,7

Non- reponse 1 1,3

Total 77 100

Source : Donnees terrain 2019

D’apres le tableau 24 ci-dessus, 24 repondants, soit 31,2%, ont repondu

qu’ils traduisent quelquefois mot a mot au cours de leur interaction en classe de

fran^ais. 18 repondants, soit 23,3%, ont indique qu’ils emploient souvent la

traduction litterale quand ils parlent en classe de FLE, alors que 9 repondants, soit

11,7%, ont affirme qu’ils utilisent toujours la traduction mot a mot lorsqu’ils

communiquent en classe de fran?ais. Neanmoins, 14 repondants, soit 18,2%, ont

classe de FLE. Par contre, 11 repondants, soit 14,3%, ont repondu qu’ils

n’emploient pas la traduction litterale dans leurs discours en classe.
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dit qu’ils utilisent rarement la traduction litterale dans les interactions verbales en
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Tableau 25: Frequence des questions posdes par les futurs enseignants

Item Frequence Pourcentage

Jamais 3,83

Rarement 11,79

Quelquefois 29,923

Souvent 28 36,4

Toujours 14 18,2

Total 10077

Source : Donnees terrain 2019

D’apres les donnees du tableau 25 ci-dessus, 28 apprenants, soit 36,4%,

indiquent qu’ils posent souvent de questions pour une clarification durant le cours

de FLE, 14 apprenants, soit 18,2%, ont signale qu’ils posent toujours des

questions en classe de FLE, alors que 23 apprenants, soit 29,9%, ont dit qu’ils

posent des questions en classe quelquefois. Neanmoins, 3 apprenants, soit 3,9%

ont montre qu’ils ne posent jamais de questions en classe de fran^ais, 9

classe.

Tableau 26: Demande de I'aide chez les professeurs ou chez les camarades

Item
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Jamais
Rarement
Quelquefois
Souvent
Toujours_________ _
Total

Source : Donnees terrain 2019

Frequence
~2
7

33
19
16
77

Pourcentage
2^6
9,1

42,8
24,7
20,8
100

apprenants aussi, soit 11,7%, ont revele qu’ils posent rarement des questions en
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D’apres le tableau 26, 33 apprenants, soit 42,9 %, indiquent qu’ils

demandent de 1’aide quelquefois a leurs professeurs ou camarades en classe de

fran^ais, alors que 19 apprenants, soit 24,7%, ont repondu qu’ils ont demande

souvent a leurs camarades en classe de FLE, 16 apprenants, soit 20,8 %, ont

affirme qu’ils demandent toujours de 1’aide pendant 1’enseignement/apprentissage

de FLE. Pourtant, 7 apprenants, soit 9,1%, ont indique qu’ils demandent rarement

de 1’aide a leurs professeurs ou camarades en classe. Par centre, 2 apprenants, soit

2,6 %, ont repondu qu’ils ne demandent jamais de 1’aide a leurs professeurs ou

camarades en classe de fran<;ais.

Tableau 27: Frequence d’emploi de strategies de reformulation

Item Frequence Pourcentage

Jamais 9,17

Rarement 12 15,6

Quelquefois 37 48,1

Souvent 18 23,4

Toujours 3 3,8

Total 77 100

Source : Donnees terrain 2019

D’apres les donnees du tableau 27 ci-dessus, 37 apprenants, soit 48,1%, ont

dit qu’ils utilisent quelquefois les strategies de reformulation en classe, alors que

classe de FLE. En plus, 3 apprenants, soit 3,8%, ont repondu qu’ils emploient

souvent les strategies de reformulation durant un cours de fran?ais, 12 apprenants,
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18 apprenants, soit 23,4%, ont affirme qu’ils deploient cette strategic souvent en
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representant 15,6%, aussi ont reconnu qu’ils deploient rarement les strategies de

reformulation pendant un cours de franqais. Par centre, 7 apprenants, soit 9,1%,

ont indique qu’ils n’utilisent jamais les strategies de reformulation en classe.

Tableau 28: Frequence d’utilisation de 1’auto-correction

Item PourcentageFrequence

Jamais 2,52

3,9Rarement 3

Quelquefois 33,826

Souvent 29,923

Toujours 28,622

Non reponse 1 1,3

Total 77 100

Source : Donnees terrain 2019

A cette question, 26 repondants, soit 33,8%, ont repondu qu’ils utilisent

quelquefois 1’autocorrection au cours des echanges communicationnels en classe

de FLE. Ensuite, 23 futurs enseignants, soit 29,9%, indiquent qu’ils emploient

souvent 1’auto correction durant la production orale, alors que 22 repondants, soit

cours des interactions en classe de FLE. Par centre, 3 repondants, soit 3,9%, ont

repondu qu’ils utilisent rarement 1’auto correction en classe de FLE. 2

classe de FLE.
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28,6 %, ont affirme qu’ils deploient toujours la strategic de 1’auto correction au

repondants, soit 2,5%, ont indique qu’ils n’emploient jamais 1’auto correction en
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Tableau 29: Frequence de futurs enseignants ayant utilise les hesitations et

pauses en classe de FLE

Item Frequence Pourcentage

Jamais 3,83

Rarement 10,48

Quelquefois 40,331

Souvent 21 27,3

Toujours 14 18,2

Total 77 100

Source : Donnees terrain 2019

D’apres le tableau 29 ci-dessus, 31 apprenants, soit 40,3%, ont repondu

qu’ils utilisent quelquefois les hesitations et pauses au cours de fran?ais. 21

repondants, soit 27,3%, ont affirme qu’ils emploient souvent ces strategies

pendant les echanges en classe, alors que 14 apprenants, soit 18,2%, ont indique

strategies de communication au cours de fran^ais. Par centre, 8 apprenants, soit

cours des interactions en classe et enfin 3 apprenants, soit 3,8%, ont indique qu’ils

n’emploient jamais les hesitations et pauses en classe de fran^ais.
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10,4%, ont dit qu’ils utilisent rarement les strategies d’hesitations et de pauses au

qu’ils deploient toujours les hesitations et les pauses comme les indices de
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Tableau 30: Strategies de repetition adoptees

Item
Jamais

Rarement 14,311

Quelquefois 41,532

Souvent 11,79

Toujours 20,816

Total 10077

Source : Donnees terrain 2019

Les strategies de repetition ou pratique (Bialystok, 1990 ; Cohen, 1998 ;

Byram, 2000) sont celles qui permettent aux apprenants de se preparer a un

locuteur de la langue

etrangere de pratiquer ou d’analyser en memoire les mots et les structures du

massage preverbal avant sa production verbale. Par ce moyen, le locuteur s’assure

aussi que son message preverbal soit conforme aux normes de la langue cible. A

cette question, 32 apprenants, soit 41,5%, ont repondu qu’ils adoptent les

strategies de repetition quelquefois, 9 apprenants, soit 11,7%, ont indique qu’ils

emploient cette strategies souvent, 16 apprenants, representant 20,8%, aussi ont

confirme qu’ils deploient les strategies de repetition dans une classe de FLE,

toujours ; par contre, 9 apprenants, soit 11,7%, ont indique qu’ils n’emploient

qu’ils utilisent rarement les strategies de repetition.
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Frequence

9

Pourcentage

echange dans la langue etrangere. Elies permettent au

jamais cette strategic en classe et 11 apprenants, soit 14,3 %, ont mentionne
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classe du

FLE

Item

Jamais

Rarement 9,17

Quelquefois 24,719

Souvent 29,923

Toujours 19 24,7

Non reponse 1 1,2

Total 77 100

Source : Donnees terrain 2019

Selon les donnees recueillies par questionnaire, 23 apprenants, soit 29,9%,

fran?ais, alors que 19 apprenants, representant 24,7 0%, ont indique qu’ils

reflechissent toujours

anglais avant de traduire les ides en fran?ais. 8 apprenants, soit 10,4%, quant a

eux, ne reflechissent jamais afin de traduire les idees en fran^ais et 7 apprenants

aussi representant 9, 2%, ont indique qu’ils reflechissent rarement en anglais afin

de traduire leurs idees en fran?ais ?

197

Frequence
8

Pourcentage
io7

ont montre qu’ils reflechissent souvent en anglais pour enfin traduire les idees en

en anglais pour enfin traduire les idees en fran?ais. Par

Tableau 31: Langue de reflexion pour communiquer a 1’oral en

ailleurs, 19 apprenants, soit 24,7%, ont revele qu’ils pensent quelquefois en
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Tableau 32: Emploie des strategies de recuperation en cas d’oubli

It Frequence Pourcentage

Jamais 6,55

Rarement 15,612

Quelquefois 48,137

Souvent 25,920

Toujours 3,93

Total 10077

Source : Donnees terrain 2019

mnemoniques’ servent a mobiliser 1’essentiel des mots ou expressions qu’ils ont

deja acquises dans la langue cible pour usage immediat dans la communication

orale. Faerch et Kasper (1983) considerent toute situation de conversation comme

etant composee de deux phases : le planning et 1’execution. Ils presentent alors les

strategies de recuperation comme etant des demarches deployees pour surmonter

des obstacles qui surgissent lors de la phase d’execution.

Selon le tableau 32, 37 apprenants, soit 48,1%, ont repondu qu’ils

emploient quelquefois les strategies de recuperation, 20 futurs enseignants, soit

representant 15,6%, aussi ont confirme qu’ils deploient les strategies de

recuperation dans une classe de FLE rarement. Par centre 5 apprenants, soit

ont indique qu’ils emploient jamais cette strategies en classe et 3
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6,5%,

25,9%, ont indique qu’ils utilisent cette strategies souvent, 12 apprenants,

Les strategies de recuperation appelees autrement des ‘strategies
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apprenants, soit 3,9 %, ont indique qu’ils utilisent toujours les strategies de

recuperation.

Tableau 33: Comportement psychique pour surmonter des difficultes

lexicales

Reponse Frequence Pourcentage

Jamais 6,55

Rarement 11,79

Quelquefois 32 41,5

Souvent 12 15,6

Toujours 19 24,7

Total 77 100

Source : Donnees terrain 2019

Nous avons cherche a savoir comment les futurs enseignants resolvent des

difficultes liees au rappel des mots pour s’exprimer a 1’oral en FLE. Selon le

tableau 33, 32 repondants, soit 41,5%, ont indique d’evaluer mentalement

quelquefois plusieurs options de mots en franfais qui permettent de finir 1’enonce.

Pour 19 apprenants, soit 24,7%, le choix des mots se fait toujours en se rappelant

les enonces anterieurs de 1’enseignant ou entendus ailleurs dans d’autres

expressions souvent qui leur viennent a 1’esprit pour construire des enonces, 9

expressions qui leur viennent a 1’esprit pour construire des enonces. Enfin, 5

199

circonstances. Neanmoins, 12 repondants, soit 15,6%, ont employe les mots ou

apprenants, soit 11,7%, ont indique qu’ils utilisent rarement les mots ou
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apprenants, soit 6,5%, ont repondu qu’ils n’utilisent jamais les mots ou

expressions qui leur viennent a 1’esprit pour construire des enonces.

Tableau 34: Opinion des apprenants

FLE

Item Frequence Pourcentage

Oui 58,445

Non 9 11,7

Quelquefois 23 29,9

Total 77 100

Source : Donnees terrain 2019

A cette etape, les opinions des etudiants sont sollicitees concemant 1’usage

des strategies de communication en classe de FLE. Selon le tableau 34 ci-dessus,

45 repondants, soit 58,4%, ont dit que 1’usage des strategies de communication en

classe de FLE les aide a communiquer lors des interactions. 23 apprenants, soit

29,9%, ont indique que 1’emploi des strategies de communication orale les aide a

s’exprimer en franfais. Neanmoins, 9 apprenants, soit 11,7%, ont repondu

negativement que 1’utilisation des strategies de communication ne les aide pas a

communiquer en franpais au cours des echanges communicationnels. Les

quelque sorte. Pour nous, cette demiere question est tres pertinente parce que nous

voulons savoir si les futurs enseignants sont conscients des strategies qu’ils
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CAM r * r a

sur 1’usage des strategies en classe de

deploient au cours de franpais langue etrangere.

reponses des enquetes confirment le but des strategies de communication en
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Conclusion partielle

departement de fran^ais nous a permis de mieux comprendre les difficultes que

appropriees. En effet, le traitement du questionnaire destine aux apprenants nous a

permis de preciser leurs habitudes d’utilisation de la langue franchise dans des

situations de communication avec leurs camarades de classe et leurs professeurs.

Le depouillement du questionnaire a permis de preciser le profil des apprenants

ayant participe a notre etude surtout en ce qui conceme leur competence

plurilingue ainsi que leurs habitudes d’utilisation de la langue fran^aise dans des

situations de communication avec leurs camarades et les professeurs de ffan?ais.

De nombreux enquetes affirment parler souvent francpais en classe et au

cours de leurs contacts avec les enseignants ou leurs pairs en dehors des cours.

Dans le premier cas, la situation didactique les oblige a s’exprimer en fran^ais,

alors que dans le second, nous dirons que c’est leur volonte qui les incite a

employer le fran<?ais avec d’autres locuteurs. L’analyse des productions orales

enregistrees aupres des enquetes

nous allons aborder dans le chapitre suivant, nous permettra de confirmer les

informations recueillies par le questionnaire et dans 1’enregistrement audiovisuel.

En bref, notre enquete menee dans

une etape de preparation importante pour mieux comprendre et mieux cemer les

201

en communication avec leurs professeurs que

rencontrent les enquetes au cours de 1’enseignement/apprentissage de 1’oral en

un milieu d’etudiants est con?ue comme

Le depouillement du questionnaire rempli par les apprenants du

fran^ais et d’avoir des reflexions d’ordre methodologique et theorique

difficultes d’expression des etudiants. D’ailleurs, cette enquete nous aide
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egalement a avoir un regard retrospectif et reflexif sur 1’enseignement de 1’oral et

savoir

conditions d’emploi, ses regies implicites quand il s’agit de la culture de 1’autre.

Pour examiner 1’emploi des strategies de communication par les futurs

enseignants, nous analyserons leur processus communicatif en classe avec leurs

camarades et leurs enseignants dans 1’etape suivante.

Analyse quantitative et qualitative des materiaux enregistres

Introduction

L’analyse se fonde sur 1’observation des donnees enregistrees et transcrites.

Dans cette etape, nous presenterons les resultats de notre analyse quantitative et

qui est de 1’emploi du

franpais des interlocuteurs en classe de langue. La partie precedente nous a permis

de presenter et d’analyser quelques donnees portant sur les strategies de

communication adoptees par les futurs enseignants lors des productions orales

dans une classe de franipais langue etrangere. Cette analyse nous a permis de

mettre en evidence certains indicateurs qui justifient 1’emploi de strategies

adaptees pour atteindre les buts des taches de communication orale. A cet egard,

Celles-ci n’ont pas discutees a fond de maniere a faire ressortir les differentes

202

nous aliens nous pencher plus particulierement sur les donnees de verbalisation 

effectuee dans une classe de FLE a 1’Ecole Normale Superieure de Somanya.

linguistique, mais un savoir-faire langagier permettant de saisir la langue dans ses

qualitative des strategies de communication orale dans le but de donner une vue

d’ensemble des echanges communicationnels pour ce

sa place dans notre processus d’enseignement/apprentissage du FLE. La

langue etrangere n’exige pas simplement uncommunication en
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strategies qui constituent le centre d’interet de cette recherche. Nous allons

presenter et discuter les donnees transcrites des futurs enseignants dans les deux

classes. Autrement dit, les parcours de seances des apprenants en FLE seront

analyses cas par cas pour faire ressortir des strategies qui les caracterisent.

Notre demarche d’analyse correspond au modele elabore a partir des

principes des theoriciens de 1’approche ethnographique

Cambra (2003), De Salins (1992), Kramsch (1991). L’analyse des donnees est

basee sur les differents comportements verbaux et non verbaux retenus au cours

de la transcription des seances filmees. Nous avons observe que 1’apprenant

utilise des procedes varies pour transmettre des messages. Notre objectif principal

dans cette partie est de relever et analyser les strategies de communication dont

1’enseignant et les apprenants disposent pour soutenir la communication orale. A

travers l’analyse des conduites communicatives des participants (enseignant et

apprenants) aux interactions, nous tenterons d’identifier toutes les strategies

deployees pour surmonter les lacunes de communication orale en classe de

fran^ais.

Nous avons emis prealablement 1’hypothese selon laquelle les strategies

communicatives dimensionune

acquisitionnelle.

la suite d’ameliorer sa competence communicative en langue cible. Le corpus de

l’analyse est constitue de deux seances de FLE realisees dans deux differentes

classes auxquelles ont participe les apprenants avec les enseignants de fran^ais.
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en education tels que

s’approprier une nouvelle donne linguistique et/ou culturelie et lui permettent par

En d’autres termes, elles permettent a 1’apprenant de

deployees en classe de langue ont
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Strategies de communication resultant de I’effort individuel de 1’apprenant

Strategies de compensation

classe de FLE, la

role important, car elle

etudiants. D’ailleurs, ces strategies ont pour fonction de combler le deficit lexical

de ces demiers. Dans notre recherche, nous remarquons que les apprenants, par

des efforts personnels, se basent sur ce type de strategies afin de compenser leurs

lacunes lexicales. Nous avons repere quatre strategies de communication que les

futurs enseignants adoptent souvent pour resoudre ce qu’ils se representent

comme un obstacle a la communication : 1’auto correction, la traduction,

1’altemance codique, et la repetition.

Demarches individuelles de resolution des obstacles de production orale

Ce point porte sur toutes les strategies deployees par 1’apprenant pour

surmonter une difficulte de production. A cet effet, nous avons cherche a

identifier, pour chaque groupe d’apprenants, toutes les strategies communicatives

traduction, le changement du discours, le recours au repertoire linguistique.

L’auto-correction

Les auto-corrections identifiees dans notre corpus portent sur 1’article, les

adjectifs et la conjugaison du verbe, les pronoms et la similitude lexicale. La
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En ce qui conceme les difficultes de communication en

qui resultent de leurs efforts individuels essentiellement celles qui leur offrent un

mise en oeuvre des strategies de compensation joue un

degage une tentative de cooperation pour assurer la comprehension entre les

potentiel acquisitionnel. Nous avons done pu relever chez les deux groupes

d’apprenants les strategies suivantes: L’auto-correction, 1’explication, la
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le determinant (articles et

Nous avons releve au total (5) auto-corrections dans les tours de parole (TP : 182,

194, 212, 231). Voici les 5 cas retrouves :

COURS I

Extrait i

A8182

Extrait ii

A6194

Extrait iii

210 A3

EN1

212 A3

Extrait iv

231 A2

...et si ce, cette theorie a, est apprecie done ?a veut il faut que les 
apprenants vont dans les pays francophones pour ameliorer la 
langue franpais.

Quand j’ira a Lome, 1’environnement ne me permet pas pour parler 
euh euh pour parler mon euh ma langue, done j’ai beaucoup 
d’opportunites...

Mais ce qu’on va faire, par exemple prenons le cas de la Ghana, le 
Ghana ce n’est pas un pays e’est-a-dire L’Anglais n’est pas notre 
langue matemelle done arrive a le parler, done depuis ce CP ou bien 
a base age, on introduit a 1’enfant, done il arrive a acquerir les mots 
et les vocabulaires, done de CEP1 less say class 6, de basic up to 
basic six. 

Pour moi, je suis d’accord avec le theme que le voyage linguistique 
dans un pays francophone est une perte de temps._______________
Ok

majorite d’auto-corrections identifiees portent sur

adjectifs demonstratifs, possessifs) comme le montrent les extraits ci-dessus.

Parce que voyage dans un pays francophone, on va dans ces pays 
pour ameliorer, s’ameliorer quoi apprendre beaucoup de choses 
encore. Par exemple si euh un enfant ghaneen va dans au Senegal, 
en cote d’Ivoire, au Mali, il y a les nouveaux moyens, les nouveaux 
choses que tu euh 1’enfant va apprendre la-bas, mais pas seulement 
euh, 1’enfant va euh e’est se developper avec langue frangaise, ...
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Les exemples ci-dessus illustrent parfaitement les cas d’auto-corrections

releves chez ce groupe d’apprenants. Ils nous permettent d’identifier des

correction est une strategic tres recurrente parmi les apprenants du groupe A. A

premiere vue, cette strategic peut donner 1’impression que ces apprenants

rencontrent plusieurs difficultes

erreurs de langue. Mais en realite, le recours a cette strategic reflete leur niveau de

maitrise de la langue franchise et surtout leur connaissance de la norme

linguistique. Nous pouvons considerer que le recours a 1’auto-correction peut etre

interprete comme une demarche linguistique a travers laquelle les apprenants

tentent de sauver la face et se donner une image positive (Goffman, 1987). En

effet, nous avons releve dix occurrences qui renvoient toutes a la correction d’un

terme employe puis remplace par un autre plus convenable.

Les trois premiers exemples montrent que les apprenants A8, A6 et A3

precedent a des corrections d’ordre grammatical en changeant un terme qui leur

autre plus convenable. Le quatrieme exemple porte

plus sur un reajustement syntaxique puisque 1’apprenant A2 ne l’a pas conjugue,

dans un premier temps le verbe employe qui est un verbe pronominal et procede

immediatement a une correction en dormant la forme infinitive du verbe

deux verbes quand se suivent le deuxieme se met a 1’infinitif ». Nous remarquons

206

done, a travers ces exemples que les apprenants, juste apres la production d’un

semble inapproprie par un

en production et done commettent plusieurs

pronominal. Ainsi, 1’apprenant doit connaitre la regie grammaticale qui dit : «

strategies qui agissent tantot sur le lexique et tantot sur la grammaire. L’auto-
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enonce comportant une erreur, rebondissent sur la forme erronee afin de donner

une forme correcte.

COURSn

Nous avons identifie chez les apprenants du groupe B tres peu de cas relatifs

a la strategic d’auto-correction. Cinq occurrences ont ete relevees, dans les tours

de parole (TP 70, 79: 95, 97, 99). Voici les cinq cas retrouves :

Extrait I

95 B

2

Extrait II

97 B6

Extrait III

99 B7

207

Pour ajouter a ce qu’il a dit, je souhaiterai faire une, un eclairage, 
le developpement ici n’est au plan le constru.., ce n’est pas 
seulement construire, ce n’est aussi d’avoir de belle maison mais un 
changement de mentalite.

...Les membres from... donne une information sans reflechir met ca 
sur le plafe-forme et tout le monde commence a lire salir image du 
pays. Recentement, recemment, j’ai vu euh une image de fille de 
JHS etait en moitie nude, on dirait qu’ils sont en train de s’amuser. 
ils ont prie et mis sur Peace Fm online...

Monsieur je me rappelle que les opposants, ils veulent m’egorger 
avec des idees, mauvaises idee dans leur tete. Je me rappelle que la 
presse est publie uniquement pour I’argent si la presse participe sur, 
au developpement pourquoi ne pas partager les joumaux. Done, il 
utilise, il s’assoit la utilise des mots ambigiie pour confuser les gens 
pour avoir beaucoup d’argent. Le developpement du pays, je dis que 
le developpement du ce pays previent, provient du travail des 
citoyens.
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Le peu de recours a 1’auto-correction chez les apprenants temoigne de leur

ignorance de la norme puisque de nombreuses formes erronees ont ete identifies

dans le corpus sans aucune correction par les apprenants. Ainsi, nous constatons

que les apprenants n’ont corrige que ce qu’ils ont identifie comme erreurs ou bien

connaissance de la langue. Cette strategic est intimement liee au niveau de

maitrise de la langue et a la connaissance de la norme par les apprenants.

Extrait IV

Bl70

Extrait V i

22 B5

Pour Bl et B5, la reparation porte sur la rectification reussie de Particle.

Dans les extraits ci-dessus, nous avons constate que les apprenants Bl et (B5) ont

recouru a Pauto-correction qui porte sur Particle defini. Par exemple, dans extrait
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Pour ajouter a ses points, nous savons que actuellement dans le 
monde apres des regimes dictatoriale et autocrates, on sait que la 
democratic d’une regime qui est favorable au developpement du 
pays ou qui favorise le developpement du pays mais sans liberte de 
la phrase, de la presse il n’y a pas de la democratic. La premiere 
c’est la liberte de la presse.

Maintenant, pourtant le presse la comparaison entre notre pays et 
les autres pays et en faisant ce comparaison notre gouvemement 
aussi aura bon il y a les pays qui developpent plus que P autre ici et 
c’est Peffort vient  Nous voulons, nous voulons que la 
presse soit libre et fait exposer les mefaits comme il est establi 
pour exposer. Done c’est ga.

ce qu’ils savent etre capables de corriger et cela depend bien sur de leur

III Papprenant a dit “le presse” mais apres un instant moment il s’est corrige en

disant “la presse”. Ces exemples montrent que certains sujets font preuve
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portant leur

1’utilisation des formes correctes et acceptables. Nous dirons qu’ils sont plus

vigilants a la double focalisation dont parle Bange (1992b): focalisation a la fois

sur 1’objet thematique de 1’interaction et sur 1’eventuelle apparition d’un probleme

dans la realisation de la tache communicative.

L’explication : une strategic pour faciliter la production orale

La notion d’explication est couramment utilisee mais echappe aux tentatives

de definitions pour son caractere polysemique. Cette notion « peut renvoyer a la

fois a un phenomene discursif (on explique quelque chose a quelqu’un) et a un

processus cognitif (on cherche des explications aux phenomenes qui nous

entourent, c’est-a-dire qu’on cherche a leur attribuer une signification » (Fasel,

2009: 22). Dans le cadre de cette recherche nous nous interessons a l’explication

dans une dimension discursive, car expliquer dans ce sens, c’est avant tout

interpreter, construire un raisonnement pour tenter d’elucider un mystere.

Enfin, l’explication peut avoir pour but la comprehension en soi, mais

egalement, dans certains contextes, la comprehension en vue d’actions qui

Dans cette recherche, l’explication des participants en classe de FLE se fait

essentiellement dans le but de faire reagir 1’interlocuteur (1’enseignant). Dans la

premiere seance, nous avons releve cinq sequences dans les tours de parole (69,

71,102,105,106). 110,112)

209

d’une « conscience normative » (Dabene, 1994: 101). En effet, en

attention sur la forme et en se corrigeant, ils semblent etre conscients de

peuvent etre tres concretes comprendre, c’est pouvoir agir » (Fasel, 2009: 23).
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COURS I

Extrait I

A13110

112

Extrait III

145 A8

148 EN1

149 Al

Il est a remarquer que les apprenants de FLE se sont bases sur differentes

explications qui renvoient a chaque fois an theme du debat dans 1’espoir de

motiver les autres apprenants et les amener a la prise de parole. Cette strategic

offre un etayage a 1’expression dans la mesure ou le professeur a reussi a faire

entendre la voix de nombreux apprenants. Elie joue egalement le role d’expliquer

davantage une idee deja avancee pour foumir aux autres des elements

linguistiques. Les extraits ci-dessus montrent les differentes explications des

apprenants a propos du theme du debat.

La traduction

Lorsqu’un apprenant rencontre recours au

repertoire linguistique a travers le procede de traduction peut lui servir de

Extrait II _____ ________________________________________ ________
A3 Quand-t-on parle, quand-t-on parle un voyage linguistique, c’est le 

fait de voyager pour apprendre les langues d’une autre nation.

146
147

EN1
A10

Le voyage dans un pays francophone perdre de temps.

Perdre de temps, perd de temps, oui_________________
Un voyage linguistique, un voyage linguistique n’est pas 
important._____________________________________
un voyage linguistique n’est pas important, oui !

un voyage linguistique est inutile.

Un voyage linguistique c’est le fait de voyager et aller dans un 
environnement que vous ne comprenez pas la langue dite de ce 
temps. 

une difficulte de production, le

deficit linguistique et resoudre le probleme de 
210

strategic pour compenser son
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communication. Cette strategic consiste a faire appel a une autre langue, que ce

soit la langue matemelle ou une autre pour surmonter cette difficult^. Toutefois,

cette strategic de traduction n’est pas tres utilisee par les apprenants des deux

groupes puisque nous 1’avons identifiee uniquement dans le premier groupe. Nous

avons constate que les apprenants ont recours a cette strategic au moment ou le

professeur leur a demande d’expliquer le theme du jour en anglais. Le recours a la

traduction comme forme etayante est tres rare puisqu’elle n’apparait que trois fois

dans les tours de parole (TP : 158, 159 et 161 que nous presentons ci-dessous :

EN 1156

158 EN1

Extrait II

159 A14

Les trois cas de traduction releves semblent etre le fait de deux apprenants

et 1’enseignant (A5, A14, A10) qui recourent a cette strategic non pas parce qu’ils

sont face a des difficultes de production mais parce qu’ils la deploient pour

tant que strategic de communication permet a d autres apprenants de comprendre

mieux le theme du debat. Ainsi, ils emploient un terme en anglais, puis proposent

211

COURS I
Extrait I

160 
16?

EN1
A10

N’est pas necessaire. Votre petit frere vous demande, il ne 
comprend pas le sujet. Est-ce que vous pouvez lui expliquer pa 
en anglais ? oui, oui Grace______________________________
«Studying in francophone country is not important

«Traveling to francophone country to learn language waste 
time»______ ___________________________________
Waste time oui,
«Traveling to francophone country to learn language is not 
important» 

dormer le sens du theme dans une autre langue (anglais). Le recours a 1’anglais en
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dessus est sollicitee par le professeur pour juste savoir si chaque apprenant

comprend bien le sujet du debat. Les extraits ci-dessus montrent les differentes

versions donnees par les apprenants a propos du theme du debat.

L’alternance codique (code-switching)

echangesL ’ altemance codique lesdanssouvent

classe de FLE. Les sequences ci-dessous

montrent bien le recours a l’alternance codique qui est provoque, soit par la non-

connaissance de certains mots en fran<?ais, soit par le manque lexical dans la

langue cible. Le recours a 1’anglais : dans les extraits ci-dessous (exemples...), la

difficulty lexicale se manifeste dans la plupart des cas par une hesitation suivie

d’une pause et/ou par une repetition qui indique 1’activite de recherche lexicale

effectuee par le sujet qui opte finalement pour l’alternance codique (passage a

1’anglais) comme strategic de compensation. D’ailleurs, le recours a la langue

anglaise par des futurs enseignants en classe de FLE se manifeste egalement par

le manque lexical de la langue cible. La sequence suivante tiree de la production

orale des apprenants corrobore ce phenomene.

212

212

A 
3

Mais ce qu’on va faire, par exemple prenons le cas de la Ghana, le 
Ghana ce n’est pas un pays c’est-a-dire L’Anglais n’est pas notre 
langue matemelle done arrive a le parler, done depuis ce CP ou bien 
a base age, on introduit a 1’enfant, done il arrive a acquerir les mots 
et les vocabularies, done de CEP1 less say class 6, de basic up to 
basic six.

COURS I 
Extrait I

communicationnels des apprenants en

immediatement son equivalent en frantpais. La traduction dans les extraits ci-

se manifeste
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A8

EN1274

A8275

276 EN1

A8277

Extrait III

279 A5

280 EN1

281 A5

Extrait IV

336 A 8

337 EN1
338 A8

Comrne le montre dans 1’extrait II, 1’apprenant A8 est confronte a la

par

Extrait II
273

1’apprenant. 11 opte finalement pour 1’altemance codique (le recours a la langue
213

Il a dit quelque chose la-bas mais il a dit que c’est necessaire 
pour introduire la langue a euh........................................................
a 1’enfant oui
a 1’enfant, dans le premiere classe, class one to three je veux 
dire que la-bas ce n’est pas necessaire done quand on enseigne 
enfant il n’a pas utilise les la langue fran?ais, done nous avons au 
Ghana, nous avons va utilise nos euh nos langue matemelle pour 
leur enseigne done je vais euh if I remember the euh 1’ecole que 
je, j’ai, je, j’ai frequente on n’a pas utilise fran^ais pour enseigne, 
franpais seulement pour enseigne, SHS.

Les pays francophones et Ghana sont des voisins, done, c’est 
necessaire pour prendre leur culture euh au nous sommes euh, 
euh...._____________________________ _ __
Tu peux dire <?a en anglais, c’est-ce que tu

When we come together we all perform our culture to 
appreciate it.________________________________________
C’est-a-dire si euh nous nous reunissons, euh c’est bon 
d’apprecier les cultures des uns et des autres. N’est-ce pas ?
Oui

Quand euh personne, euh va apprendre euh euh langue etranger 
euh que ce personne ne peut pas preter lui-meme ou bien parler 
avec d’autre personne qui n’est pas euh, il ne peut pas parler 
cette langue la. Done que euh cette personne associer lui-meme 
avec d’autre personne et parler avec euh avec leur euh il va euh 
euh monsieur I forgot._________________________
Je ne comprends pas il faut.....

Aha que cette personne associer qui ?a va aider pour parler la 
langue et fait d’autre chose.

difficult^ lexicale. Celle-ci se manifeste par une hesitation suivie d’une pause

et/ou par une repetition qui indique 1’activite de recherche lexicale
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lacunes

constatons que 1’apprenant

A8 a du mal a achever son enonce. Il a beaucoup hesite et a essaye de chercher un

mot approprie pour transmettre son message. Toutefois, il n’a pas reussi a le

trouver, car il n’a pas dispose du terme adequat dans son repertoire. Devant cette

situation, il a decide d’employer sa langue anglaise « when we come together we

all perform our culture to appreciate it» pour combler

momentanee et pour ne pas rompre la chaine parlee.

manquent montrent ainsi sa tentative d’eviter la rupture de 1’interaction comme

l’a souligne Causa (2002: 24):

D’ailleurs, un examen des autres extraits ci-dessus montre le nombre de

recours a la langue anglaise des apprenants

manque lexical de la langue cible. Dans 1’extrait 3 ci-dessus 1’apprenant A5 dans

la premiere seance aborde ce phenomene. De fa^on generale, le recours a

1’altemance codique met en relief un effort de la part des apprenants par tous les

moyens possibles et par 1’exploitation des ressources linguistiques disponibles

214

Dans une situation de contact des langues, la reussite de la 

communication tient a la capacite qu’ont les interlocuteurs en 

presence de saisir et de s’adapter linguistiquement a la situation 

dans laquelle ils sont engages. Differentes strategies sont mises 

en oeuvre pour s’adapter a son interlocuteur pour atteindre un 
but communicatif commun et dans certains cas pour resoudre un 
probleme qui pourrait empecher 1’efficacite de 1’echange.

d’expression. En effet, en observant cet exemple, nous

se sont manifestoes egalement par le

sa lacune lexicale

anglaise) comme strategic de compensation pour resoudre ses

Cet emploi l’a vraiment aide a surmonter ce malaise. Les mots qui lui

© University of Cape Coast     https://ir.ucc.edu.gh/xmlui

Digitized by Sam Jonah Library



dans leur langue seconde. Cette strategic leur permet d’eviter la rupture de

1’interaction, de maintenir un equilibre interactionnel et de creer une sorte de «

constituer une source de motivation et de securite pour les apprenants a qui les

expressions manquent pour s’exprimer en FLE.

Ces conclusions rejoignent largement celles de Liidi (1999) qui souligne le

fait que la grande majorite des apprenants n’atteindront jamais un degre de

approximatives. La valorisation des modes de communication bilingues ou en

classe de FLE devrait, selon 1’auteur, amener les apprenants a apprendre a

exploiter au maximum les ressources communicatives dont ils disposent pour

strategies deployees par nos enquetes quant a 1’altemance codique en classe de

FLE a 1’Ecole Normale Superieure de Somanya.

Le foreignizing

Selon Tijani (2006), le foreignizing intervient lorsqu’un apprenant prononce

foreignizing est classe dans les strategies compensatoires dans la taxonomie de

Domyei (1995) qui le definit comme, "en utilisant un mot de LI en 1’ajustant a la

montre que les

apprenants des deux differents groupes ont eu recours a cette strategic au cours de

215

phonologic L2 " (cite dans Brown 2000). L’analyse du corpus a

un mot dans la langue cible emprunte de sa langue matemelle ou seconde. Le

venons de presenter, d’expliquer, d’analyser et d’interpreter les resultats des

maitrise natif en L2, mais devront se debrouiller avec des competences

passerelle facilitant 1’acces a L2 a partir de LI » (Py, 1991: 130) ou encore « un

continuer a communiquer et a apprendre en dehors de la classe. Bref, nous

pont vers 1’autre langue » (Moore, 1996: 95). L’altemance codique peut done
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ete utilisee 2 fois dans les

suivants tires des corpus (les deux seances enregistrees):

COURS I

Extrait 1

A3

cours n
Extrait II:

B295

Dans le premier cas, 1’apprenant A3 recourt a un foreignizing en employant

un mot anglais « les dues » [ledys] qui est emprunte et prononce en fran^ais. Dans

le deuxieme exemple ci-dessus, 1’apprenant emploie ainsi le terme anglais qui

designe «to confuse » dans la phrase suivante « Done, il utilise, il s ’assoit la

utilise des mots ambigus pour conf user les gens pour avoir beaucoup d’argent».

Dans cet enonce, le mot « confuser » est emprunte et prononce en fran?ais.

La repetition

Repeter un mot, une phrase ou une idee, e’est les reprendre a 1’identique. En

faire comprendre (Cicurel, 1985), soit pour valider les reponses des apprenants,

soit il reprend les propos de ses apprenants tout en inserant un ou des elements

pour corriger leurs erreurs (Nonnon, 2008). La repetition est la reproduction

216

37 
0

.... C’est mieux plus garder dans un pays d’autrui payer les dues et 
les choses.

...Done, il utilise, il s’assoit la utilise des mots ambigus pour 
confuserfkonfyse] les gens pour avoir beaucoup d’argent. Le 
developpement du pays, je dis que le developpement du ce pays 
provient, provient du travail des citoyens.

classe, 1’enseignant reprend integralement des propos de 1’apprenant, soit pour se

1’interaction en classe de FLE. Cette strategic a

productions orales des apprenants de FLE comme 1’illustrent les exemples
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similaire d’un enonce ou d’un fragment de celui-ci. Autrement dit, il y a repetition

locuteur.

Dans une etude sur le role de la repetition en classe de L2, Faraco (2002)

affirme qu’une repetition facilite non seulement 1’intercomprehension sur le plan

de la langue, mais elle aide a la communication et a 1’interaction. Il explique aussi

que lors des interactions entre un adulte et un jeune enfant, les repetitions

permettent aux deux interlocuteurs de s’accorder non seulement sur la forme

linguistique des enonces mais aussi sur les intentions de 1’un et de 1’autre (cite par

Mahieddine, 2010).

Extrait II

192 A10

Extrait III

194 A6

217

COURS I
Extrait I

Je suis contre, je suis contre le theme que le voyage linguistique 
dans un pays francophone perte de temps...._______________

74

75

76
77

A10 
gcT 
enT 
A10

J’ai voyage a de, J’ai voyage de Ho a la maison de

Rire

Oui
J’ai voyage de Kibi a la maison de mon copin a keta.

Temps, je suis d’accord avec le theme parce que nous, nous 
pouvons apprendre la langue etrangere dans, dans notre pays 
avec 1’utilas, euh utilisation de hm support pedagogie comme 
le video. ____________________________

lorsqu’un enonce ou une partie d’un enonce est reproduite litteralement par un
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B312

20

B5

Dans le cours I, 1’enseignant sollicite 1’apprenant de repeter un enonce,

(Tour 1). Cela constitue Facte d’initiation de 1’enseignant. L’apprenant reprend

1’enonce en faisant une erreur grammaticale, (Tour 2) et 1’enseignant evalue

l’apprenant en corrigeant sa reponse erronee, accompagnee d’une explication,

L’enseignant et les apprenants ne s’engagent pas

dans une repetition en classe pour rien: la repetition [des mots et des phrases

comme dans les cours I et II], permet a l’enseignant dans ses activites correctives

218

Corruption et a cause de 9a notre president de football est vire et 
c’est ce que le presse doit continuer a faire puisque les gens, la 
population du Ghana peut vivre, euh bien vivre moralement, 
moralement ce que ne fait ne le fait pas et c’est-ce que ils sont pour. 
Et a cause de qa la personne qui on a montre pour prendre ce position 
aussi va mefier ce type de chose deroutant ne, ne, ne seront.

On a euh etudie que euh le presse c’est partie, la quatrieme, la 
quatrieme partie du gouvemement euh comme executif, le 
legislatif et le judiciaire...

Extrait V
B4

Extrait VI
34

elle emprunte de la farine ».

emprunte » et des repetitions des phrases comme « elle n’avait plus de farine », «

(Tour 3). Dans le cours II, il y a des repetitions des mots comme « farine » et «

cours n
EXTRAIT IV

Le developpement du pays depend de la liberte de la presse, oui, je 
suis d’accord avec le sujet parce que si le pays va developper il faut 
que euh les leaders du pays sachent ce qui se passe dans le pays euh 
et restant dans leur, dans leur maison, ils ne peuvent pas savoir ce 
qui ce se passe dans les villages, dans les autres parties du pays. Et 
c’est le media ou la presse qui fait ces, euh ces travaux et intervive 
concemant les problemes qu’ils fait face dans leur pays, euh dans 
leur village. 
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et explicatives de focaliser 1’attention de 1’apprenant sur 1’objet de negotiation, et

a 1’apprenant de localiser la demande d’aide lexicale. Encore, l’enseignant, a

du langage pour qu’il s’approprie ce modele et ainsi apprenne la langue. Parfois,

l’enseignant demande a 1’apprenant qui

repeter ce que son collegue a dit. Le but de ce type de repetition est de corriger

classe de FLE peut etre une hetero

repetition ou une auto repetition.

Dans 1’hetero-repetition, l’enseignant ou 1’apprenant repete le propos de

1’autre. Ce type de repetition rend plus souvent audible a toute la classe, un

enonce destine a l’enseignant (une reponse). L’enseignant, par ce type de

repetition, evalue positivement 1’apprenant qui repond. Autrement dit, tout enonce

tenu en classe n’a de valeur qu’apres avoir ete prononce/repete par l’enseignant

(Peutot, 2004-2005). Cette assertion est caracteristique de la communication orale

specifiquement dans un cours dialogue, seule la parole de l’enseignant est

legitime. La parole de 1’apprenant ne sera legitimee que par sa reprise par

l’enseignant. Par ailleurs, lorsque l’enseignant repete son propos, on parle d’une

auto repetition. On peut remarquer aussi que l’enseignant se repete a 1’interieur de

son enonce, car il cherche ses mots, une marque qui temoigne de la dimension

affective forte liee a la situation d’enseignement (Peutot, 2004-2005). Ces deux

types de repetition sont presents dans les cours I et II.

219

1’apprenant a etre attentif. La repetition en

ne suit pas le deroulement du cours de

en classe de franyais langue etrangere. Dans la majorite des cours, et

travers les repetitions, presente a 1'apprenant un modele de la forme et de 1'usage

© University of Cape Coast     https://ir.ucc.edu.gh/xmlui

Digitized by Sam Jonah Library



Les pauses d’hesitation

Les strategies d’hesitation

orale en classe de langue. Elies se manifestent, soit par un espace « silencieux »,

favoriser 1’intervention et d’assurer le flux communicatif.

Dans la premiere seance enregistree, nous avons constate que la pause

remplie « euh » apparait dans des echanges (voir annexe). La production orale

(cours I) montre qu’ils ont recours a beaucoup de marques d’hesitation. Nous

observons en particulier que la grande partie de la production de cet apprenant est

caracterisee par 1’usage de la pause remplie de « euh ». Nous avons recense 34

qu’a 1’aide de cet element extra-linguistique verbalise, les apprenants arrivent a

gerer temporellement les discours en classe. La situation dans la deuxieme seance

discours.

La deuxieme seance enregistree nous montre que dans leurs echanges

220

n’est pas differente de celle de la premiere seance en ce qui conceme la fluidite du

se produisent frequemment en communication

soit par un marqueur d’hesitation. Cette etape de preparation des apprenants a

pour fonction de chercher le mot approprie, le traduire et 1’enoncer afin de

communicatifs, les apprenants emploient aussi la pause remplie de « euh » pour

pauses remplies de « euh » dans leur production. Nous remarquons egalement

Le locuteur ralentit son debit en ralentissant sa vitesse 

d’articulation, en introduisant des pauses d’hesitation, 

vocalisees (euh, hm) ou silencieuses, en rallongeant ses 

syllabes, en repetant certains phonemes ou mots pour se donner 
le temps de choisir le prochain element lexical (Kramsch, 

1991 :85)
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maintenir la communication. En observant leur production, nous constatons que

tout au long de leur discours, ils essaient d’assurer une spontaneite de leur

discours en employant plusieurs fois la pause remplie de « euh ».

A8

Extrait II

189 A10

190 EN1

192 A10

Extrait III

256 A13

Extrait IV

298 A14

En observant les sequences de 1’extrait II, nous constatons les lacunes

lexicales des deux etudiants, marquees par une hesitation dans leur intervention.

Cette hesitation est suivie d’un espace silencieux, une pause breve et 1’emploi du

221

Ok Eux aussi, ont leurs nourritures qu’ils aiment comme le 
couscous, euh spaghetti euh quoi encore

Selon moi euh un voyage linguistique dans un pays francophone 
est perte de de...............................................................................
De

Extrait I 
”182

Temps, je suis d’accord avec le theme parce que nous, nous 
pouvons apprendre la langue etrangere dans dans notre pays 
avec 1’utilas,.... euh utilisation de euhrn support pedagogic 
comme le video. Euh Nous pouvons apprendre le fran^ais dans 
notre pays

Euhm Moi, je vais dire que eh....un voyage linguistique dans un 
pays francophone ne perte de temps parce que je vais utiliser moi- 
meme. Quand j’ira a Lome, 1’environnement ne me permet pas pour 
parler euh euh pour parler mon euh ma langue, done j’ai beaucoup 
d’opportunites les pour faire les actions et beaucoup de choses qui 
me permet de parler la langue parfaitement ou bien rapidement.

La fraternisation, il y a la fraternisation, il y a la fraternisation, la- 
bas il y a certains qui ne veulent pas manger au public, il y a 
certains qui ne sont pas comment euh aller avec quelqu’un mais 
la-bas 1’environnement est cree librement tu peux aussi euh euh 
comment disait.... ____________
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mot « euh ». En effet, les futurs enseignants en classe face a la difficulty lexicale

etat d’embarras. Ils ont passe

un moment silencieux et ont relativement hesite au cours de la prise de parole.

Cela prouve qu’ils ont affronte des obstacles communicationnels provisoires dans

continuer leur idee malgre cet incident.

Ce serait dans ce cas un choix de mot approprie pour bien achever son

enonce. L’apprenant A13, se trouve egalement dans la meme situation. Son

hesitation se manifeste par une pause breve et un moment silencieux. Dans ce cas,

il tache aussi de chercher une structuration d’une phrase qui correspond bien a la

question de son interlocuteur. Et il a fmalement reussi a bien achever sa reponse.

COURSE

Extrait I

222

30
B5

Done parce que lui n’a pas besoin de ce programme e’est pourquoi il la, il 
la categorie comme ine....euh que ce n’est pas necessaire. Pour continue 
ici euh la fois passee, l’annee passee euh Anas a fait

en classe adoptent souvent les comportements tels que la repetition d’un mot ou

apprenants A8 et A10 dans ces extraits, etaient en

un groupe de mots et la marque d’hesitation « euh ». Nous constatons que les

ce processus. Cependant, ils ont essaye de garder leurs tours de parole et de

Oui, selon lui, il dit que ?a, 9a, 9a fait gater les enfants mais comme 
villageois que je suis mes chevres a la maison des qu’il les cabris, ils 
commencent a faire des choses apparaient rapport sexuelle
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Extrait II

B948

En ce qui conceme la sequence de 1’extrait, les difficultes lexicales des

effectivement a travers 1’hesitation de 1’apprenant B5 suivie par la marque « euh »

et une pause longue. Il cherche un mot approprie durant la prise de parole.

Toutefois, il n’arrive pas a achever son discours. D’ailleurs, dans de 1’enonce de

1’apprenant B9 dans la deuxieme seance enregistree, nous avons constate

plusieurs pauses d’hesitations dans ses interventions. Par ailleurs, il a utilise cette

expression pour la suite de son discours dans le but de satisfaire aux objectifs de

la communication.

Le questionnement: une activite metalinguistique

Le recours a la question est une strategic fortement utilisee par les

apprenants pour demander a 1’enseignant un eclaircissement a la prise de position

au cours du debat ou bien pour solliciter une reponse de la part des camarades de

classe. Nous nous sommes attele a relever dans les deux seances toutes les

L’observation du corpus

strategic est identifiee trois fois dans les tours de parole, Cours I (TP : 164,321), 

COURS II (TP ; 109) dans les extraits suivants :
223

Mais le presse fait beaucoup de mauvais choses dans notre euh 
societe. Euh qu’est-ce que pensez-vous si euh la gouvemement a 
donne le presse euh, euh total liberte ? Deuxiemes euh pendant la 
necessite de developpement, il y a euh good attitude towards work. 
Et ce que mon frere a dit, deja dit que, il a donne une exemple 
comme Kukum Bagia 

questions posees par les apprenants durant la situation de communication, 

a montre que dans les deux seances enregistrees, cette

se traduisentapprenants sont differemment manifestoes. Ces difficultes
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COURS I

Extrait I

A8171

EN1172

Extrait II

A14330

B9109

110 GC

Dans le premier extrait ci-dessus, nous avons constate que 1’apprenant A8

relance 1’enseignant par une question posee a travers laquelle il le sollicite pour

lui indiquer s’ils peuvent faire le contraire au cours du debat, « On peut faire le

puisqu’elle fait parler les apprenants au cours de FLE. Dans le deuxieme extrait

ci-dessus, la question posee par 1’apprenant A14 dans les tours de parole 330 revet

employant un segment interrogatif« est-ce que c’est y>. Cette question est posee

par 1’apprenant pour solliciter 1’opinion des autres camarades.

Nous avons constate que dans 1’extrait trois, a la deuxieme seance dans les

224

COURSn
Extrait III

Le nord, il y a liberte de presse. Si tu alle a des pays du nord, est- 
ce que les politiciens allees a la presse pour insuiter les autres ? 
Non, non, non

tours de parole 109,1’apprenant B9 a recouru au questionnement comme strategic

un caractere metalinguistique. L’apprenant A14 recourt a cette strategic en

Ou, ou Tu vois quelqu’un qui utilise, une fille comme Juliet mais le 
photo qu’il a utilise pour son whatsapp c’est un homme, ?a 
ressemble moi. Est-ce que, est-ce que c’est bon d’utiliser lephoto 
d’un homme ? 

On peut faire le contraire ?

Oui, c’est pourquoi je dis on peut faire le contraire. Et j’apprecie le 
contraire aussi. Le, le contraire c’est apprecier, je vais mettre de 
1’argent sur 9a.

contraire ?». Cette strategic peut etre consideree comme metalinguistique
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d’ailleurs de demander a ses collegues de passer un jugement sur la liberte de la

presse d’autrui et celle des pays etrangers.

L’abandon du discours inacheve

L’abandon du discours est une strategic utilisee par les etudiants lorsqu’ils

ont des difficultes de comprehension au cours de 1’echange communicationnel

avec le locuteur natif, soit par insuffisance linguistique, soit en raison d’un

probleme psychologique. Les extraits suivants dans les tours de parole (TP 264,

270, 333) illustrent ce phenomene.

Extrait I

273 A8

274 P

Extrait II

279 A5

280 P

Extrait III

342 A8

225

Euh oui Ewe, Eve certains finalement parlent la langue la et aussi 
entre eux-memes, ils parlent leur langue matemelle. Seulement 
s’ils vont en classe le maitre ne sera pas toujours avec toi done moi 
je ne suis pas d’accord avec +++

Il a dit quelque chose la-bas mais il a dit que e’est necessaire pour 
introduire la langue a euh +++______________________________
a 1’enfant oui

en utilisant un segment interrogatif « est-ce que ». L’objet de la question est

Les pays Francophones et Ghana sont des voisins, done, e’est 
necessaire pour prendre leur culture euh au nous sommes euh, 
euh ...+++_____________________________________________
Tu peux dire ?a en anglais, c’est-ce que tu
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du mal a trouver le mot

approprie pour completer une partie de son enonce. Cette difficulte se manifesto a

travers une hesitation, une pause de celle-ci «nous sommes euh, euh ...+++», ainsi

qu’un inachevement du discours. Tous ces marqueurs illustrent une lacune

lexicale chez 1’apprenant A8. Par ailleurs, 1’enseignant ne lui a pas donne

dire en anglais. C’est cette difficulte qui lui fait perdre temporellement la face et

d’abandonner son enonce. Nous voyons done que 1’une des raisons les plus

importantes pour lesquelles 1’apprenant A8 laisse passer son enonce peut etre

expliquee par la difficulte linguistique. Selon Dausendschon-Gay et Krafft (1990),

dans une situation d’interaction exolingue ou la face du non natif est deja

potentiellement menacee par 1’asymetrie communicationnelle, il est bien probable

souhaite cachernatif difficulte dele locuteur sanonque

production/comprehension dans la langue etrangere. L’abandon du discours est

considere coniine une bonne solution en ce cas.

Dans 1’ensemble, la communication a pour but la coordination et

sociales et dans des circonstances particulieres.d’interactions Dans la

communication de langue etrangere, il existe toujours

1’intention de communiquer et la performance realisee, ce qui constitue le

probleme que doivent resoudre les partenaires experts et novices. Pour parvenir a

une meilleure efficience communicative, ces demiers doivent s’appuyer sur divers

226

un decalage potentiel entre

Comme le montre ces extrait, 1’apprenant E8 a

qui cause une breve stagnation dans 1’interaction. Finalement, il decide

d’informations pour aider a la comprehension mais plutot il lui a suggere de le

1’adaptation reciproque d’actions individuelles accomplies dans le cours
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procedes en faisant un effort considerable, a savoir la mise en place des strategies

de communication diversifiees selon leur capacite et selon la situation

d’interaction. Ces strategies les aident a resoudre le dysfonctionnement

communicationnel, ponter les discontinuites, combler les decalages entre eux et

assurer un meilleur deroulement de la conversation.

Synthese

Voici un tableau qui recapitule toutes les strategies emanant de T effort seul

des apprenants durant la production orale en classe.

Frequences d’emploi des strategiesLes strategies deployees

L’abandon du discours inacheve 3 0 3

2 0Definition 2

Revenons aux strategies relevant de 1’effort individuel, ayant un potentiel

acquisitionnel, deployes par les apprenants des deux groupes pour surmonter les

difficultes de communication. L’analyse du corpus a montre qu’en production

neuf types de strategies ont ete deployes a savoir : 1’auto-correction, la traduction,

1’altemance codique, la repetition, la pause d’hesitation, 1’abandon du discours

est

L’auto-correction
L’explication
La traduction
L’altemance codique

Le foreignizing
La repetition
Les pauses d’hesitation

2 

io 
4

4
24

2
14
"o'

Groupe 1r
5~
5

Groupe 2
8~

0
7

Total
16
3~
5~

12

inacheve, 1’explication, la definition et la question. L’autocorrection
227
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enormement mise en ceuvre par les apprenants les deux groupes, cela temoigne de

leur connaissance des normes grammaticales. L’altemance codique est une autre

strategic a laquelle recourent les etudiants lorsqu’ils sont face a une difficulte de

production. Ce type de difficulte se manifeste generalement lorsque le locuteur

n’arrive pas a trouver les mots ou 1’expression pour finir

strategic est utilisee par les apprenants des deux groupes mais avec un nombre de

frequence variable d’un groupe a un autre. La traduction comme strategic pour

surmonter une difficulte de production est deployee que par le premier groupe

mais le deuxieme groupe n’a pas recouru a ces strategies. Concemant les

strategies de repetition, nous constatons a priori que les futurs enseignants des

deux groupes ont enormement recouru a ces strategies pour surmonter les lacunes

de communication pendant un cours de franfais.

Nous constatons a priori que les futurs enseignants du deuxieme groupe

n’ont pas recouru a de nombreuses strategies pour surmonter les difficultes de

comprehension. Ce fait, ne peut pas etre interprets comme un manque ou peut etre

d’une incompetence a resoudre ou a anticiper sur des problemes de cet ordre. Par

centre, les futurs enseignants du premier groupe ont fait appel a de multiples

1’explication et la definition. Ce fait peut temoigner du bon niveau de competence

soit, toutes les strategies deployees par les futurs enseignants des deux groupes

228

son enonce. Cette

une absence de probleme de comprehension mais cela peut etre 1’expression

de ces apprenants aussi bien en production qu’en comprehension. Quoi qu’il en

strategies pour assurer la comprehension comme la pause d’hesitation,
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temoignent toujours de leur volonte a apprendre, elles sont done favorables a

1’acquisition de la langue cible.

Conclusion partielle

L’etude des conduites communicatives des apprenants a permis de montrer

que leurs principales difficultes de communication en fran<?ais sont generalement

provoquees par des “contraintes semantico-linguistiques” (Goffman, 1987: 55)

communications identifiees sont dus au manque de lexique ou le choix du lexique

approprie, la structuration des enonces et la prononciation. En ce qui conceme la

comprehension, les problemes, que ce soit au niveau des apprenants qui sont lies

aux difficultes de decodage et a la non connaissance de certains mots. Pour

largement privilegie les strategies individuelles pour pouvoir communiquer avec

leurs interlocuteurs. Nous avons constate les efforts et la volonte des apprenants

durant des debats a se faire comprendre malgre leurs lacunes. Les recours a la

langue fran?aise

(De Pietro, Matthey & Py, 1989) sous forme d’activites metalinguistiques (auto

correction, repetition entre autre) et des strategies d’explication et de definition,

mises en lumiere par les enquetes, pour gerer la communication. Les procedes les

plus frequents sont 1’auto-correction, les strategies de repetition et 1’altemance

codique.

229

se sont manifestos par les « mouvements d’auto-structuration »

resoudre les lacunes de production durant les cours de FLE, les apprenants ont

soit au niveau de la comprehension, les problemes deeffet, que ce

qui caracterisent generalement les situations d’interaction en face-a-face. En
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egalement permis de mettre en

relief le role de la competence bilingue/plurilingue des apprenants dans leurs

productions en fran^ais. Dans ce domaine, 1’influence de la langue anglaise sur les

apprenants s’est traduite par les conduites communicatives orientees or vers la

«differentiation» (recours a 1’altemance codique et traduction). Chez nos

enquetes, la competence plurilingue semble etre actualisee en competence

bilingue (anglais/fran^ais). Les phenomenes observes permettent ainsi de valider

notre hypothese de depart sur 1’influence d’autres langues sur les enquetes et leur

role dans le deploiement des strategies de compensation de difficultes. D’une

maniere generale, les strategies de production les plus dominantes sont le recours

a 1’auto-correction, 1’altemance codique et la strategic de repetition. Alors que

1’altemance codique manifeste la capacite des apprenants a s’appuyer sur les

d’auto-correction et des strategies de repetition qui appartiennent aux discours

frantpais chez les enquetes.

Pour la resolution des problemes de comprehension, les enquetes ont surtout

developpe des strategies collaboratives sous forme de sollicitations directes et

indirectes. Outre la verbalisation explicite des difficultes, c’est par le silence que

1’analyse des communications orales

230

ressources linguistiques dont ils disposent dans une autre langue, les demarches

L’analyse des communications orales a

ne montre pas veritablement les differences

metalinguistiques supposent un certain degre de competence langagiere en

certains des enquetes ont sollicite la collaboration de leur partenaire

(apprenant/apprenant). Par rapport a notre hypothese sur les groupes A et B,
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entre la nature de difficultes de production et de comprehension rencontrees par

les apprenants.

Dans cette recherche, nous retiendrons surtout le fait que les enquetes les

plus competents dans la langue fran?aise recourent aux activites d’auto-correction

durant la production orale. Nous supposons done que leur competence etant plus

elevee, ils ont ete capables de porter plus d’attention a la forme de leurs discours

oeuvre par les participants dans les deux seances enregistrees, nous nous sommes

penches sur les strategies de communication resultant de 1’effort collaboratif

apprenant/ens eignant.

Strategies de communication resultant de I’effort collaboratif

apprenant/enseignant

Dans cette section, il s’agit de mettre en relief toutes les strategies de

communication qui relevent de I’effort de 1’apprenant conjugue a celui de

1’enseignant,

collaboratives sont deployees afin d’assurer 1’intercomprehension entre les

participants aux interactions (conferences debats) en classe, qui reste un souci

permanent. Toutefois, nous n’allons pas nous interesser uniquement au seul

objectif qui consiste a assurer la poursuite de 1’echange puisque 1’aspect

acquisitionnel qui se cache derriere les strategies deployees est d’une importance

comprehension, qui resultent de I’effort collaboratif entre apprenant et enseignant.
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non negligeable. A cet effet, nous procederons a 1’identification, puis a 1’analyse

et a se corriger. Apres avoir analyse les strategies de communication mises en

en production et en comprehension. Ces strategieset ce,

de toutes les strategies de communication, aussi bien en production qu’en
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En nous inspirant de la demarche de Vasseur (1989), nous tenterons a travers

1’etude des strategies communicatives d’identifier celles a travers lesquelles les

1’acquisition, a savoir assurer 1’intercomprehension et faire passer le message.

potentiellement acquisitionnelles et le seul objectif d’intercomprehension est la

reprise par 1’apprenant des donnees proposees par 1’enseignant (Vasseur, 1989 :

79).

Demarches collaboratives (enseignant/apprenant)

Les difficultes de production se manifestent souvent lorsque le locuteur a du

mal a produire un enonce pour exprimer une idee. Les apprenants des differents

groupes ont tous, a des degres varies, rencontre des difficultes en production. Pour

resoudre ces problemes, ils ont, soit sollicite 1’aide du locuteur competent, soit ce

dernier a decide d’intervenir de sa propre initiative. A cet effet, nous avons

identifie dans les deux groupes trois types de strategies : l’hetero-correction,

achievement d’enonce inacheve ainsi que la strategic de questionnement.

L’hetero-correction pour assurer 1’intercomprehension

L’hetero-correction (Schegloff, Jeeferson et Sacks, 1977) est une strategic

qui intervient essentiellement pour resoudre les difficultes de production, cette

strategic permet done la poursuite de 1’echange. Elie reste d’une importance

capitale, elle est done incontoumable dans les classes de langue, et ce, quel que

d’hetero-correction releves ne sont pas des corrections auto-initiees (Schegloff,

232

apprenants focalisent leur attention sur un aspect de 1’interaction autre que

L’indice qui nous permet de faire la distinction entre les sequences

soit le niveau de competence des apprenants. Precisons que la totalite des cas
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Jeeferson et al. 1977) puisque 1’enseignant procede lui-meme a sa realisation. Les

quelques hetero-corrections relevees du corpus (TP : 54, 304,308, 329), soit

quatre, temoignent du seul souci de 1’apprenant qui consiste a

uniquement sur 1’intercomprehension. Les deux exemples suivants sont a ce

propos tres illustratifs. L’enseignant procede immediatement a la correction afin

d’eviter une rupture de Techange et permettre aux apprenants de s’approprier une

nouvelle donnee de la langue cible, comme le montrent les extraits suivants :

Extrait I

Extrait II

303 A14

304 EN1

305 A14

Extraits III

328 A14

329 EN1

330 A14

233

51
52
53
54
55

A9 
EN1 
A9 
EN1 
A9

J’ai voyage a Accra a la maison,_______
J’ai voyage +++ ou se trouve ta maison ? 
Il se trouve...._____________________
Elie se trouve, maison, elle se trouve  
Elie se trouve a Navrongo.

Si vous, vous disait que euh est une voyage de fraternisation 
done qui va t’enseigner la-bas. C’est quelqu’un il y a, toujours il 
y a « interagir »la-bas___________________
Interaction

Interaction, done a ce niveau 1’interagir, 1’interagir vient encore. 
Aussi on dit Tintemet, c’est quoi 1’intemet ? c’est appelle de euh 
euh connecter avec beaucoup des gens sur I’intemet. Ou est-ce 
que tu vas trouver la contact, le contact de la personne 
premierement c’est la-bas.

se focaliser

Qui! euh une autre idee, c’est un moyen pour voyager la 
langue franqais ne perte pas de temps________________ ____
« La langue fran^aise »

« La langue fran^aise » ne perte pas de temps parce que c’est 
un moyen de la motivation, lorsque on vous inscrit d’aller a 
apprendre sur le nom de gouvemement, tu te vois comme...
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d ’ hetero-correction

effective par 1’enseignant suite a des difficultes de production par les apprenants

A9 et A14. En effet, la quasi-totalite des corrections relevees portent sur la

grammaire, essentiellement le pronom personnel et le nom (lexique). Il est clair

que dans le premier exemple, I’apprenant A9 rencontre une difficulte dans le

choix du pronom personnel approprie a employer dans son discours. Au lieu

I’apprenant a utilise le pronom personnel il». Cette difficulte se manifesto a

travers une hesitation qui apparait sous forme de repetition du pronom « on » pour

enfin faire le choix errone de 1’auxiliaire etre. L’enseignant reagit en interrompant

I’apprenant pour donner la forme correcte «elle se trouve». Suite a cette

correction, I’apprenant enchaine son idee sans pour autant reprendre en echo la

correction de l’enseignant.

Le meme phenomene est observe dans le deuxieme exemple ou I’apprenant

« interaction ». Suite a cette hesitation, l’enseignant comprend qu’il s’agit d’une

difficulte de production lexicale et procede ainsi a la proposition de la forme

avoir une fois utilise le mot juste propose par l’enseignant, il ne montre pas

enonce. Il va de soi qu’a travers ces deux exemples les apprenants en question ne

234

A14 commet une erreur quant a 1’emploi du verbe « interagir » a la place du nom

se preoccupent pas de reprendre et d’integrer dans leur discours la proposition de

correcte a I’apprenant. Ce que nous avons constate chez I’apprenant est qu’apres

Les trois exemples ci-dessus representent trois cas

d’interet particulier a la correction de l’enseignant et prefere poursuivre son

d’utiliser le pronom personnel «elle» pour remplacer le nom «maison»,
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1’enseignant. Leur seul souci est de faire passer le message, autrement-dit, ils ne

se situent pas dans une perspective acquisitionnelle (Vasseur, 1989: 82).

groupe presentent de nombreuses lacunes

interrompt les tours de parole pour corriger uniquement 1’element problematique.

La brievete de son intervention est liee a sa volonte de ne pas causer de rupture

dans 1’echange ou perturber son cours. Toutefois, 1’enseignant procede a la

correction apres une courte hesitation de 1’apprenant qui se manifesto par la

repetition de la premiere lettre du mot a prononcer comme le montrent les

exemples ci-dessus (voie la page 303). Dans la majorite des cas d’hetero-

corrections releves, 1’apprenant reprend a chaque fois le modele foumi par

1’enseignant. Il saisit 1’occasion et rectifie immediatement la correction du

locuteur competent, ce qui temoigne a la fois de sa competence incertaine de la

langue et de sa volonte d‘apprendre de nouvelles donnees de la langue

d’interaction. La strategic d’hetero-correction peut declencher des sequences

potentiellement acquisitionnelles puisque 1’enseignant offre aux apprenants un

etayage a la production.

Achevement interactif d’enonce inacheve

Gtilish (1986) appelle les situations ou un locuteur competent acheve

1’enonce produit et laisse inacheve par 1’apprenant par achevement interactif

d’enonce inacheve. Cette sequence est composee de trois etapes, a savoir :

1’enonce inacheve de 1’apprenant; 1’enonce de 1’apprenant destine a achever;

235

en production. Souvent 1’enseignant

Le nombre recurrent d’hetero-corrections montre que les apprenants de ce

1’enonce complete par un autre locuteur. Nous avons releve dans le corpus,
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differents cas oil I’enseignant vient a 1’aide a un apprenant pour completer son

enonce afin d’eviter une rupture dans 1’echange. Les indices qui permettent de

detecter les difficultes de 1’apprenant a achever son enonce sont souvent un long

silence, une hesitation suivie d’un abandon du discours ou bien des repetitions.

Dans cette section, nous nous sommes attele a relever toutes les sequences

d’hetero-achevement ayant un potentiel acquisitionnel. L’enseignant du premier

groupe a du recourir vingt fois a 1’achevement interactif d’enonces inacheves, soit

douze sequences dans les tours de parole (TP : 343) qui sont favorables a

1’acquisition. Voici quelques exemples tires du corpus :

COURS I

Extrait I

A8342

343 EN1

30 B5

Dans 1’extrait 1, l’enseignant EN1 procede dans le tour de parole 343 a

1’achevement d’un enonce laisse inacheve par 1’apprenant A8. L’element

dernier n’a pas repris la proposition de 1 enseignant mais s’est contente seulement

236

COURS n
Extrait II

31
32

EN2 
B5

Euh oui Ewe, Eve certains finalement parlent la langue la et aussi 
entre eux-memes, ils parlent leur langue matemelle. Seulement 
s’ils vont en classe le maitre ne sera pas toujours avec toi done moi 
je ne suis pas d’accord avec...... ...................................................... .
« que pa promouvoir la fraternisation »

complete est un syntagme que propose I’enseignant a 1’apprenant. Toutefois, ce

Pour continue ici euh la fois passee, 1’annee passee euh Anas a 
fait____________________________________ ____________
Exposer______ __ ______________________ _____________
exposer les mefaits de notre pays Ghana concemant corruption 
(prononcer en anglais)______________________ _______
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d’exprimer 1’idee qu’il s’agit bien de 1’element recherche sous forme d’un «

poursuivi ainsi son idee. Cette sequence n’offre pas un soulagement a 1’apprenant;

elle n’est done pas favorable a 1’acquisition. Neanmoins 1’apprenant A5 dans le

deuxieme groupe quant a lui, a repris en echo la proposition de 1’enseignant EN2

et puis il a continue a construire son enonce.

Le questionnement de la part de 1’enseignant: une activite metalinguistique

Les questions sont des outils d’interaction en classe de FLE. Elies servent

comme des moyens d’investigation et de justification de la connaissance et de la

croyance de ceux qui 1’emploient (Tamakloe, Amedahe & Atta, 1996). En classe

de FLE, 1’enseignant pose des questions pour pousser ses apprenants a pari er dans

la langue cible (Cicurel, 2011). Nous entendons par les explications ci-dessus que

le questionnement est une strategic de sollicitation. L’enseignant etaye la

production langagiere des apprenants en leur posant des questions, afin de les

amener a y repondre et par consequent a prendre la parole. Il est un guide pour

1’apprenant qui ne prend pas la parole de sa propre initiative. Ainsi, on pourra

remarquer que l’enseignant insiste a poser des questions aux apprenants pour les

inciter a parler. Les reponses foumies par les apprenants permettent la

construction d’un discours communicationnel.

Le recours a la question est une strategic fortement utilisee par les

enseignants pour stimuler les apprenants a repondre et done prendre la parole.
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marqueur de structuration de la conversation » (Roulet et al. 1985: 93) et a

Parmi les strategies les plus recurrentes deployees par l’enseignant de ce groupe, 

le recours a la question est nettement plus utilise puisque nous avons releve vingt-
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cinq questions posees dans les tours de parole (TP: 18, 26, 30, 32, 34, 38,

40,42,44,46,48,50,52,60,69,71,80,195,201, 238, 240, 251, 253, 262,341). Les

questions sont posees par 1’enseignant dans le but d’inciter ou d’attirer 1’attention

des apprenants. Voici quelques extraits a titre illustratif:

EN1238

239 A2

EN1240

241 A2

Extrait II

251 EN1

252 A13

Tu as decouvert cela ?253 EN1

254 A13

255 EN1

Extrait III

Les differentes questions posees par 1’enseignant sont toutes destinees, soit

a faire parler les apprenants ou a relancer le debat avec eux. Elies interviennent

ou

COURS I
Extrait I

toutes apres une difficult^ d’expression qui apparait sous forme de silence
238

Oui monsieur

Done, il faut nous detailler comment....

Quelle langue se parle ?
Euh oui Ewe, Eve certains finalement parlent la langue la et aussi 
entre eux-memes, ils parlent leur langue matemelle. Seulement s’ils 
vont en classe le maitre ne sera pas toujours avec toi done moi je ne 
suis pas d’accord avec .............................

341
342

P
E
8

C’est seulement la, la coutume ou bien, synonyme de la coutume. 
Tu veux parler de la culture ?_______________ ________________
La culture

C’est-a-dire la culture des francophones. Est-ce que tu peux aller loin 
euh pour nous si+ situer. Est-ce que tu as benefleie de voyager a 
Lome ?_________________________________________ _______
Non

Ok, ?a compte. Est-ce que vous avez euh euh decouvert cela ? Tu 
es alle a Lome ?________________________________________
Oui monsieur
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d’abandon du discours. Les questions posees par 1’enseignant EN1 se scindent en

deux categories ; nous en avons presente un exemple pour chacune. La premiere

conference « (Beaucoup de vos camarades disent qu ’un voyage linguistique dans

deuxieme categorie conceme toutes les questions adressees directement a un

apprenant pour qu’il intervienne dans la conference debat. Les questions posees

apprenants, sont favorables a 1’acquisition des strategies puisqu’elles obligent les

apprenants a prendre la parole. Generalement,

interroge les apprenants, ces demiers n’ont d’autre choix que de repondre a

1’enseignant et done de prendre la parole. Les questions posees par 1’enseignant

EN1 sont etayantes dans la mesure ou elles ont provoque une participation des

apprenants au debat.

Conclusion partielle

En ce qui conceme les strategies qui relevent de 1’effort collaboratif entre

1’enseignant et les futurs enseignants, 1’analyse a revele le deploiement de

differents types de strategies pouvant temoigner de la competence communicative

apprenants

239

un pays francophone est une perte de temps. Qu ’en pensez-vous ? »; alors que la

eu recours de nombreuse fois a 1’hetero-correction. Cette strategic est d’un grand

en classe, lorsque 1’enseignant

strategies. En effet, au niveau de la production 1’enseignant du premier groupe a

par 1’enseignant, essentiellement celles qui sont adressees directement aux

des apprenants ainsi que de la dimension acquisitionnelle que revetent ces

reprennent souvent les corrections du locuteur competent, a savoir 1’enseignant, et

potentiel acquisitionnel puisque nous avons remarque que les

relancer leporte sur les questions qui consistent a debat ou la
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integrent les modeles qu’il propose. Cette demarche temoigne de leur volonte de 

corriger leurs erreurs et d’apprendre davantage les normes de la langue franfaise.

Quant a 1 achievement interactif d’enonce inacheve, il a, egalement, ete d’un 

potentiel acquisitionnel essentiellement pour les apprenants dans les deux 

groupes. Nous avons remarque, a travers 1’analyse, le nombre d’apprenants qui 

ont recouru a cette strategic dans premier groupe sont nombreux que ceux sont en 

deuxieme groupe. Toutefois, il existe une difference entre les deux groupes 

lorsqu il s est agi du potentiel acquisitionnel qu’offre cette strategic aux deux 

groupes.
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CHAPITRE CINQ

IMPLICATIONS ET PERSPECTIVES DIDACTIQUES DE L’ETUDE

Introduction

Dans cette demiere partie de notre etude de recherche, nous aliens nous

interesser a la conclusion generale, aux implications didactiques, et a d’autres

perspectives de recherche qu’il faudrait exploiter. Au terme de 1’analyse des

diverses donnees (questionnaire et enregistrement audiovisuel), il convient a

present de se pencher sur les consequences didactiques de notre etude. En effet,

1’une des finalites de cette recherche est de contribuer a 1’amelioration du

programme linguistique des futurs enseignants dans les Ecoles Normales

Superieures. L’objet de ce chapitre sera de faire des suggestions pour un meilleur

enseignement de 1’oral dans les ecoles normales. Nos propositions tiendront

enquetes. Nous presenterons d’abord la situation actuelle de 1’enseignement de

1’oral et ensuite, nous abordons les orientations didactiques capables d’aider les

apprenants a ameliorer leur competence de communication orale en fran^ais

langue etrangere.

classe de

241

dans une

compte de nos observations lors de 1’experience menee et de celles de nos

Perspectives didactiques

L’amelioration des pratiques communicatives des futurs enseignants ne

peut se faire sans une remise en cause de certains aspects meme d’activites. Notre 

recherche a revele, en effet, que les apprenants font recours a des strategies de 

communication orale pour surmonter les lacunes en situation de communication 

FLE. Pour encourager 1’utilisation du fran<?ais dans leurs
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langue etrangere peut mettre en jeu

trouvent bloques dans leur production. Pour remedier aux difficultes d’expression

provoquees par le manque de vocabulaire approprie et 1’absence de la pratique de

la langue, qui nuisent a la communication des apprenants, il faut une prise de

conscience chez les formateurs/enseignants des apprenants c’est-a-dire il faudrait

revoir la maniere dont 1’oral est enseigne dans les Ecoles Normales Superieures.

Il importe de souligner que certaines difficultes langagieres chez les

apprenants resultent d’une organisation scolaire qui tend a negliger le savoir-faire

des apprenants dans nos ecoles normales. Dans ce cas, 1’identification des

difficultes liees a la pratique de cette langue s’avere primordiale. Pour pousser les

apprenants a parler plus frequemment cette langue, il est essentiel de renforcer des

activites langagieres de fafon interactive (debats, jeux, theatre, etc.). La creation

par 1’enseignant des conditions qui favoriseront la pratique de 1’oral est d'une

importance capitale. Par exemple, les themes a traiter doivent etre suffisamment

motivants et pourraient meme appartenir au vecu des apprenants. Dans le cas de

jeux de roles, par exemple, on peut proposer un canevas situationnel, ou bien

accompagner la situation de documents ecrits ou oraux authentiques ou fabriques.

Cela encouragera les apprenants a y « piocher » des informations, des idees, des

arguments. Il va sans dire que 1’apprentissage d’une langue dans le cadre scolaire

differe de 1’apprentissage dans un bain linguistique naturel.
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dispositifs mis en place. S’exprimer dans une

des phenomenes psychologiques tellement complexes que certains apprenants se
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peuvent pas transferer leur pratique de la langue parce qu’ils ne sont pas dans la

une heure d’histoire-geo », d’ou la necessite de multiplier les activites motivantes

evoquees plus haut. En effet, pour aider les apprenants « a structurer 1’oral, il est

necessaire de travailler sur des aspects conventionnels [...] de 1’expression »

(Dolz et Schneuwly 1998: 203).

Organiser des sequences d’auto-correction

Comme nous 1’avons effectivement observe au cours de notre etude, la

sequence de visionnement des communications orales enregistrees a permis aux

sujets de mieux apprehender leur competence de communication. Alors que

certains etaient etonnes de leur performance positive, d’autres avaient pu

identifier leurs problemes de communication. Des sequences de cours doivent

done etre consacrees a 1’auto-confrontation pour entrainer les apprenants aux

activites d’auto-correction et les motiver a mieux controler leur apprentissage. Ils

de

communication.

L’enseignement d’un jeu de role, d’un debat ou d’un expose peut, par

exemple, faire 1’objet d’une activite d’auto-confrontation au cours de laquelle les

243

situation du travailleur immigre; parce que e’est a 1’ecole, parce que e’est trois 

heures par semaine, et que sortis de cette heure-la, ils ont une heure de math et

Comme le disent Castelloti et De Carlo (1995: 56), les apprenants « ne

seront ainsi amenes a: i. Reperer leurs erreurs ii. Comprendre 1’origine de ces

corriger iv. Auto-evaluer leur competenceerreurs iii. Pouvoir se

apprenants pourront prendre conscience de leurs propres competences
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langagieres, discuter de leurs conduites communicatives et mieux comprendre le

fonctionnement de la langue.

Attirer 1’attention des futurs enseignants sur les strategies de communication

Comme nous 1’avons vu, le but de 1’enseignement des langues aujourd’hui

n’est plus de donner un « bonne conscience linguistique » mais de communiquer

en langue etrangere (Kramsch, 1991 : 6). En effet, Kramsch fait reference a

communicative » : il ne s’agit plus, des les annees 70, de maitriser une langue de

fa?on academique, mais de donner priorite au contexte psychologique, social,

culturel et economique, qui justifie la necessite de communiquer avec autrui et

determine le mode de communication utilise (Kramsch, 1991 : 6). Comme nous

avons pu le constater dans les strategies de communications presentees dans notre

etude, 1’efficacite des strategies de communication utilisees par les apprenants

pour atteindre leur but communicatif et poursuivre la construction du discours

n’est pas a mettre en doute, meme si la forme etait parfois incorrecte. En ce qui

(1990 :11) constate qu’il faut encourager les apprenants des langues a utiliser des

strategies de communications parce qu’elles sont plus efficaces que le fait de

rester silencieux si 1’on n’est pas capable de produire des formes grammaticales

correctes. Il ajoute que ce sont les strategies qui sont souvent cruciales pour que la

communication ait une chance de se derouler dans de bonnes conditions.

244

Quant a Bachman (1990: 100), il convient que la competence strategique 

fait partie des connaissances linguistiques, mais considere que

conceme 1’usage des strategies de communication en classe de FLE, Canale

cet aspect

1’abolition du locuteur/auditeur ideal de Chomsky par la «revolution
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strategique tient un role important dans toutes les situations communicatives dans

lesquelles

linguistiques sont insuffisantes, mais aussi quand on poursuit un certain objectif

communicatif dans une situation contextuelle. Nous observons generalement que

les difficultes de production du discours en situation de communication ainsi que

classe de langue. L’ attention est portee essentiellement sur le developpement des

competences linguistiques plutot que sur les competences interactionnelles. C’est

le cas a 1’Ecole Normale Superieure de Somanya.

Cependant, pour aider les futurs enseignants a interagir effectivement en

situation naturelie avec des enseignants et des camarades de classe, nous estimons

que 1’enseignement des strategies de compensation devrait faire son entree dans

les cours de communication orale. En effet,

communication avec eux, nous les assisterons a :

1. Faire prendre conscience a 1’apprenant de la nature et du potentiel des

diverses strategies de communication en general.

Selon Domyei (1995: 55), il est done important de faire prendre conscience

differentes situations oil la mise en pratique de ces strategies pourraient s’averer

1’importance de la « prise de conscience metacommunicative » par rapport a leur

utilisation. Selon ces deux auteurs, ces strategies, « peuvent etre influencees par

1’enseignement » (Faerch et Kasper, 1983: 47).

245

on a besoin d’utiliser la langue - pas seulement lorsque les capacites

aux apprenants de ce qu’ils ont dans leur repertoire et de les sensibiliser aux

utiles. Domyei (1995) cite par Faerch et Kasper (1986 : 179) qui intervient sur

les demarches de resolution de ces difficultes ne sont pas souvent traitees en

en abordant les strategies de
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2. Encourager les apprenants a prendre des risques et a utiliser les strategies

de communication

devons etre dans 1’utilisation de

ces strategies de communications : c’est un fait naturel dans notre langue

matemelle et nous ne devons pas le voir d’un mauvais ceil.

3. Donner des modeles d’utilisation de ces strategies de communication.

Il est bon que 1’enseignant donne des modeles d’utilisation de ces strategies

de communication a ses apprenants. Il peut le faire, par exemple, a travers la

demonstration, le materiel audio et audiovisuel; il peut egalement appliquer une

approche inductive pour amener les apprenants a identifier, classifier et evaluer

ces strategies utilisees par des locuteurs de langue etrangere ou des apprenants de

la langue cible.

D’apres Faerch et Kasper (1983), cites par Dbmyei, une variation de cette

approche inductive peut etre appliquee en enregistrant ou en filmant les

apprenants et leur demandant par la suite d’analyser leurs propres utilisations de

strategies de communication (Domyei, 1995: 63).

4. Donner 1’opportunite aux apprenants de pratiquer ces strategies de

communication en classe,

Selon Domyei (1995), pour que 1’utilisation de ces pratiques langagieres soit

efficace, il faut qu’elle soit devenue automatique chez les apprenants.

5. Integrer ces strategies de communications dans un enseignement direct.

246

Willems (1987: 17) affirme que souvent, nous

Le but ici est que tout apprenant ose parler et manipuler la langue cible sans

avoir peur de se tromper et de commettre des erreurs (Faerch et Kasper, 1986).
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Comme nous 1’avons vu dans le chapitre 4, utiliser certaines de ces

strategies peuvent s’averer difficiles pour les apprenants, car elles necessitent une

strategies dans un enseignement

direct, selon Domyei (1995: 64), c’est donner aux apprenants les outils

necessaires pour le faire. En effet, avoir conscience de ces strategies utilisees en

langue cible si la structure de base ou le lexique sont inconnus des apprenants. Par

exemple, selon Tarone et Yule (1989), 1’utilisation des circonlocutions demande

une connaissance minimale de leurs structures et des mots pour arriver a faire des

descriptions efficaces. Il faudrait alors, selon ces auteurs, donner le lexique

necessaire comme par exemple, un triangulaire, carre, rond, les couleurs etc.

Domyei et Thurrell (1991) prennent en consideration les automatisations des

structures de base comme par exemple: c 'est une sorte de c’est quelque

chose que tu fais quand.. .etc.

Ces auteurs incluent aussi le besoin de donner aux apprenants la liste des

mots de remplissage et des dispositifs d’hesitations, comme lorsque le locuteur

tente de gagner du temps pour trouver le mot qu’il cherche. Parmi ceux-ci, on

pouvons donner aux apprenants pour leur assurer une bonne utilisation des

strategies de communication, nous trouvons egalement des mots ou des phrases

prefabriques pour demander de 1’aide, comme comment dit-on...

comment appelles-tu quelqu’un qui .... ?, entre autres (Domyei, 1995: 64). Selon

247

(par exemple, les circonlocutions). Integrer ces

langue matemelle ou seconde n’est pas suffisant pour qu’elles soient efficaces en

peut trouver : c’est que ...., en fait...etc. Enfin, parmi les outils de base que nous

en ... ? ,

certaine maitrise de la langue, que ce soit au niveau de la structure ou du lexique
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apprenants est qu’ils analysent eux-memes les strategies qu’ils utilisent en langue

seconde puis, qu’ils cherchent, en faisant attention aux differents de mots et de

structures, leurs equivalents en langue cible.

En plus, les enseignants pourront, par exemple, commencer la discussion

sur les strategies a partir du visionnement d’un enregistrement presentant deux

apprenants en discussion libre. La classe sera amenee a identifier les incapacites

des interactions ainsi que leurs conduites communicatives pour surmonter des

lacunes. Les recherches en didactique ayant montre que les apprenants plus

competents disposent d’un eventail moins competents (O’Malley & Chamot,

1990), nous pensons que les discussions sur les strategies de communication

permettent aux apprenants «faibles» de profiter des experiences de leurs

collegues plus competents. La sensibilisation aux strategies de communication

consisterait egalement a dormer aux futurs enseignants des indications sur les

resoudre leurs problemes de communication. Voici quelques indications ci-

dessous.

etudiants de developper les competences necessaires a 1’expression et a la

comprehension orale. Il faudrait, comme le souligne a juste titre Pekarek (1999:

10), orienter les activites en classe « vers le developpement des savoir-faire

248

Proposer des activites communicatives

L’enseignement de 1’oral a 1’Ecole Normale Superieure de Somanya devrait

Domyei (1995), un bon moyen de donner acces a ces outils linguistiques aux

outils linguistiques qu’ils peuvent utiliser, en situation d’interaction, pour

favoriser 1’utilisation du fran^ais le plus souvent possible et permettre aux
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pratiques de 1’ordre du discours oral en face-a-face tels qu’ils semblent poser

probleme aux apprenants. ». Il s’agira alors de creer des conditions favorables des

competences discursives telles que prendre la parole, exprimer/defendre son point

de vue, gerer 1’organisation du discours dans 1’interaction, participer a la

construction du discours, solliciter la collaboration de 1’interlocuteur en cas de

difficultes de communication entre autres. Ainsi,

exercices d’expression orale a partir des images, d’autres activites comme la

conversation et les dialogues de genre argumentatif, sans preparation prealable

permettront aux apprenants de pratiquer la langue sous diverses formes.

Comme nous avons pu le constater au cours de notre etude, la situation

interactive a permis aux apprenants d’exterioriser leur connaissance de la langue

frangaise. Les pratiques de classe devraient done privilegier «une approche

interactive » qui consiste a creer, dans le cours d’oral, un cadre dans lequel les

veritable situation sociale. Autrement dit, il faudrait recentrer 1’enseignement de

1’oral sur des activites interactives comme les exercices de simulation, de jeux de

role ou des activites d’improvisation. Plusieurs travaux ont mis en evidence les

atouts de telles activites en classe de langue etrangere surtout dans les milieux oil

(Debyser 1991 ; Yaiche 1996 ; Weiss, 2002).

En effet, il faut reconnaitre qu’en dehors du fait que les jeux de role ou

autres activites de simulation permettent de faire entrer la realite en classe et de

faire « vivre la langue en action et en relation » (Dufeu 1983: 43), ils favorisent

249

apprenants seraient amenes a utiliser la langue en interaction comme dans une

en dehors des debats et des

les apprenants ont peu d’occasion de pratiquer la langue en dehors des cours
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aussi la production spontanee du discours par les apprenants qui, tout en prenant

plaisir au jeu, exteriorisent leurs ressources linguistiques. Ainsi, comme le

souligne Tabensky (1997: 136), «par le jeu dramatique spontane de situations

variees allant des plus simples aux complexes (...), 1’apprenant integre les formes

linguistiques pendant qu’il joue son role, il pent les reutiliser naturellement plus

tard dans un contexte social non pedagogique». Par ailleurs, les activites

apprenants, qui affirment avoir peur de

parler ou de faire des fautes, de prendre la parole devant leurs pairs. Ils seront

amends a constater, comme c’est le cas avec nos enquetes au cours du debat,

qu’ils disposent des ressources linguistiques necessaires pour communiquer en

fran^ais. Ils pourront alors surmonter progressivement leur peur lorsqu’ils seront

avec leurs pairs en dehors des classes.

Encourager 1’autonomie des futurs enseignants dans la prise de parole

Apprendre une langue, ce n’est pas seulement integrer un nouveau systeme

d’apprentissage. En ce cas, un travail autonome chez les apprenants joue un role

succes En effet, dans

Superieure, 1’enseignant charge de 1’oral doit etre d’abord conscient que les

apprenants ont deja acquis certaines habitudes qui influenceront leur attitude face

a 1’objet d’apprentissage. La tache de 1’enseignant est d’altemer en permanence

250

interactives en classe permettront aux

entre 1’enseignement des contenus et les remarques concemant les attitudes

l’enseignement/apprentissage de la langue etrangere a 1’Ecole Normale

linguistique ou des comportements, c’est aussi adopter des habitudes

positives d’apprentissage a adopter. Il doit aussi prendre conscience que son

important pour le de leur apprentissage.
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de1 ’ environnementde

1’apprentissage/acquisition d’une langue.

processus social et le savoir est construit socialement. Dans cette perspective,

1’enseignant n’est plus celui qui transmet un savoir donne aux apprenants mais sa

tache est aussi d’aider ces demiers a construire leurs savoir-faire et leur sens des

responsabilites.

Considere comme un acteur pedagogique principal, 1’apprenant de FLE a

son tour doit etre capable de prendre en charge son propre apprentissage. Il se doit

de maitriser la langue etrangere et d accumuler un bagage culturel suffisant et des

connaissances methodologiques pour son futur travail. Le savoir apprendre, qui

251

Il est certain que l’approche communicative demande un 

changement profond d’attitude et de perception de role 
d’enseignant et d’apprenant. Une pedagogie de la 

communication ne peut etre qu’une pedagogie des rapports 
interpersonnels s’exprimant a travers des processus 
d’interaction de discours dont apprenants et enseignants doivent 

prendre conscience. » (Kramsch, 1991: 7).
D’ailleurs, 1’apprentissage d’une langue etrangere est considere comme un

Le role du professeur est done d’orienter les eleves et de les 
amener, par ses questions, a decouvrir et a reflechir ensemble an 
fonctionnement de la langue franfaise. Il ne s’agit done pas 
d’apporter simplement des reponses aux exercices ou 
d’expliquer les regies de grammaire, mais plutot d’aider les 
eleves a emettre des hypotheses et a tirer leurs propres 
conclusions sur le fonctionnement linguistique de la langue 
fran^aise. » (Guedon, 2003: 10).

comportement constitue une part importante© University of Cape Coast     https://ir.ucc.edu.gh/xmlui

Digitized by Sam Jonah Library



favorise la reussite et mene a une veritable autonomic, est une competence

personnels et decisive, issue de la conduite de son propre apprentissage. 11 est

aussi un investissement dont les effets augmentent considerablement les chances

capacite de

reflexion et d’elaborer ses propres strategies de cooperation, d’investissement et

d’autoformation.

Selon Ellis (1985), 1’autonomie de 1’apprenant est definie en termes de

comportement potentiel : celui-ci

concemant son propre apprentissage. Une formation autonomisante devra done

developper la capacite a etre autonome : apprendre a apprendre, a construire des

savoirs et savoir-faire langagiers et a collaborer en seront les elements cles. Tout

apprentissage est une transformation profonde, il faut changer pour apprendre et

on change en apprenant. En ce sens, la classe doit etre un lieu d’entrainement pour

communication comme le notent Cyr et Germain (1998): « L’apprenant doit done

son apprentissage avec des strategies metacognitives. ». On attend des apprenants

qu’ils soient capables de faire un usage autonome, spontane et efficace de la

langue dans les differentes situations de communication de la vie reelle

trouvent confrontes, de satisfaire au mieux leurs besoins de

communication langagiere.

Dans le but de faciliter 1’autonomie de 1’apprenant, le travail en groupe sous

252

non seulement essayer d’ apprendre en autonomie, il lui incombe aussi de gerer

auxquelles ils se

forme de conversation occupe une place primordiale. Ce type de travail augmente

de developper sa competence de communication, renforcer sa

a le pouvoir de prendre des decisions

acquerir non seulement des competences mais aussi des strategies de
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la possibility de negocier le

afin d’assurer que le message soit compris, augmente les occasions de pratique

dans la langue et augmente la qualite du langage des apprenants. En effet, les

interactions pratiquees entre les apprenants en classe ressemblent a deux

productions d’oral en continu qui

par anticipation la question que 1’autre apprenant doit lui poser, puisque le cadre

de la communication est impose par la le<?on. L’apprenant prete peu d’attention a

la question ainsi qu’a la reponse qui marque la fin de 1’echange. Face a cet etat de

choses, il suffit que 1’enseignant pose une question en rapport avec la reponse de

l’apprenant pour que celui-ci soit destabilise. De plus, il est necessaire de mettre a

la disposition des apprenants des methodes de travail, des moyens de realiser en

frangais ce qu’ils sont, des strategies de communication pour leur permettre

d’apprendre a apprendre en autonomie et de reduire 1’ecart entre le vouloir de dire

et le pouvoir de dire lors de 1’echange conversationnel.

coopere entre eleves et professeurs. On apprend mieux quand on installe la

confiance et le partage, quand on les associe a la lucidite et a 1’alterite.
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L’utilisation des documents authentiques est aussi un des 
elements qui permet de favoriser 1’autonomie d’apprentissage 
de 1’eleve. Si 1’on developpe dans la classe des strategies de 
travail par rapport aux documents authentiques, l’apprenant 
pourra reinvestir ces strategies en dehors de la classe, ceci veut 
dire que 1’objectif "apprendre a apprendre" est aussi important 
que le contenu des documents. » (Berard, 1991: 50-51).

se croisent. Cependant, 1’interlocuteur connait

sens de la communication et de modifier la langue

Selon Holec (1979), on apprend mieux quand on echange et quand on
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Nous acceptons le propos de Berard (1991), comme il est vrai que

1’emploi des documents authentique favorise 1’apprentissage efficace de la langue

fran^ais en classe et aussi promeut la meilleure comprehension des apprenants.

Conclusion partielie

De ce qui precede, il est clair que 1’amelioration de la competence de

communication orale des apprenants en immersion linguistique au Village du

Benin necessite des changements tant au niveau des contenus qu’au niveau de

1’approche pedagogique de 1’oral. Les enseignants auront des roles importants a

jouer dans la mise en place des activites favorables a une meilleure appropriation

et a une pratique reguliere du fran?ais par les apprenants. La tache peut leur

paraitre enorme au debut. Il faudrait leur presenter les resultats de notre etude et

les preparer a modifier progressivement leurs pratiques de classe. L’elaboration

d’un programme detaillee se fera apres un travail de concertation qui prendra en

compte nos recommandations.

En ce qui conceme les apprenants, on leur fera prendre conscience de leurs

potentialites et des divers moyens dont ils disposent pour communiquer

effectivement en fran^ais. Car, aucune methode d’enseignement de langue

etrangere ne peut etre efficace sans la motivation, le desir et la determination

personnelle a apprendre et pratiquer cette langue.

Conclusion generale

Pour cette partie, nous presentons le resume final de notre etude de

recherche et quelques recommandations. Nous rappelons que notre etude a mis la

lumiere sur 1’analyse des strategies de communication orale des futurs enseignants
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Somanya au Ghana. Les strategies restent a 1’epoque actuelle au coeur de toute

pedagogic d’apprentissage active du franpais langue etrangere. Elies constituent le

socle sur lequel repose la prise en charge de 1’apprentissage par 1’apprenant.

Pour eclairer les elements cles de cette problematique, des travaux de

recherche portant sur les strategies de communication orale, strategies de

les strategies de repetition et 1’approche actionnelle decommunication,

1’apprentissage des langues ont ete discutes. Nous avions ensuite place 1’etude

dans le cadre des theories cognitives d’Anderson (1983) qui eclairent les

processus mentaux qui sont engages lors de la production orale et le rappel

subsequent dans un echange langagier. La discussion theorique sur les strategies

nous a egalement permis de constituer les bases methodologiques pour la collecte

des donnees de 1’etude.

Divers procedes methodologiques ont permis de recueillir des donnees sur les

communiquer en franpais durant un cours de production orale. Etant donne les

origines socioculturelles et linguistiques de ces apprenants, 1’experimentation

mise en place a 1’Ecole Normale Superieure de Somanya a permis d’obtenir des

donnees significatives par 1’enregistrement, 1’observation directe en situation, le

questionnaire. Les donnees quantitatives et qualitatives recueillies par ces outils

ont permis d’etablir le fait que les strategies de communication adoptees par les
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futurs enseignants lors de la production orale sont analysables grace aux grilles 

typologiques elaborees par Faerch et Kasper (1983), Noyau (1984), Riley (1985),

en classe de franpais langue etrangere (FLE) a 1’Ecole Normale Superieure de

strategies de communication que deploient 38 futurs enseignants pour
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Giacomi et Heredia (1986), et Bange (1992b). Nous avons passe revue sur les

travaux anterieurs en analysant les travaux des chercheurs suivants : Tijani

(2006), Hammarstrom (2016) et Tabellout (2016).

Aussi, de proposer des solutions pedagogiques possibles qui peuvent aider

les futurs enseignants a ameliorer leur communication. Notre public etait

constitue des apprenants

enseignants de fran?ais a 1’Ecole Normale Superieure de Somanya. Cette etude a

egalement comme finalite de proposer des pistes pedagogiques pouvant

contribuer a 1’amelioration de 1’enseignement/apprentissage de 1’oral en classe et

favoriser la pratique du fran?ais par les apprenants au cours de leur formation et

au-dela.

L’objectif essentiel de la classe est la pratique communicative de la langue.

Nous avons vu que la communication en francpais langue etrangere requiert la

mobilisation des strategies de communication orale. Les activites du debat sont

des activites appropriees pour developper leurs competences langagieres.

L’examen de notre corpus nous

strategies deployees par les apprenants en vue de resoudre un probleme de

production orale et progresser dans les echanges communicationnels. Ce travail

s’est done penche sur 1’analyse des strategies de communication, une composante

essentielle du concept de 1’interlangue d’un apprenant en langue etrangere. Lors

des interactions de nos repondants, nous avons constate que les auto-corrections,
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1’altemance codique, les repetitions, la traduction sont les strategies les plus 

frequemment et spontanement utilisees par les apprenants. Ainsi, nous pouvons

a permis de rendre compte des differentes

en niveau 200 qui se forment en tant que futurs
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affirmer que les future enseignants a 1’Ecole Normale Superieure de Somanya

emploient differentes strategies de communication.

Tout au long de cette recherche, nous avons tente de montrer quelles sont

les strategies de communication auxquelles recourent les apprenants de langue

franfaise a 1’Ecole Normale Superieure de Somanya afin de surmonter les lacunes

de communication en situation de communication dans une classe de FLE. Il s’est

agi alors d’echange communicationnel entre enseignant et apprenant ou apprenant

et apprenant au cours d’une production orale en FLE au departement de francpais

de Somanya. Pour repondre aux diverses questions autour desquelles s’articule

notre etude, nous avons recueilli des donnees aussi bien quantitatives que

qualitatives en administrant des questionnaires aux apprenants et des donnees

enregistrees de leurs productions orales en classe de FLE. Apres avoir analyse les

donnees recueillies, il a ete necessaire de presenter les resultats, sans pour autant

revenir aux details. Nous avons, a cet effet, montre comment les participants

poursuite au cours de leur echange communicationnel.

Les principaux resultats de notre recherche sont ici annonces, en tenant

compte, comme c’etait le cas pour 1’analyse, des efforts individuels des future

enseignants aussi bien que des efforts collaboratifs enseignant/apprenants.

N’oublions pas qu’au debut de cette recherche, nous avons emis 1’hypothese

incidence directe sur les strategies deployees par les apprenants pour surmonter
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deploient leurs efforts pour reussir Facte de communication et garantir sa

generale selon laquelle 1’experience dans la pratique de la langue franchise a une

leurs difficultes de communication. Avant de proceder a la verification de nos
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trois hypotheses, nous avons dresse un classement de nos deux groupes

d’apprenants du plus competent au moins competent. Ce classement s’est fait sur

la base du nombre de strategies deployees par les participants aux interactions

(enseignant et apprenants) et surtout en tenant compte de leur frequence d’emploi.

Ainsi, les apprenants les plus competents jouissent d’une competence

communicative notamment linguistique et sociolinguistique (CECR, 2001) qui

1’apparition de nombreuses difficultes en

production ou en comprehension. Par contre, les apprenants les moins competents

recourent a plusieurs (diverses) strategies pour surmonter leurs lacunes de

communication inherentes a leur competence en fran^ais langue etrangere. Il est

imperatif de tester les hypotheses que nous avons formulees au debut de 1’etude.

Alors, par rapport a nos hypotheses de depart, 1’analyse des donnees

susmentionnees nous a permis de les valider toutes. Notre premiere hypothese

postule qu’il existe 1’usage des strategies de communication dans diverses formes

qui constituent la base de communication orale de futurs enseignants dans leurs

cours de FLE.

Ce type de considerations (1’emploie des strategies de communication)

1’avons evoque anterieurement, des questions etaient destinees a la verification de

la presence, dans la classe de FLE, du phenomene central de notre etude :

confirment leur presence

questionnaire. Sans nul doute, cette hypothese est validee a travers 1’observation
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leur permet de communiquer sans

correspond aux reponses des futurs enseignants au questionnaire. Comme nous

en classe de FLE a partir de leurs reponses au

strategies de communication. Nous pouvons observer que les apprenants
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des seances et les reponses

qui est portee sur le potentiel acquisitionnel des strategies communicatives

pouvons dire que cette hypothese est

debut du travail.

La seconde hypothese affirme que les strategies de communication utilisees

par les futurs enseignants en classe de FLE, peuvent se categoriser en differents

groupes, a savoir strategies de compensation, cognitives et affectives. Le corpus a

montre qu’une pleiade de strategies est mise en oeuvre par les apprenants des deux

groupes concemes par notre etude tant dans 1’effort seul que dans 1’effort

conjugue des participants. Quant aux strategies qui resultent de 1’effort seul de

1’altemance codique, la foreignizing, les pauses d’hesitation, les strategies de

repetition, la traduction, 1’explication, la question et 1’abandon de discours

inacheve. Ces differentes strategies sont deployees pour surmonter les difficultes

de communication qui surgissent aussi bien dans la production que dans la

strategies sont considerees comme favorables a 1’acquisition d’une langue

etrangere puisqu’elles offrent un etayage aux apprenants pour produire et

comprendre la langue cible tout en temoignant de la volonte de ces demiers a

apprendre la langue fran?aise. De plus, toutes les strategies resultant de 1’effort

collaboratif de 1’enseignant et des apprenants dans la communication de FLE

restent majoritairement favorables a 1’acquisition.
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deployees en classe par les participants, nous

au questionnaire. Concemant la premiere hypothese

comprehension. L’analyse du corpus nous a permis de constater que toutes ces

1’apprenant, nous relevons une variete de strategies soit: 1’autocorrection,

confirmee. En effet, cette confirmation se justifie avant tout par 1’objectif fixe au
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En effet, les participants

recount essentiellement a 1’hetero-correction, 1’achevement interactif d’enonce

inacheve et a la traduction pour la resolution des difficultes de production. A

propos des strategies de communication orale, 1’etude des productions orales

enregistrees a permis de constater une grande volonte de la part des apprenants a

surmonter leurs lacunes de production en s’appuyant sur leur connaissance limitee

de la langue franpaise et sur les ressources dont ils disposent dans la langue

anglaise. Ainsi, pour resoudre les problemes de production, les apprenants ont-ils

surtout privilegie les strategies individuelles, notamment le recours a 1’auto-

correction, la definition, 1’altemance codique, la traduction et 1’explication. Quant

a la compensation des problemes de comprehension, elle s’est manifestee a

travers des strategies collaboratives sous forme de sollicitation explicite (hetero

correction, d’achevement interactif d’enonce inacheve, de demande de repetition

et de strategies de questionnement).

permis, d’une part,

observations empiriques. Les strategies de

communication ont, d’autre part, misent en lumiere d’autres demarches de

resolution des difficultes comme le recours aux strategies d’evitement et les

strategies de maitrise des problemes comme 1’emploi des astuces pour gagner du

temps, la prise de risque de faire des fautes dans le but d’eviter la rupture de

tache communicative et a assurer le succes de la communication en classe. Selon
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mis en lumiere une certaine determination, de la part des apprenants, a effectuer la

Les reponses des apprenants a travers le questionnaire a

aux conferences debats dans les deux groupes ont

de confirmer la plupart de nos

communication, entre autres. D’une maniere generale, les strategies observees ont
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Bange (1992b), ces strategies s’inscrivent dans les categories des « strategies

seulement 1’existence

d’un but de communication a realiser, mais aussi le fait que le locuteur non natif

potentielle que comporte la prise de risque.

La troisieme hypothese affirme que les strategies de communication

frequence variee. En

identifiant les deux groupes d’enquetes (A et B) compte tenu de leur duree

d’apprentissage du fran^ais, nous avons assume le fait que ceux ayant accumule

plus d’annees d’apprentissage auraient moins de difficultes a communiquer en

franpais; alors auraient moins tendance de deployer les ces strategies. Les

resultats obtenus ont partiellement valide cette hypothese. En effet, 1’emploi des

strategies pendant les cours de franpais sont identiques pour les deux groupes.

Mais, sur le plan des demarches de compensation, les etudiants ayant plus

reformulation). Dans cette perspective, nous pouvons inferer que certains futurs

langue seconde des futurs enseignants peut vehiculer leur comprehension. Ces

futurs enseignants sont alors motives a utiliser ces langues en question. Toute

reflexion faite, nous pouvons conclure que la troisieme hypothese est verifiee et

validee.
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privilegiant des demarches d’auto-correction et des activites metalinguistiques (la

realisation des buts de la communication presuppose non

d’annees d’apprentissage se sont montres tres soucieux du respect de la norme en

d’accomplissement des buts de communication » car une strategic qui favorise la

utilisees par les futurs enseignants de FLE seraient en

enseignants ont un niveau linguistique bas en FLE. Aussi, ils presupposent que la

veille le realiser, qu’il soit motive pour le faire en passant par-dessus la menace
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Comme apport principal, cette recherche nous a renseignee sur les

veritables difficultes des apprenants ghaneens

efforts qu’ils foumissent pour les resoudre. Le protocole experimental de recueil

des apprenants dispose des competences necessaires pour communiquer

efficacement en franfais et qu’ils sont capables de surmonter leurs difficultes.

L’experience a montre en effet que, face a 1’obligation de communiquer en

fran?ais, non seulement, ils n’avaient pas peur de parler, mais aussi, ils avaient su

foumir des efforts necessaires pour assurer le succes de 1’interaction. 11 est done

clair, comme le souligne Py (1991: 20-21) que « e’est en communiquant que 1’on

apprend une langue » et que «les outils linguistiques apparaissent, s’organisent et

se normalisent progressivement sous la pression des besoins crees par la

realisation de la tache».

Par ailleurs, grace a cette etude, nous sommes parvenu a la conclusion que la

communication en langue etrangere n’est pas seulement un but a atteindre, mais

aussi un moyen par lequel les futurs enseignants peuvent etre amenes a reinvestir

leur connaissance, a verifier, voire renforcer, les acquisitions prealables. Les

Somanya et sur la necessite de creer davantage des situations de communication

pouvant favoriser la pratique du fran^ais par les apprenants au cours de leur

sejour. Il faudrait desormais redefinir les objectifs d’enseignement, privilegier les

activites interactives et aider les apprenants a developper une meilleure
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resultats obtenus nous ont eclaire sur les reajustements pedagogiques qui 

s’imposent dans Fenseignement de 1’oral a 1’Ecole Normale Superieure de

en communication orale et sur les
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formes par rapports aux nouvelles orientations que nous preconisons.

En conclusion, nous avons montre comment 1’emploi des strategies de

communication orale aide les futurs enseignants a combler le vide au cours de la

communication orale. Ainsi, nous pouvons confirmer que, comme exprime dans

le CECR, la frequence de 1’utilisation des strategies de communication semble

etre une bonne maniere d’estimer la competence langagiere d’un apprenant d’une

langue etrangere (Conseil de 1’Europe, 2005). Nous pouvons aussi indique que le

travail en groupe constitue une activite efficace aide les apprenants de FLE afin

de developper leur competence communicative et que la dynamique de groupe

importe autant que le niveau langagier des participants lorsqu’il s’agit d’utiliser

les strategies de communication en classe de FLE; plus on maintient la

conversion, plus on s’entraine a converser. Comme nous pouvons aussi le

constater, les strategies de communication peuvent etre utilisees dans la salle de

classe et par consequent la competence peut augmenter si 1’apprenant sait s’en

servir en L2. Il sera alors valable pour les enseignants de FLE d’organiser des

activites ou leurs apprenants peuvent s’engager dans la discussion fibre. Nous

developpement des competences langagieres, et qu’elle constitue ainsi un aspect

aussi important que la grammaire, comme 1’expriment Canale et Swain (1980).

Perspectives de recherche
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competence de comprehension orale. Les professeurs devront egalement etre

voyons que 1’utilisation des strategies de communication en FLE est liee au

Puisque le travail de recherche est un travail non exhaustif, nous croyons 

bien que notre etude n’est pas la demiere dans ce domaine. Nous nous attendons a
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orale. Pour une future recherche de plus grande envergure, nous proposons qu’a

part le questionnaire et 1’enregistrement, les chercheurs puissent utiliser 1’entrevue

coniine un moyen de collecte des donnees.

En plus, les resultats de 1’etude

pistes de recherche sur le plan pedagogique. Ainsi, nous proposons quelques

pistes de reflexion qui pourraient nous aider a revoir les contenus des programmes

enjeux de la mondialisation: Comment en rendre conscients les apprenants ? Ce

phenomene des strategies de communication est inevitablement present en classe

de FLE. Alors, il apparait plus judicieux de le prendre en compte de maniere

raisonnee et efficace, de le didactiser plutot que de 1’ignorer. En somme, la

presente etude ne servirait qu’une source d’inspiration pour des recherches

ulterieures.
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nous permettent d’envisager de nombreuses

dans nos institutions educatives afin de mieux preparer les apprenants de FLE aux

ce qu’il y ait d’autres futures recherches sur les strategies de communication© University of Cape Coast     https://ir.ucc.edu.gh/xmlui
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annexe a

Questionnaire on oral communication strategies

This questionnaire seeks to elicit data on oral communication strategies used

by students of French in classroom communication. The oral communication

strategies are devices learners use while communicating in the targeted language

in order to solve problems and to enhance the effectiveness of communication.

288

FUTURS ENSEIGNANTS DE FRANQAIS LANGUE ETRANGERE (FLE) A 

L’ECOLE NORMALE SUPERIEURE DE SOMANYA, AU GHANA.

UNIVERSITY OF CAPE COAST 

DEPARTMENT OF FRENCH

Questionnaire for learners of French in Somanya College of education, Ghana.

SUJET: ANALYSE DES STRATEGIES DE COMMUNICATION ORALE DES

The questionnaire seeks to find out more about the frequency with which you use 

communication strategies in the French class. Please indicate how often you 

generally use the strategy when speaking French in class.

The study is in partial fulfillment for the award of a Doctor of Philosophy 

degree. Therefore, the outcome is purely for academic purposes and respondents 

are assured of absolute confidentiality as all information would be treated 

anonymously. Your prompt and sincere response would be highly appreciated. 

Kindly answer this questionnaire by choosing from the answers provided or by 

describing objectively, strategies you adopt. You should not include your name on 

the sheets.
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SECTION A. Personal data

please tick the box which corresponds to your choice.

[ ] (B) Non-Qhanaian (please specify)

SECTION B. General questions about participant’s linguistic background

Please tick the box which corresponds to your choice.

5. State the number of years of studying French: (A) l-3years [ ]

(B) 4-6years [ ]

(D) Above 10 years [ ](C) 7-IQ years [ j

6. At which stage did you start learning French?

(B)J. H.S [] (C) S.H.S. [ ] (D) College of Education [(A) Primary [ ]

] (E) Alliance Fran^aise

(B) No [ ](A) Yes [ ]7. Do you speak French in class?

If yes, how often?

(B) French [ ] 

spoken

8. Which places

1. Sex (A) Male [ ] (B) female [ ]

2. Age (A) 16-20 year [] (B) 21-25 years [ ] (C) 26-30 years [ ] (D)31years 

and above [ ]

3. Nationality: (A) Ghanaian

(C) mother tongue

(please specify)

4. Languages spoken: (A) English [ ]

(D) Other Ghanaians languages

(A) Often [ ] (B) Sometimes [ ] (C) Hardly [ ]

do you speak French? (More than one answer can be selected)

(A) in class [ ] (B) outside classroom [ ] (C) in dormitory [ ] (D) in town [ ]

9- With whom do you speak French the most?

(A) French Tutor [ ] (B) Friends [ ] (Q Course mates [ ]
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1 0. Which language(s) does your tutor(s) use in French class?

(A) English [ ] (B) French [ ]

(A) Yes [ ] (B) No [ ]

If no why? 

12. How often do you ask questions in class?

(A) Very Often [ ] (B) sometimes [ ] (C) rarely [ ] (D) never[ ]

13. How often do you respond to questions in class?

(A) Very Often [ ] (B) sometimes [ ] (D) never[ ](C) rarely [ ]

14. Do you have difficulty in expressing yourself orally with your tutors in French

class?

(C) sometimes [ ](A) Yes [ ] (B) No [ ]

15. State the nature of difficulties in communicating with your tutors in French

class. (You can choose as many as applicable.)

(B) inadequate vocabularies [ ](A) Fear of making mistakes [ ]

(D) pronunciation problems [ ](C) Weak French background [ ]

•(E) difficulty in understanding my tutors [ ]

SECTION C: THE STRAGIES USED BY STUDENTS

What are your oral communication strategies? Tick the box which corresponds to
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(C) French and English [ ]

11. Do you participate in French class?

the frequency of the use of each strategy.

1 = never, 2 = rarely, 3 = sometimes, 4 = often and 5 = always
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Frequency of usageyou

AlwaysNever Rarely

16

17

18

19

20

21

22

23

24

25

strategies26
291

Oral communication strategies 
use
Type of strategy

When I don’t understand 
something spoken about by my 
tutor, I ask questions for better 
clarification. ______________
I ask for assistance from the 
tutors/colleagues. For example: I 
ask my tutor the French 
equivalent of a word or an 
expression used._____________
When speaking with my French 
tutor, I reformulate in a different 
manner what he said in French. 
When I feel that I lack 
vocabularies, I refuse to respond 
to questions asked by my tutor. 
Whenever I realize my mistakes, 
I self-correct them and 
continuous naturally._________
When I speak, I fill mY speech 
with hesitations and pauses to 
gain time whilst I look for the 
right words._____
I use repetition

I leave (abandon) a target 
message unfinished because of 
language difficulties.
I do switch to English whenever 
I am speaking French in class.
I translate word for word 
(literally translate) when 
speaking French in class.
If I have difficulty using the 
right words for something, I try 
to describe or explain the 
intended message or target 
object.
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27

28

29

30

31

32. Do you think the use of these strategies help you speak French?

(C) sometimes(B)No[ ](A) Yes [ ]

A). It helps me speak French effectively.

B). It reduces my mistakes in course of speaking French.

C). It enables me remain in communication.

Thank you for completing the questionnaire
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33. What is your reason for using the above communication strategies during 

French class?

I want to 
during French

whenever 
communicate 
lessons.
Whenever I want to say 
something in French, I conceive 
the idea in English and later 
translate into French.
In communicating with French 
tutors, I use a recovery strategies 
which is to mobilize words or 
expressions.
I invent word by pronouncing 
the equivalent in another 
language that I know but with 
French accent.
I usually make a clear mental 
image of [a new] word to 
remember it.________________
When I do not know the right 
French word, I use an English 
word.
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ANNEXE B

CORPUS ORAUX

Conventions de transcriptions

COURS I

Transcription de la premiere seance des futurs enseignants a 1’Ecole Normale

Superieure de Somanya an Ghana.

Enseignant: Abou

Niveau : 200

Effectif: 39

Nombre des participants : 20 (6 gardens, 14 filles)

Le?on d’expression orale

Theme de la le?on: Beaucoup de vos camarades disent qu’un voyage linguistique

dans un pays francophone est une perte de temps. Qu’en pensez-vous ?

Transcription

EN1 = Enseignant

A = Apprenant

GC = Groupe de classe

Duree : 54,33 minutes

Date d’enregistrement: 15 / 02 / 2019
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Code de transcription:

Notation

EN1

A

A1,A2, etc.

Ainc

Groupe Classe

ParaverbalVerbalTP

Question

pause
294

Description

Enseignant

Apprenant

Premier apprenant, deuxieme apprenant 
etc

Hetero
correction

2
2
4
5

6
7

8
9

10
11
12
13
14
15

A2
EN1

GC
EN1

A3
EN1
Al
EN1
A4
EN1

Bonjour_______
Bonjour monsieur

16
17
18
19
20

GC
EN1
A5
EN1
A5

Locu 
teur 
EN1 
GC
EN1
Al
EN1

Apprenant inconnu

GC

Merci, ok ! Aujourd’hui c’est quel jour ? oui !  
Aujourd’hui c’est vendredi._______________________
C’est seulement vendredi ? Oui mademoiselle, 
mademoiselle oui_____
Monsieur, aujourd’hui c’est vendredi, 15 Fevrier, 2019 
Merci beaucoup. Nous avons le cours de franqais. Voila 
le cours en question. Nous allons continuer avec 
1’expression ecrite. Nous allons continuer avec
1’expression ecrite. Nous allons continuer avec
1’expression ecrite. Nous avons fait le voyage n’est pas ?

Oui, monsieur ________________________
Quel type de voyage ? Nous avons parle de quel type de 
voyage, quel type de voyage. Oui ?______________
Nous avons parle de voyage aerien. ____
Voyage aerien hm hu
Voyage maritime ok !_______________________
Ok___________________________
Voyage routiere. __________________
Ok, U c’est routier. Voyage routier. Est- ce que vous 
avez une fois voyager ?_________________________
Oui, monsieur _
Bon, je vous ecoute. Tu as voyage ou ?_____________
je vais a ............................................ ...........
Parlez fort'______ _________________ ___________
je vais a 1’ecole.________________ ______
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question

question

Question

Question

', ou se trouve ta maison ?

euh a Navrongo ?
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hesitation
Question

Auto
correction

question 
Hetero
correction 
hesitation

21
22
23
24
25

26
27

28
29
30
31
32
33

34
35
36

37
38
39

55
56
57
58

A5
EN1

A6
EN1
A8

EN1
A8
EN1

A8
EN1
A8
EN1
A8
EN1
A8
EN1
A8
EN1
A9
EN1
A9
EN1
A9

EN1
A9
EN1
GC

Euh
a Navrongo 
Navrongo c
Rire____

EN1
A6
EN1
A7
EN1

A5
EN1
A5
EN1
A5
EN1

40
41~
42
43
44
45
46
47
48
49

.50
_51_
52

.53
54

de 1’eglise a ta maison. Ou se trouve ton eglise ?______
Il se trouve a Kumasi.__________________________
Done, elle. 1’eglise e’est elle. Elie se trouve a Kumasi ? 
Ou se trouve ta maison ?________________________
Ma maison se trouve a Kumasi. _______ _________
Quelle partie de Kumasi ?_______________________
1’eglise _____________________________________
Oui, 1’eglise se trouve a quelle partie de Kumasi ?
Fomesoe road______________________________ _
Fomesoe road, Est-ce que e’est loin ? _
Oui___________ _____________________________ .
Done tu as voyage ? ___________________
Oui_____________ ______________________ ____
Qk merci, oui mademoiselle oui, toi aussi tu as voyage? 
J’ai voyage a Accra a la maison. ____ __
j’ai voyagl ■ . ■ ■■ ■ ■■■, ou se trouve ta maison ?
Il se trouve.... _____ ____________________ ______
File se trouve, maison, elle se trouve ............ __
Elle se trouve a Navrongo.

oui, ok un voyage, oui
J ai voyage de Somanya a Lome.
de Somanya a Lome. Ok, oui
j_ai voy_age a hm ecole pour la maison.___________
et, et j’ai voyage de 1’ecole a la maison, et toi, qu’est-ce 
quetuasdit?
Je vais a 1’ecole._______
Je vais a 1’ecole, e’est-a-dire tu es alle a 1’ecole. Il faut 
direje suis allee a 1’ecole.________________________
Je suis allee a 1’ecole, ________________________
pour quelle ecole ?  ~
a ecole superieure ______________________
D’ou ?______
De Somanya _________________________________
Somanya. C’est un voyage ? Bon, tu vas parler de ce 
voyage, Ok I Oui, tu vas parler de ce voyage. Merci. Tu 
as voyage de Somanya a Lome.____________________
a Lome. ________________________________
ok, toi aussi ? ________________________________
J’ai voyage a 1’eglise est, d’eglise a la maison.
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EN159

A960

repetition

63 EN1 Pause
64 A10

65 GC

66 EN1

67 A10

68 EN1

69 A10

70 EN1

71 A10

72 EN1

73 A10

Rire74 GC

75 EN1

76 A10

77 EN1

78 A10

79 EN1

80 GC

Question81 EN1

82 GC

83 EN1

repetition 
(enonce 
inacheve)

hesitation 
/question

Auto
correction

Auto
correction

Voila, voila la structure, oui, little
J ai voyage a cinema, du, du cinema a le maison du, ma 
coupon,coupon________
Rire

61
62

EN1
A9 '

Cinema c’est ou ? Tu voila il faut me dire precisement, 
il faut me dire.................................................................
j’ai voyage de keta, keta a la maison de mon copin.

Ou se trouve ta maison ? Ou se trouve la maison de mon 
copain ? Ou se trouve la maison de ton copain?_______
Kibi

Done, il faut bien construire 9a.
J’ai voyage a de, J’ai voyage de Ho a la maison de 

repetition

Repetition/q 
estion

Enonce 
inacheve 
Hm

Oui
J’ai voyage de Kibi a la maison de mon copin a keta.

A

Tu repetes I

J’ai voyage cinema a la maison du mon 

Keta
Keta, ok merci, et est-ce que vous etes alles a Lome 
pendant les vacances ?  
Oui,non, oui, non , non, oui, non

Pourquoi les etudiants voyagent a Lome ? Vous avez 
voyage a Lome ? Vous avez voyage a Lome, n’est-ce 
pas !______________ ___________________ _____
Oui, non , oui, non, 
Ce matin, on va voir une conference ou vous etes tous
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J ai voyage de ma maison a mon ecole. Repete
J ai voyage a maison, a ma maison, a maison, a maison 
de mon ecole.
Ok merci. +++

Done, tu as fait quel voyage? J’ai, il faut me dire, j’ai 
voyage de ce point a ce point. Euh J’ai voyage d’ici a 
jci, Oui, pour corriger euh
J’ai voyage a mon, ma maison de 1’ecole.
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84

85

86 GC

87 EN1

88 GC

89 EN1

90 GC

91 EN1

92 All Lecture

93 EN1

94 GC

95 EN1
Lecture96 All

97 EN1

98
question99

100 A5

Question101 EN1

102 A5
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Est-ce que je dois ecrire ?
Oui '

CG 
enT

GC 

enT

Bon, done, tu repetes, tu lis ce qui est ecris.

beaucoup de vos camarades disent qu’un voyage 
linguistique dans un pays francophone est une perte, est 
une perte de temps, Qu’en pensez-vous ?

Si on dit voyage, vous comprenez voyage ?

Oui

con erenciers qu bien conferencieres. Vous allez parler 
e ce voyage. Vous allez parler de ce voyage. Vous

a ez prendre de cote positif et de cote negatif. C’est 
clair
Oui

Ok Nous avons le theme sur le table, j’ai mentionne le 
theme, est-ce pas ?___________________________
Oui.......

Bien, le theme de conference est ceci « beaucoup de vos 
camarades disent qu’un voyages linguistique dans un 
pays francophone a Lome par exemple ou bien au Togo, 
c est une perte de temps. Qu’en pensez-vous ? ». Est-ce 
que vous comprenez ?_________
Oui

voyage, vous avez fait voyage, beaucoup de voyage. 
Comment est-ce qu’on dit voyage en anglais? oui 
mademoiselle, si on dit voyage, ?a veut dire quoi en 
anglais ? ___________________ _______
Voyage est une
Non, en anglais, quel est son synonyme en anglais ?

Le voyage what we use to do.

Ok, ici c’est qu’un

Qu’un

Ok, Tu reprends
beaucoup de vos camarades disent qu’un voyage 
linguistique dans un pays francophone est une perte, est 
une perte de temps. Qu’en pensez-vous ?
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103 EN1 traduction

104 A5 Traduction
105 P

106 A12

107 EN1 Question

108 E13 Explication

111 EN1

112 GC

113 EN1

114 GC

115 EN1

116 A5

117 EN1

118 Al

120 EN1

121 A4

122 EN1

123 All

EN1124

125 A12

EN1126

A6127

128 EN1

298

109
Tro

EN1
"a? Explication/ 

repetition

Hetero
correction

La Guinee

La Guinee, oui

Le Benin

Le Benin

Oui

Burkina fasso
Le, il faut utiliser Particle, le Bourkina Fasso, oui

Le guinee
U ’ ~~

Qa se passe, n’est-ce pas?

Oui

Ok,Done, ce theme on dit dans un pays francophone.
Donne-moi exemple de pays francophone ?
Togo

Le Togo, Il faut utiliser 1’article, oui

La cote d’ivoire

Hm, tell, quel est le synonyme, meaning, the meaning, 
ne_meaning in English, un voyage linguistique

To travel ' ’ '

To travel, yes 

Voyage c’est journey

Journey, journey here is a noun, journey, a trip. Ok, 
nous avons un voyage linguistique, e’est quoi un voyage 
linguistique? Si on dit un voyage linguistique, e’est 
quoi ? Daniel oui ! _________________________
Un voyage linguistique e’est le fait de voyager et aller 
dans un environnement que vous ne comprenez pas la 
langue dite de ce temps_________________________
Ok,oui,
Quant-on parle, quant-on parle un voyage linguistique, 
e’est le fait de voyager pour apprendre les langues d’une 
autre nation.
Merci, est-ce que ?a se passe dans cette ecole ?

Oui
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129 A14

130 EN1

131 A15

132 EN1

133 A2 Le Mali
134 EN1

135 GC

136 EN1

137 Ainc

138 EN1 Oui

139 A15 Waste of time Traduction

Waste of time140 GC

Waste of141 EN1

142 GC

question143 EN1

Explication144 A8

EN1145

A10146

EN1147

Al148

EN1149

GC150
EncoreEN1151

299

Le Senegal 

Le Senegal

La France
Oui “

Question 

traduction

Explication 
/repetition 
5,10mm

explication

Repetition

Que veut dire perte de temps ? oui 

Waste of time

Time, time
Bien, maintenant, qui, vous allez nous expliquer le 
theme. Eh en terme simple, qu’est -ce que le theme dit ? 
en terme simple, c’est-a-dire beaucoup de vos 
camarades disent qu’un voyage dans un pays 
francophone est une perte de temps. Oui, vous voulez 
expliquer dans vos propre langue, oui___________
Le voyage dans un pays francophone perdre de temps.

Perdre de temps, perd de temps, oui

Un voyage linguistique, un voyage linguistique n’est pas 
important. _ _ _
un voyage linguistique n’est pas important, oui !

un voyage linguistique est inutile.

est inutile. Done j’ai entendu « n’est pas important » 
« est inutile » inutile repetez ____
Inutile

Le Mali, merci, ok, done le voyage, un voyage dans un 
pays francophone comme 9a, vous avez mentionne soit 
au Togo, soit en France, soit en Cote d’Ivoire, soit en 
Guinee etc au Mali, au Senegal pour apprendre le 
franpais, pour apprendre le fran^ais. On dit e’est une 
perte de temps. Vous comprenez une perte de temps ? 
Oui

© University of Cape Coast     https://ir.ucc.edu.gh/xmlui

Digitized by Sam Jonah Library



152 5,30mm
153

154 A16 Explication
155 EN1

156 A5 Traduction
157 EN1

158 A14 Traduction

159 EN1

160 traductionA10

161 EN1

162 A14

163

164

165 EN1

166 A12

167 EN1

168 A8

169 EN1
questionA8

EN1

172

173

EN1174

300

GC 

enT

170

Tn

ENl
”gc

Traveling to francophone country to learn language 
waste time. _____________________________
Waste time oui,

Traveling to francophone country to learn language is 
not important.__________________ ______
is not important. Yes I think c’est, c’est comrne pa et la 
deuxieme partie. Qu’en pensez-vous ? oui__________
What do you think about?

Ok What do you think?

About it

Question

8,34mm

GC

Ainc

SAM JONAH LIBRARY- 
WIVBRSITV OF CAPE COAST

About it

What is your opinion?

What is your opinion? Done voila le sujet, c’est sujet de 
la conference. Je vais vous mettre en groupe mais avant 
cela je veux vos reactions. Je veux vos reactions sur ce 
sujet. Qu’en pensez-vous ?_______________________
Question

Oui, question

On peut faire le contraire ?

Oui, c’est pourquoi je dis on peut faire le contraire. Et 
j’apprecie le contraire aussi. Le, le contraire c’est 
apprecier, je vais mettre de 1 argent sur pa.__________
Rire
Qu est I’argent ?

C’est dans ma poche

Inutile ' --------------- -- --------------

Est inutile, oui, mademoiselle, quelle est ta 
comprehension du sujet ?
un voyage linguistique n’est pas necessaire
N est pas necessaire. Votre petit frere vous demande, il 
ne comprend pas le sujet. Est-ce que vous pouvez lui 
expliquer pa en anglais ? oui, oui Grace______________
Studying in francophone country is not important.

Studying in francophone country is not important. Yes, 
C’est son opinion, c’est son opinion, est-ce que 
quelqu’un a une opinion? Une autre opinion ? oui, mr
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175 Al

176 EN1

GC177

178 EN1

Ainc.179

180 EN1

181 A8

EN1182

A6183

11,19mm184 EN1

A6185

EN1186

A10187

188

189

DeEN1190

301

hesitation 
9,28mm 
auto
correction 
hesitation 
hm

Reformulati 
on 
11,11mm

repetition 
hesitation/p 
ause

EN1

AW

Elie a dit que le voyage dans un, le voyage linguistique 
dans un pays francophone est, est important, pour elle 
euh dans un pays francophone c’est environnement qui 
1’aider a vite apprendre la langue.__________________
Merci, ok qui a d’avis contraire ?

Moi
Qui a d’avis contraire ? C’est toi, bon tu vas, tu as deja 
parle, on va ecouter... ■______________________
Je ne suis d’accord avec le theme,

Euhhm
Selon moi euh un voyage linguistique dans un pays 
francophone est perte de de l l l

on commence avec, oui avec, on dit qu’elle n’est pas 
d’accord__________
Euh Moi, je vais dire que eh....un voyage linguistique 
dans un pays francophone ne perte de temps parce que 
je vais utiliser moi-meme. Quand j’ira a Lome, 
1’environnement ne me permet pas pour parler euh euh 
pour parler mon euh ma langue, done j’ai beaucoup 
d’opportunites les pour faire les actions et beaucoup de 
choses qui me permet de parler la langue parfaitement 
ou bien rapidement. Et aussi il y a beaucoup de gens 
qui me aide parler et ecrire beaucoup de choses.______
Merci, c’est son opinion. Et j’ai compris, j’ai compris. 
Nous allons resumer ce qu’elle a dit, ce qu’elle a dit. On 
va resumer; qu’est ce qu’elle a dit, on va resumer, 
qu’est- qu’elle a dit oui !

Monsieur jeveux . ' -------------------------

Quoi, Oui on y va. Aujourd’hui c’est vous qui aller faire 
e cours, je vais m’assoir et je vais ecouter. Tu paries, tu 

paries, une autre personne, une autre personne, une autre 
personne.
Tu vas donner et autre va dire que je ne suis pas
d accord. Le meme point et il va opposer. Ok !________ 
Oui monsieur

On y va. Euh qui commence ?
Afoe
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EN1
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207
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198

EN1

~A6~

enT

A6

EN1

14,02mm

14,07mm

EN1 

~A6“ 

enT 
gc 
enT 
gc 
eni 
”aT

Temps, je suis d’accord avec le theme parce que nous, 
nous pouvons apprendre la langue etrangere dans dans 
notre pays avec 1’utilas,.... euh utilisation de euhm 
support pedagogic comrne le video. Euh Nous pouvons 
apprendre le franyais dans notre pays______________ __
Euhm, j ai trouve le contraire, je note 9a, je note ?a done 
le positif et le contraire je note ?a pour 1’argent, ok 
merci et euh oui,______
Je suis contre, je suis contre le theme que le voyage 
linguistique dans un pays francophone perte de temps. 
Euh II y a des activites envers de francophone que va se 
passe qui va aider 1’apprenant a exprimer bien en 
frantpais, considerons le theorie de B. Skinner, lui a parle 
1’environnement euh fait influence sur 1’apprenant et si 
ce, cette theorie a, est apprecie done ?a veut il faut que 
les apprenants vont dans les pays francophone pour 
ameliorer la langue franpais.______________________
Done, toi, tu es contre le sujet ?

Oui

Que, on doit, ce n’est pas une perte de temps. N’est-ce 
pas ?______________________________________ __
Oui

Pourquoi ce n’est pas une perte de temps parce que la 
theorie.____________________________________ _
Oui
Qu’est-ce que la theorie a dit specifiquement ?

Il a dit que 1’environnement de 1’enfant fait influence 
sur son euh son habitude, ce qu’il fait, savoir fait  
Merci, c’estquiB. S

B.S Kinner
 

merci beaucoup, bien merci, on 1’applaudit

Applaudissement

Il y a des tetes ici, bon

Rire
Vos reactions, oui

Pour moi, je suis d’accord avec le theme que le voyage 
linguistique dans un pays francophone est une perte de 
temps. ___________________ _____
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211 A3

212 EN1

213 A3
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214 EN1

215 A3

216 EN1

217 A3

218 EN1

219 A3

220 Ainc.

221 A3

222 EN1

223 A3
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16,03mmA3225

Ainc.226
ouiEN1227

A2228

EN229

16,46mmA2230
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14,29mm 
Altemance 
codique

Tu es d’accord c’est une perte de temps 

Oui
Ok je te mets ici

Un ajout aussi, pour le voyage linguistique dans un pays 
d’autrui, arriver la-bas les etudiants ne prennent pas les 
etudes au serieux, ils font d’autres choses.___________
Comme
Comme promenade, il y a beaucoup de choses la-bas

On nous nous, cela nous s’interesse beaucoup de choses

Comme promenade, d’autres qui ne vont pas en classe, 
ils dorment dans les dortoirs.____________
Ils mangent
Ils mangent, ils dorment, ils ne va pas en classe. Moi 
j’etais temoin populaire de 9a. euh ___
Monsieur
Ok ! Qui encore, ce qui ne

Contre, monsieur, je suis contre euh le theme ~~

Oui
Parce que voyage dans un pays francophone, on va dans

ais ce qu on va faire, par exemple prenons le cas de la 
ana, le Ghana ce n’est pas un pays c’est-a-dire 

L y nglais n’est pas notre langue matemelle done arrive 
a le parler, done depuis ce CP ou bien a base age, on 
mtroduit a 1’enfant, done il arrive a acquerir les mots et 
les vocabulaires, done de CEP1 less say class 6, de basic 
up to basic six.
Basic 1 a basic 6

de basic a basic six. Ils arrivent a s’exprimer en 
Anglais, maintenant qu’on introduit le Franqais a 
1’enfant de basic 2 jusqu’a euh college il pent 
s’exprimer aussi en fran9ais que en Anglais. Done ce 
n’est le fait de voyager dans un pays d’autrui pour 
apprendre la langue mais c’est d’introduire la langue a 
1’enfant a base age._____________________________
Done pour toi tu es d’accord avec le su, theme ?
Oui
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231 EN1

232 A2

233 EN1

234 A2 La couture

235 EN1 La coutume, oui

236 A2

237 EN1

238 A2

239 EN1

240 A2

17,48mm241 EN1

242 GC

A3243

17,57mmEN1244

A3245

EN1246

A13247

Ainc.248

18,30mmA13249

Hesitation 
repetition

Hetero
correction

autocorrecti 
on

De la maniere que la franyaise s’ex, s’expriment en 
parlant le franyais_____________________________
C’est seulement la, la coutume ou bien, synonyme de la 
coutume. Tu veux parler de la culture ?_____________
La culture

C’est-a-dire la culture des francophones. Est-ce que tu 
peux aller loin euh pour nous si.. .situer. Est-ce que tu 
as beneficie de voyage a Lome ?__________________
Non
Malheureusement, ce qu’elle a dit, est-ce que vous avez 
decouvert certaines la culture francophone quand vous 
etaient a Lome ?_____________________________
Non

Non

Pour toi pas du tout!

Oui
ecoute monsieur
Oui monsieur, un ajout, si on parle de la culture ya on 
pent parler de la nourriture des personnes, leur danse 
Leur habillement

Leur habillement et leur comportement. La maniere elle 
se comporte aussi ya compte.

' 304

ces pays pour ameliorer, s’ameliorer quoi apprendre 
eaucoup de choses encore. Par exemple si euh un 

F” ant ghaneen va dans au Senegal, en cote d’Ivoire, au 
a i, il y a les nouveaux moyens, les nouveaux choses 

que tu euh 1’enfant va apprendre la-bas, mais pas 
seulement euh , 1’enfant va euh c’est se developper avec 
langue franyaise, il va connaitre de choses plus 1’enfant 
qui est au Ghana , qui dit il apprendre seulement le 
franyais au Ghana. L’enfant qui euh est parti au pays 
francophone va apprendre beaucoup de choses plus 
1 enfant qui est au Ghana.
Beaucoup de choses, ya m’interesse. Il faut etre precis.

Ok l’enfant qui euh va partir dans un pays francophone 
va apprendre la couture, la couture_________________
La
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250 EN1 Question

251 A13

252 EN1 Question
253 A13

254 EN1

255 A13 hesitation

256 EN1

257 A13

258 Aino

259 EN1

260 A13

261 EN1 18,55mm

262 A13

263 EN1

264 A13

265 EN1

266 GC

267

268

EN1269

20,26 mm 
Repetition

19,08mm

19,18mm

EN1

A14

Ok, qa compte. Est-ce que vous avez euh euh decouvert 
E£kLIues^lle a Lome ?
Oui monsieur

Tu as decouvert cela ?

Oui monsieur

Done, il faut nous detailler comment....

Ok Eux aussi, ont leurs nourritures qu’ils aiment comme 
le couscous, euh spaghetti euh quoi encore___________
De 1’igname

De la pate de mai’s, de 1’igname
De 1’igname ~

Est-ce que vous avez, vous 1’avez goutee ?

Oui monsieur, c’est delicieux

C’est delicieux, aussi danse vous avez decouvert leurs 
danse et musique ?_____________________________
De Zouk, euh

Euh hm

Comment l’appelle-t-on ? j’ai oublie

Ok, ma question c’est bon vous de..., decouvrir la 
culture du, d’un monde francophone, d’un pays 
francophone comme qa ?__________________ ______
Oui
Est-ce que c’est bon ? oui

Dans le, dans le temps nous apprenons la langue 
franqais, il y a des cultures qui different 1’utilisation de 
la langue. Par exemple une fois j’ai salue euh un des, un 
des enseignants, bonsoir lorsque je ne 1’ai pas vu 
pendant toute la joumee. Il m’approche disait que non 
dans le culture du franqais si tu n’as pas vu la quelqu’un 
pendant toute la joumee et c’est le soir que tu la vue, on 
salue plutot bonjour, pour exprimer que c’est maintenant 
que tu le vois. Done, c’est necessaire, avec le culture il y 
a quelque chose a apprendre toujours dans chaque 
culture. C’est a cause de quelque chose que euh le 
culture est developpe. Done, c’est necessaire pour 
apprendre ses cultures.____________
Merci, merci beaucoup. Est-ce que quelqu’un peut 
a j outer quelque chose ? oui________
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272 A8

273 EN1

274 A8

275 EN1

276 A8
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278 A5

279 EN1

280 A5
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recorrection 
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Repetition

270
27?

A8

EN1

Altemance 
codique 
Traduction

Ok, moi, je suis animateur seulement, done vous dites 
que la culture important d’apprendre la culture des 
autres. N’est -ce pas ? on laisse 9a. Je veux vous donner 
un conseil, la culture est tres importante, 9a amene la 
cohesion, la cohesion sociale, la cohesion entre les 
societes differentes, entre les pays different et 9a amene 
1’unite. Je dois connaitre ta culture et toi aussi tu dois 
connaitre la mienne. Vous voyez ! e’est tres important, 
comme 9a il aura, il aura 1’entente mutuelle, 1’entente 
mutuelle e’est tres importante, il ne faut pas connaitre 
seulement sa culture mais il faut aussi decouvrir d’autres 
cultures. Qa va ? merci, ok !______________________
Il a dit quelque chose la-bas mais il a dit que e’est 
necessaire pour introduire la langue a euh........................
a 1’enfant oui

a 1’enfant, dans le premiere classe, class one to three 
je veux dire que la-bas ce n’est pas necessaire done 
quand on enseigne enfant il n’a pas utilise les la langue 
franqais, done nous avons au Ghana, nous avons va 
utilise nos euh nos langue matemelle pour leur enseigne 
done je vais euh if I remember the euh 1’ecole que je, 
j’ai, je, j’ai frequente on n’a pas utilise fran9ais pour 
enseigne, franqais seulement pour enseigne, SHS. On a 
utilise franpais et anglais. Done la-bas 1’enfant ne peut 
pas parler euh la langue franqais vite. Euhan ou bien 
dans son environnement, environnement au Momaco ce 
n’est pas tous les etudiants de franqais qui sait, euh qui 
sait de, de parler la langue franqais bien. Aha done, que 
je veux dire que e’est necessaire pour faire un voyage 
dans un pays francophone pour faire..........

Euh, Les pays ' '

Toujours sur la culture d’abord, toujours sur la culture.

Les pays francophones et Ghana sont des voisins, done, 
c est necessaire pour prendre leur culture euh au nous 
sommes euh, euh....
Tu peux dire 9a en anglais, c’est-ce que tu

When we come together we all perform our culture to 
appreciate it.________
C est-a-dire si euh nous nous reunissons, euh e’est bon 
d apprecier les cultures des uns et des autres. N’est-ce 
pas ?
Oui
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286 GC

287 EN1
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289 EN1

290 A14

291 EN1

292 A14

293 EN1
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295 EN1

296 A7

297 EN1

298 A7

EN1299

A12300

EN1301

Altemance 
codique 
Traduction 
25,05mm

25,08mm 
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correction

Merci, elle fait d’effort applaudir
Applaudissement

Environnement, ok

Aussi

Repetition 
autocorrecti
on_______
25,29mm

26,36mm 
autocorrecti 
on 
26,55mm

Non, one seul. Les autres vont parler, ok

Monsieur contre euh pour voyage ou bien quelque 
voyage linguistique dans un pays francophone n’est 
necessaire ou bien pa perdre ................ ............
de temps

Qa perdre de temps. Le [rire] le contre est que avec les 
supports pedagogies, on peut apprendre euh la langue 
aussi au Ghana, done pour voyager n’est pas necessaire. 
Tres bien, je me souviens de pa. Quoi encore

Pour
Apres pa on va continuer, quoi encore oui

Contre: on a dit que nous, nous pouvons creer cette 
environnement euh dans notre pays, pa e’est on peut 
commencer apprendre les enfants avec les, le franpais.
Merci et pour e’est fini ?, pour e’est fini ?, pour e’est 
fini ? ok on va continuer pour avoir nouveau idee, de

307

A ce niveau

Hm, rire

On va resumer les points, on va resumer, on va, on va 
resumer les points d’abord euh sur le sujet. Quel sont les 
points ?
-les points pour ici e’est pour_____________________
Les points contre

Et les points contre, les points contre : ce qu’ils ont dit — 
what they have said. They have brought points in favour 
and some points not in favour, oui, we want to want to 
reflesh our mind with those things. Quels sont ces 
points, en franpais, oui!__________________________
Monsieur, euh pa permet, le probleme est pa permet, le 
probleme est que pa permet 1’apprenant d’apprendre la 
langue dans 1’environnement de la langue.___________
Qa e’est un. Le voyage en question permet 1’apprenant 
d’apprendre la langue dans......____________________
Environnement
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303 EN1
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Ainc.313

EN1314
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27,51mm 
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correction

Traduction 

29,04mm

Hetero
correction 
27,00mmLa langue fran?aise ne perte pas de temps parce que 

c’est un moyen de la motivation, lorsque on vous inscrit 
d’aller a apprendre sur le nom de gouvemement, tu te 
vois comme quelqu’un qui est important et cela veut 
meme te motiver pour apprendre bien. Aussi, il y a la 
socialisation la-bas, socialisation.__________________
C’est la fraternisation

La fraternisation, il y a la fraternisation, il y a la 
fraternisation, la-bas il y a certains qui ne veulent pas 
manger au public, il y a certains qui ne sont pas 
comment euh aller avec quelqu’un mais la-bas 
1’environnement est cree librement tu peux aussi euh 
euh comment disait....__________________________
Pour que tu puisses...

nouvelle idee, de nouveau point, de nouvelle idee, oui !

Oui ! euh une autre idee, c’est un moyen pour voyager 
la langue fran^ais ne perte pas de temps________
La langue fran£aise

Pour que tu puisses

Intera, interagir

Interagir avec 1’un et 1’autre, interagir

Rire
Avec 1’un et 1’autre, meme mariage peut commencer la- 

bas, oui j’ai vu le gens la personne m’interesse, oui euh 
on peut prendre euh ami, 9a continue, qa peut 
devenir mariage._______________________
Mariage

Merci, oui
Monsieur, moi je peux dire que euh

Non, sur ce point d’abord, s’il vous plait sur ce point de 
fraternisation c’est son idee. Est-ce que quelqu’un peut 
expliquer ya en d’ autre fayon ?  
Oui
Fraternisation, Comment on dit 9a fraternisation en 
anglais ?  ______________ ______________
Socialization

Socialization, oui, 9a m interesse, 9a nous interesse 
beaucoup a expliquer beaucoup, oui
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EN1332
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hesitation335 A8

Altemance

Hetero
correction

Autocorrecti 
on

Interaction, done a ce niveau 1’interagir, 1’interagir vient 
encore.
Aussi on dit I’intemet, e’est quoi 1’intemet ? e’est 
appelle de euh euh connecter avec beaucoup des gens 
sur I’intemet. Ou est-ce que tu vas trouver la contact, le 
contact de la personne premierement e’est la-bas. Ou, ou 
Tu vois quelqu’un qui utilise, une fille comme Juliet 
mais le photo qu’il a utilise pour son whatsapp e’est un 
homme, fa ressemble moi. Est-ce que, est-ce que e’est 
bon d’utiliser le photo d’un homme ?_______________
Voila, elle ouvre un debat, elle ouvre un debat tres 
important, on va laisser de ce cote parce la technologic 
e’est un autre sujet. On traiter fa ok allons un peut, 
toujours sur la fraternisation, e’est un grand point.  
Oui

Euh En parlant de fraternisation 
Euh ' ------- -

Bon
Monsieur, je veux ajouter euh ,

Oui
Quand euh personne, euh va apprendre euh euh langue 
etranger euh que ce personne ne peut pas preter lui- 
meme ou bien parler avec d’autre personne qui n’est
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u aujourd hui beaucoup de avancement de la 
ec nologie, alors nous pouvons faire des amities avec 
es autres etrangers sur 1’incamet aha alors ce n’est pas 

necessaire qu’on, euh qu’on euh aller la-bas euh pour 
faire les amis._____

Voila, elle est toujours dans son contre. Tu vois le point 
c est elle est bonne en debat done pour la fraternisation 
que tu as amene, elle a contrecarree, voila en disant que 
il y a des technologies, n’est pas, on peut rester chez soi 
et vite avoir
Pour lui supporter pour la support, le voyage e’est un 
voyage linguistique et pas un voyage de fraternisation 
done, e’est inutile de se fratemiser la-bas.____________
Bon on revient a toi et il nous convaincre

Si vous, vous disait que euh est une voyage de 
fraternisation done qui va t’enseigner la-bas. C’est 
quelqu’un il y a, toujours il y a interagir la-bas________
Interaction
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339 A8

340 EN1

341 A8 Inacheve

342 achevement

343

344 EN1

345 A8

346 Ainc.

Repetition347 A8

348

349

350

GC 

enT 
’a?

EN1
”gc

EN1
"A8"

? eu ’ *1 ne Peut pas parler cette langue la. Done que 
eu cette personne associer lui-meme avec d’autre 
personne et parler avec euh avec leur euh il va euh euh 
monsieur I forgot
Je ne comprends pas il faut

Aha que cette personne associer qui 9a va aide pour 
parler la langue et fait d’autre chose.
Merci, merci, merci. Tu voulais 
dire quelque chose ? Faith, Faithmre quelque chose ? Faith, Faith ce que vous voulez 

dire__________
Moi je suis contre pour la socialisation : comme ma 

soeur a dit, on peut la socialisation avec les etrangers et 
plus certains gens voyages dans les pays francophone 
seulement la langue de frangais puis finalement ils 
prennent la langue locale la-bas comme certains sont 
quitte ici pour aller au Togo au village du Benin, au 
marche la-bas beaucoup de commer, commer^ants euh 
parlent euh leur langue euh locales_________________
Quelle langue se parle ?

Euh oui Ewe, Eve certains finalement parlent la langue 
la et aussi entre eux-memes, ils parlent leur langue 
matemelle. Seulement s’ils vont en classe le maitre ne 
sera pas toujours avec toi done moi je ne suis pas 
d’accord avec......__________________________ __
Que 9a promouvoir la fraternisation

Oui
Euhee ok, euh aujourd’hui elle est bless paa oui

On peut prendre la langue mais certaine tonation, tu ne 
peut pas _______________________ __ ______
Oui e’est 9a
Prente certaine tonation sur 1’intemet parce que je utilise 
Yam et n’est pas euh euh smartphone tu ne peux pas 
communiquer avec cette personne-la, done je, je, je, je 
ne suis pas d’accord avec ces points
Rire
Bien, 9a devient un grand debat, ok, oui

Euh, monsieur moi je dis que voyager, le voyage 
linguistique est inutile euh dans le cas ou euh quand 
mon amis avait dit que BSkinner n’a pas dit que e’est 
1’environnement qui a 1 impact sur 1 enfant, je voulais 
lui aussi que euh les cognitivistes ont dit que si tu n’es
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3,26mm

Hesitation
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352
Pause

353 EN1
Pause354 A3

4,30mmEN1355

A4356

EN1357

A4358

EN1359

311

GC

A3

en a ®ment Pr®t pour apprendre une langue tu ne 
x pas reussir. Exemple deux enfants deux etudiants 

aneens, ns sont jumeaux, amener les au Ghana, un 
peu ien faire s’il est mentalement pret, 1’autre ne peux 
pas ait, 1 environnement ne peut lui modifier a moins 
que lui-meme se modifier. Deuxiemement, dans le 
moment que nous irons pour vos voyages linguistique 
pendant les vacances, nous devons utiliser ce moment 
pour rafrachir nos memoires pour retraper les rentrees, 
done c est totalement une perte de temps. Ici a 1’ecole, 
nous avons le club Frangais, nos professeurs sont tres 
bien pour nous apprendre, nous avons les livres frangais. 
Nous avons les dictionnaires tous les supports 
pedagogies sont la, done 1’argent que 1’etat prend pour 
envoyer les gens dans les pays Francophones on n’a 
qu’a prend argent la, pour creer euh euh des 
laboratoires linguistiques, creons qa dans notre 
environnement ici. Si on parle de fraternisation nous 
sommes des amis on peut frater, on peut faire la 
fraternisation entre nous, aux dortoirs, 1’ecole, n’importe 
ou, dans la ville. Les ghaneens aussi peuvent faire la 
fraternisation entre eux, done e’est une perte de temps. 
On n’a qu’a laisser qa,________________________ _
Rire
Oui, moi aussi je suis d’accord qu’un voyage 
linguistique dans un pays d’autrui une perte de temps. 
Parce que selon les theories de 1’enseignement de la 
langue euh Chomsky il pense que 1’enfant +++oui  
Oui, allez-y
Oui il avait import d’une capacite naturelie acquisition 
de la langue qui est dynamique entre deux, done si 
langue franqaise est introduite a 1’enfant des base la, il 
peut parler la langue frangais._____________________
Qa devient tres interessant n’est-ce pas ? je vais vous 
poser une question. La fraternisation, est-ce que e’est 
entre vous et les Francophones la-bas ou bien il y avait 
d’autres etudiants frangais, il y avait d’autres genres de 
nationali, nationalites differentes. Qui_______________
"Ouq ce n’est pas seulement nous qui sont. il y a gens de 
Abetifi , d’autres ecoles..____________________
Les gens

Abetifi
Betifi , are you sure ?
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367 A4 repetition
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371 GC

372

373

374 EN1

A16375

EN1

A16
Erreur 
commise 
pause

Hetero
correction

Lorsque nous parions de fraternisation ici, il ne faut pas 
alter tres loin, tres loin meme les pays la-bas aussi .... 
Bon c’est le moment de creer les amis francophones, 
amis francophone______________________________

Ce que Agorbii a dit arriver la-bas les autres colleges 
font frangais dont ils se rencontrer et Ghana, nous des 
etablissements plus large, le gouvemement peut 
organiser pour un moi pour tous ces colleges pour se 
rencontre dans un etablissement et se discuter et 
s’interagir. C’est mieux plus garder dans un pays 
d’autrui payer les dues [ledys] et les choses.__________
Bon je vais vous pose une question encore. Comparez 
comparer 1’environnement qu’on va se creer bon au 
seuil de pays laboratoire, club de Franpais etc. et a 
1’environnement dans un pays francophone, est-ce que 
ce serait les memes choses ?  
Non monsieur

pc, pc7pc~~---------- ------------------------
Are you sure? Are you sure? 

Wesco, Wesco '

Wesco
 

Wesco, Ameco et les autres ecoles qui font le franpais et 
si non est la-bas nous voulons, generalement nous 
visions de creer une monde globale et lorsque nous 
allons reunir la-bas peut-etre euh disons ceci les femmes 
que je vois ne m’interesse pas mais peut-etre la-bas une 
femme de notre ecole va m’interesser.______________
Done pour toi c’est le marche de
Rfre

Oui Sammy
Monsieur, pa ne serait pas la meme chose. Meme qu’a 
meme nous qui etions au stage au Togo en revenant au 
Ghana, les, les gens qui nous entourent combien d’entre 
eux peuvent nous aider a exprimer en franpais ? c’est pa 
la question apres avoir apprendre la langue euh+++ 
Apres avoir appris.

apres avoir appris la langue dans un pays francophone, 
arrive dans son environnement tu es entoure avec les 
gens qui ne peuvent pas exprimer dans ce langue et tu 
forcer d’exprimer dans ta langue matemelle encore pour 
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cela necessaire d’aller dans un pays linguistique

Dans pays un francophone pour....

Dans un pays francophone pour ajour

Pour ameliorer

Je suis contre

bon, 9a va ! euh vous avez beaucQup...oui demier point 
d elle et on va faire quelque chose._________________
Monsieur, euh je, je peux dire que quand tu aller en 
environpe... que euh personne ne parle la langue qui, la 
langue tu paries, tu ne peux pas exprimer euh , tu ne 
peux pas exprimer euh monsieur you cannot 
express ......................................................................
Tu ne peux pas, c’est un verbe pronominal, tu ne peux 
pas t’ex....., tu ne peux pas t’exprimer_______________
T’exprimer

Euhm_______________________________________
Euh you cannot express yourself you will be force to 
learn the langue euh quand tu iras euh un un pays 
francophone et et peut aider pour parler la langue._____
Cela peut t’aider a parler la.....

Cela peut t’aider a parler la langue

la langue, merci beaucoup. Ok nous avons faire, pa 
c’est remue le nerve, pa c’est une discussion entre nous 
dans ce travail, dans ce theme, oui ce theme, quel le 
verbe, le verbe va dans quelle forme, quel temps, 
temps de, temps verbaux, quel temps que vous allez, 
vous devez utiliser, present, imparfait, passe compose? 
Oui!_________ ______________________________
Present

Present, ok

Passe compose

etle passe compose.
Quand est-ce que vous devez utiliser le passe compose ? 
oui________ _______ _____________________ _____
Monsieur, lorsque tu fais la reference.

Lorsque que tu fais la reference a tes experiences, 
lorsque que tu fais reference a tes experiences, certains 
de vous, certains sont alle la-bas ? n’est-ce pas ?

Altemance 
cqdique
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Voila, tu vas utiliser le passe compose ou bien ?

Le present ' ~ "

Quand est^ce~quTtu utilises le present ? oui

Monsieur, lorsque tu t’exprimes ta euh ton point de vue. 

Voila, lorsque tu emets ton opinion, ton point de vue 
voila 9a c’est present. C’est au temps present. Il faut 
noter euh. Et est-ce qu’on peut utiliser le futur simple 
aussi ?
Oui monsieur
Quand ?

C’est pour predire

C ’ est pour predire, c’est pour ~~ ~~
Predire________
Predire, a predire, au lieu de predire, c’est pour 
suggerer, c’est pour une suggestion, une 
recommandation, c’est pour dormer une solution peut- 
etre, pour suggerer une solution ok. Parfois on peut 
utiliser le subjonctif n’est pas? oui mais c’etait bien fait. 
Maintenant nous allons nous mettre en groupes et nous 
allons utiliser les temps, les temps verbaux, maintenant 
1’idee est la done, nous allons nous mettre en petits 
groupes du quatre ok ! on va refaire, tu peux parler pour 
ou bien tu peux parler contre. Il faut etre conscient du 
temps verbal ok ! Mettez-vous dans les petits groupes.
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Enseignant: Yada

Niveau : 200

Effectif de classe: 41

Nombre des participants du debat: 18 (7 gardens et 11 filles)

Le^on d’expression orale

Theme de la conference debat: Le developpement du pays depend de la liberte de

la presse.

Transcription

EN2 = Enseignant

B = Apprenant

GC = Groupe classe Toute la classe

Duree : 38,02 minutes

Date d’enregistrement: 25 / 03 / 2019

Code de transcription:
NotationDescription

EN2Enseignant

BApprenant

B1,B2, etc.Premier apprenant, deuxieme apprenant etc

Apprenant inconnuBine

GCGroupe Classe
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COURS II
Transcription de la deuxieme seance des etudiants de 1’ecole normale de Somanya
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Bonjour classe  _______
Bonjour monsieur_________________
Vous portez tres bien ?_______________
Qui! monsieur et vous ?
Moi aussi.je me porte tres bien, Oui cet 
apres-midi nous avons un sujet au tableau 
que nous allons debattre. Le sujet e’est « 
Le developpement du pays depend de la 
liberte de la presse.» on a deja traite les 
presses. Nous avons traite le media ainsi 
de suite et nous avons traite ce qui e’est 
que presse. Nous avons vu la 
signification. Done, j’invite orateur 
principale pour venir nous donner son 
discours, monsieur Alhadji Baba. Oui, oui 
Aujourd’hui, nous sommes faire face au 
sujet: «le developpement du pays depend 
de la liberte de la presse ». Que notre cas 
supporte que le developpement du pays 
depend de la liberte de la presse. Tout 
d’abord j’aimerais dire que pour toute 
societe d’aller en avance ou bien 
ameliorer leur condition, il faut que la 
presse soit libre pour expresser les vices 
de la societe et les corriges et les mettre 
sur leurs pieds.______________________
C’estfini?_______________________
Non _________________________
Ok done, orateur centre_______________
Ok, euh voici ce sujet je suis contre 
parce que premierement j’aimerais 
expliquer certains du sujet. 
Developpement, on parle du 
developpement du pays quand le pays 
evolue. Depend on peut encore dire que 
intervention ou faire partie et la presse 
e’est 1’ensemble des joumaux, done on 
peut encore dire que des fournissions du 
pays fait partie des joumaux. Et je dis non 
a ?a parce que dans nos pays aujourd’hui 
on voit la presse ne fait rien. Pourque le 
pays developpe, on a besoin des 
ingenieurs, euh des personnes qui pensent 
au pays pas la presse. La presse, ils sont 
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la-bas seulement, ils bavardent, ils ne font 
que publier leurs noms done moi je dis 
non. La presse ne peut pas venir nous 
goudronner nos routes, ou bien etablir les, 
euh les ecoles pour nous, non plus les 
hopitaux, done je suis centre,___________
Tres bien, oui monsieur, tu es pour ou 
contre___________ _____
Pour __________________
Pour, oui  
Le developpement du pays depend de la 
liberte de la presse, oui, je suis d’accord 
avec le sujet parce que si le pays va 
developper il faut que euh les leaders du 
pays sachent ce qui se passe dans le pays 
euh et restant dans leur, dans leur maison, 
ils ne peuvent pas savoir ce qui ce se 
passe dans les villages, dans les autres 
parties du pays. Et e’est le media ou la 
presse qui fait ces, euh ces travaux et 
intervive concemant les problemes qu’ils 
fait face dans leur pays, euh dans leur 
village. Par exemple dans un village ou il 
n’y a pas d’eau, le president ne peut pas 
savoir qu’il n’y a pas d’eau mais comme 
e’est le travail de la presse eux euh qui 
passent par tout pour savoir les problemes 
des gens et en faisant cela ils peuvent 
savoir que dans ce quartier ou dans ce 
village-la, il n’y a pas d’eau et ils vont 
amener ?a dans les joumaux et le 
president voyant cela va reagir et fait 
quelque chose sur , pour resolu ce 
probleme. Oui______________________
Pourajouter Qui, pour ajouter_________
Pour ajouter, sans la presse, les autorites 
qui devant les barreaux peuvent bouffer 
1’argent et ?a peut freiner le 
developpement le pays. Le premier mais 
2014, le Secretaire general de FUN 
Banki-moom rappelle le jeudi que la 
liberte d’opinion et expression est 
essentielle a la democratic la transparente 
et 1’etat de droit qui sont des facteurs 
necessaires pour le succ.... pour succes 
des programmes pour le developpement
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durable qui succedera aux objectifs du 
millenaire pour le developpement. Done, 
le Secretaire general supporte que la 
liberte de la presse est un element 
indispensable durable d’un pays. __
D’accord et vous, oui____________
Monsieur, Josephine, je suis contre et ma 
point e’est quand nous etions dans la 
secondary school on est euhm__________
a 1’ ecole secondaire______________
a 1’ecole secondaire__________________
Oui ___________________
On a euh etudie que euh le presse e’est 
partie, la quatrieme, la quatrieme partie du 
gouvemement euh comme executif, le 
legislatif et le judiciaire et on a aussi euh 
etudie que quand un gens du 
gouvemement est tellement libre, il peut 
faire ce qu’il aime alors si le presse a la 
liberte, il peut faire tous les choses si bien 
ou non, a cause de sa liberte, elle peut 
manipuler euh les choses._____________
Qui, oui__________________________
Je m’appelle Aforve Ruben. Je suis 
contre, je suis pour le sujet: le 
developpement du pays de la liberte de 
presse. Prenons, je vais definir, euh je vais 
definir euh la presse. Quand on parle de 
la presse, on parle de une organisation 
independante qui fait opposer les mefaits 
de la societe, done e’est 9a la raison pour 
laquelle cette organisation, cette 
organisation est cree pour exposer les 
mefaits de la societe. Maintenant, 
pourtant le presse la comparaison entre 
notre pays et les autres pays et en faisant 
ce comparaison notre gouvemement aussi 
aura bon il y a les pays qui developpent 
plus que 1’autre ici et e’est 1’effort vient. 
Mes camarades viennent de dire que si la 
liberte est la, euh ils font ce qu’ils veulent 
non, 9a ne, 9a ne, 9a ne se disent pas que 
si on dit la liberte, ils ne sont pas 
gouveme par la loi. Ils sont aussi 
gouveme par la loi mais il n’aura pas, ce 
qu’on dit la libertd ici e’est que 9a ne sera
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pas euh le moment pour le gouvemement 
va dire que non tais-toi c’est contre 
moi pourquoi dit 9a. Nous voulons, nous 
voulons que la presse soit libre et fait 
exposer les mefaits comme il est establi 
pour exposer. Done c’est 9a.___________
Merci, est-ce que nous voulons savoir 
vraiment si la presse fait ce qu’il doit 
faire ? oui_________________________
Je reviens pour mon ami qui a definir la 
presse comme les mefaits d’une 
organisation qui expose les mefaits de la 
societe. Mon ami, il faut aller revoir 9a 
dans le dictionnaire. Euh la presse n’a pas 
comme comme definition exposer les 
mefaits de la societe. Si euh la presse 
expose les mefaits de la societe, si notre 
president nous rendre visite au pays voisin 
9a aussi c’est une mefait? il faut aller 
revoir. Pour mon ami Atiglo, il a dit que la 
presse expose les problemes, est-ce qui si 
la presse expose les problemes pourquoi 
la presse ne peut pas resoudre ces 
problemes ? Le gouvemement a des 
ministres et des dirigeants dans toutes les 
villes, il a mentionne probleme de 
1’electricite et d’eau, done ces dirigeants 
s’occupent de 9a. S’il y a des rapports a 
faire, il fait des rapports au gouvemement 
et il foumit tous etre la loi au besoin done 
je vois que la presse est vraiment nulle 
d’ici. Merci______________________
Cela veut dire la presse ne fait que du 

brouhaha, oui, oui, contre encore, contre, 
contre, contre, pour, contre, contre, oui 
Merci, je suis contre le theme du jour : Le 
developpement du pays depend de la 
liberte de la presse. De nos jours, nous 
voyons que la presse vehicule certaines 
informations, certains programmes qui ne 
sont educatifs a savoir le film pronostic 
qui occupe la maniere pratique des enfants 
aah euh ces filme ne refletent pas leur vie 
quotidienne. On voit comment les gens 
s’adonnent a des activites sexuelles tout 
simplement ils ont appris ca par
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telephone. Et aussi la presse occupe la 
valeur pratique de notre temps, prenons 
par exemple le film Kumkum Bhagya et 
certains feuilletons qui commencent du 
matin jusqu’au soir et les femmes 
essayent ne font que de regarder, prennent 
quatre heures ou cinq heures pour 
regarder, est-ce qu’elle aura le temps pour 
vendre ces piments au marche ? Alors 
que le developpent du pays depend de 
cette personne. Nous voyons comment la 
presse est en train de tuer ....des gens Et 
mon dernier point c’est le parti pris c’est- 
a-dire la presse a un parti politique qu’il 
supporte done il n’arrive pas a comment 
on appelle devoiler certains secrets meme 
si le parti au pouvoir fait reporta...euh euh 
quelque chose qui n’est pas bon ils vont 
embellir du sort que qa soit vrai. Nous 
prenons par exemple la radio Oman FM 
qui est de NPP et lorsque vous toumez 
votre poste speletateur a cette station, 
vous entendez de, de des eloges alors 
qu’on est hors et on est dans la ville on 
voit le contraire.
Quelque sort voici mes points, je ne suis 
pas, je suis contre la liberte de la presse 
qui fait partie du developpement du pays. 
Merci, la liberte de la presse est utilisee 
vers la politique, n’est-ce pas ? ______
Qui _________________________
Qui, contre, pour, pour, pour, oui encore 
Je crois 9a sera la demiere parole je veux 
prendre, euh pour commencer encore, 
mon frere a mentionne la pornographic 
comme une programme qui se fait a la 
presse. Oui, selon lui, il dit que 9a, 9a, 9a 
fait gater les enfants mais comme 
villageois que je suis mes chevres a la 
maison des qu’il les cabris, ils 
commencent a faire des choses apparaient 
rapport sexuelle. Ou est-ce qu’ils ont vu 
9a ? , c’est naturellement, les choses 
comme 9a developper naturellement, il 
n’y a, ce n’est pas 1’enseignement. 
Auparavant, quand nos grands-parents ne
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vu pas, meme la radio pour ecouter 
femme, ils, ils ont mis au monde plus 
aujourd’hui. Lorsque ce probleme qu’il 
categorie que ce n’est pas necessaire peut 
etre quelqu’un a la maison il a gater le...., 
il a gater le done 9a devient la 
source de la joie, 9a lui la joie a la maison, 
il est seul, la nuance est euh +++ finie 
maintenant. Done parce que lui n’a pas 
besoin de ce programme e’est pourquoi il 
la, il la categorie comme ine....euh que ce 
n’est pas necessaire. Pour continue ici euh 
la fois passee, I’annee passee euh Anas a 
fait........_________________________
exposer_________________________
exposer les mefaits de notre pays Ghana 
concemant corruption (prononcer en 
anglais)__________________________
corruption_________________________
Corruption et a cause de 9a notre president 
de football est vire et e’est ce que le 
presse doit continuer a faire puisque les 
gens, la population du Ghana peut vivre, 
euh bien vivre moralement, moralement 
ce que ne fait ne le fait pas et c’est-ce que 
ils sont pour. Et a cause de 9a la personne 
qui on a montre pour prendre ce position 
aussi va mefier ce type de chose deroutant 
ne, ne, ne seront pas. Done e’est ce que je 
peux aj outer______________________ _
Pour ajoiiter______________________ _
Qui, centre, centre, oui, alors, oui_______
Je suis contre le sujet parce que au Ghana, 
ici au Ghana, il y a les presses mais il n’y 
a pas de developpement au Ghana done 
les presses, les presses ne fait rien ici au 
Ghana.______________________
Done la presence de la presse e’est inutile. 
Oui ______ ______ _______
Monsieur, un ajoute__________
Qui, oui, contre ou bien pour___________
Contre____________________________
Voila___________________________ _
Je suis contre parce que maintenant il n’y 
a pas la liberte de presse totalement
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mais ...
H n’y a pas totalement la liberte de presse 
Il n’y a pas totalement la liberte de presse 
Merci
Mais le presse fait beaucoup de mauvais 
choses dans notre euh societe. Euh qu’est- 
ce que pensez-vous si euh la 
gouvemement a donne le presse euh, euh 
total liberte ? Deuxiemes euh pendant la 
necessite de developpement, il y a euh 
good attitude towards work. Et ce que 
mon frere a dit, deja dit que, il a donne 
une exemple comme Kukum Bagia______
Ok_________ ____________________ _
Euh a cause de kukum Bagia euh les gens 
euh neglect________________________
neglige_________ __________________
neglige leurs devoirs__________________
Voila_____________________________
Pour regarde la television et 9a reduit euh 
la developpement, developpement de la 
pays. ___________________________
Voila, au lieu d’assurer le developpement, 
9a developpement, oui Quenom  
Moment de ’ la presse, euh le 
developpement du pays depend de la 
liberte de la presse et je suis centre cette 

la presse essayee toujours euh 
d’exagerer euh les problemes de la 
societe. Au point que euh il donne euh 
mauvais information de la citoyen ou bien 
euh les gens qui vivent dans le malade 
done si si ils sont libre pouleront euh tout 
le monde, done je suis contre avec sa 
mouvement, oui je suis centre. _
Merci, merci _
Un ajout_______________________
Il a dit que il y a plein de mensonges  
Oui  ______________
un ajoute ________ ____________ __
Pour, pour, pour, pour, oui, allons-y!  
Je suis contre__________________ _
Ok pour, pour, d’accord, pour__________
Ok, le developpement du pays depend de 
la liberte de presse et je suis pour 9a
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euhm. Sans la presse il n’y a pas des 
informations pour les citoyens du pays. Qa 
quand il n’y a pas la presse, le 
gouvemement ne pent pas se promener du 
village en village pour passer 
informations. Avec la presse, 
gouvemement peut envoyer 
informations ou bien ses paroles tout le 
monde peut ecputer pa et comme on peut 
savoir et on peut savoir aussi ce qui se 
passe dans les autres pays et euh back to 
on peut developper nos pays, ce que les 
autres pays font pour developper leurs 
pays, nous aussi avec la presse on peut 
faire pa, pour que notre pays soit 
developper. Quand il y a euh decision 
pris a la euh comment on appelle, quand il 
y a une reunion entre les gouvemements, 
les deputes+-H-_____________________
au parlement_______________________
au parlement euh hm, au parlement et sans 
la presse comment on va savoir la 
decision pris la-bas. Est-ce que pa va nous 
aider ou pas sans la presse. Done 
totalement moi je suis pour.____________
Pour ajouter, oui, pour ajouter__________
Qui__________________
Pour ajouter a ses points, nous savons que 
actuellement dans le monde apres des 
regimes dictatoriale et autocrates, on sait 
que la democratic d’une regime qui est 
favorable au developpement du pays ou 
qui favorise le developpement du pays 
mais sans liberte de la phrase, de la presse 
il n’y a pas de la democratic. La premiere 
e’est la liberte de la presse. Pour eviter les 
bout tyrannique ou dictatorial ou pour 
eviter les elections fraudees, il faut avoir 
la.., la maison du media par exemple 
1’election deux mille six avant euh la EC, 
la commission electoral annonce les 
resultats, nous sommes au courant des 
resultats grace a la media ou bien la 
presse. Done il nous aide pour eviter les 
conflits et la tricherie dans le systeme. 
Maintenant quand il y a 1’argent qui est
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vote pourwTprojet et le projet n’est pas 
beaucoup fait, la presse va les annoncer et 
tons les citoyens sont au courant pa fait 

_gue les autorites sont sur leurs pieds.
C est.........oui_____________

Je suis contre, mon nom c’est Abi Joseph 
euh pour continuer j’aimerai faire savoir a 
nos adversaire qu’ils devaient mettre la 
difference entre euh les, les medias en 
tous qualites, il y a la presse, les mediaux, 
il ne faut pas les combiner, il y a tout joue 
a son role. Maintenant notre sujet qui 
dit: «le developpement du pays depend 
de la liberte de presse ». Selon moi le 
developpement du pays n’a aucun relation 
avec euh la liberte. La presse selon moi 
est une chambre ou la verite est cachee.
Combien de personnes savent lire ? ou est 
1’etat pour lire? De nos jours tu peux 
avoir des informations n’ importe ou. 
Tous, tous n’importe tu es, dans une 
minute tu peux avoir d’information de 
quelque part tres loin mais tu ne peux pas 
avoir le temps pour s’asseoir lire la presse, 
resumer la presse et c’est pour les 
intellectuels, il faut savoir lire avant la 
technique de deduire 1’information, 
deduire 1’information parce que il y a 
quelqu’un qui peux lire sans comprendre, 
je peux dire que est-ce que c’est la liberte 
de la presse qui peut dormer le 
developpement du pays ? La femme qui 
est au village que ne sait pas lire, elle est 
cultivateur, elle aussi cultive pour donner 
au gouvemement euh pour nourrir euh le 
pays mais elle ne savent pas lire. Elle 
aussi participe, done je peux conclure en 
disant que la liberte de presse n’a aucun 
relation avec le developpement du pays.

i rire____________________________ _
Qk ' oui ou bien tu es contre,
Qui monsieur_____________________
Qk allons-y ! ____________________
Monsieur je suis contre le sujet parce que 
dans notre pays on voit certains politiciens 
qui va alter a la presse pour parle de chose
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qui n’est pas vrai. Ils sont la-bas pour 
insuiter les autres politiciennes euh qui 
sont opposition, 9a n’aide pas le pays pour 
developper mais il cree la conflit, __
Cree un conflit, un conflit, un ajout, un 
ajout_____________________________
Monsieur mon frere euhm Afou veut de 
dire que la presse c’est la source de joie 
mais auparavant avant d’arriver la media 
les grands-parents aurait les formes de 
joie 9a c’etait comme histoire. Les gens 
de cette generation etaient tres polis. Mais 
maintenant il n’y a moins, il y a moins de 
politesse. Euh les gens aujourd’hui est a 
cause de son portable, a cause, euh pour 
faire le whatsapp, facebook qui est aussi 
le forme de media ou le presse et ....oui et 
9a affecte notre resultat euh la result de 
d’ecole academique euhee____________
affecter_______  '_____________ __
oui, on sait que le developpement depend 
euh de les eleves, de notre pays mais 
maintenant quand fait euh mal dans la 
classe ou dans travail academique 
comment on peut developper? Euh quand 
euh maintenant euh les gens sont cause de 
notre portable, quand euh elle allait au 
petit coin, pour manger, tous les choses 
quand on fait, il fait le whatsapp, facebook 
en meme temps, 9a ne ramene pas 
Fefficace. ____________________
efficacite_______________________
efficacite, monsieur oui, F efficacite_____
Rire
Done pour, pour____________________
Maintenant mon mon adversaire a 
mentionne dans un, une femme illettre qui 
travaille dans on a, on an, on parle de 
la presse, on a differentes formes de la 
presse, ceux qui ne savent pas lire ils 
ecoutent a la radio done on a aussi la 
langue locale, ce n’est pas seulement la 
langue fran9ais. On utilise langue comme 
twi, Asante and the rest, done tout le 
monde a dit que even, meme le prix du 
cacao dans le marche international sans la 
~ ~~————
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presse nous ne saurons pas, nous les 
cultivateurs qui n’ont jamais ete a 1’ecole 
nous ne saurons le prix sur le marche 
international, done la presse qui nous 
montre que le cacao se vend a tel prix , 
dans le marche de cacao international, 
done euh la porte de la presse de doit pas 
etre neglige dans notre societe._______
Je vais supporter 9a, mon ami a 
mentionne que, on peut lire sans 
comprendre n’importe ou tu peux trouver 
I’information. Par quel moyen ? il sera 
quelqu’un qui venir Accra pour t’informer 
et repartir ou bien quoi ? e’est le presse 
qui est utilise pour ce fonction. Done si on 
veut avoir des informations, il n’y a rien a 
epiloguer a propos de ce sujet, il fallait 
que nous tous nous supportons ce sujet. 
Aussi la politesse ce que ma, ma sarah a 
dit les eleves, les enfants sont polis 
lorsque la presse n’est pas la. Oui e’est le 
moment on dit si les hommes parlent les 
femmes ne parle pas, il y a la pression, en 
disant que il y a la politesse mais avec la 
presse il y a beaucoup d’education oh ce 
que 1’homme peut faire les femmes 
peuvent faire plus que 9a et je sais si je les 
demande elles vont dire que e’est vrai. 
Sans quoi ils seront a la maison pour 
preparer la nourriture pour nous les 
gar9ons ou les hommes qui sent ici mais 
sans la liberte, 1’education est, est publie 
et ceci ils sont ici. Done il faut que nous 
tous nous sortons supportons ce sujet, 
concemant whatsaap et Facebook, est-ce 
que nous faisons sur whatsapp et 
Facebook? On echange I’information, ce 
qui se passe chez toi aussi, ce qui se passe 
a au pays euh etranger tous ce qui se 
passe, facebook, il y a certains parties que 
tu vas apprendre les nouveaux 
technologies qui se passent. Il y a certains 
parmi nous qui ne sait pas comment 
utiliser le portable e’est pourquoi pourtant 
ils critiquent 1’importance de whatsaap et 
facebook 9a donne, e’est educatif, e’est
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opposants, ils veulent m’egorger avec des 
idees, mauvaises idee dans leur tete. Je me 
rappelle que la presse est publie 
uniquement pour 1’argent si la presse 
participe sur, au developpement 
pourquoi ne pas partager les joumaux.
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pedagogique, _______
Pour ajouter comparant du pays de 
1’Europe, pays du nord et les pays du sud, 
prenons par exemple 1’Amerique ou la 
presse est libre, la France ou la presse est 
libre et compare le Togo et le Core du 
nord ou la presse n’est pas libre et quel est 
le developpement, quelle comparaison que 
tu vois entre ces deux pays ? on voit que 
I’Amerique, les pays du nord sont plus 
developper plus que le Togo et partie du 
nord et FAfrique n’est pas libre______ __
Oui la demiere personne pour, la demiere 
personne pour___________ _________
Oui monsieur si on veut parler de 
developpement on peut considerer la 
sanite aussi, il y a des publiques dans les 
presse qui nous etudes comment, je ne 
sais pas comment dire, comment 
maintenir notre environnement, euh on 
nous eduque de ne pas aller chier 
n’importe ou, de ne pas verser les ordures 
n’importe ou et les mefaits que nous 
apportent, tous ces choses-la c’est la 
presse qui nous eduque et je pense que 
nos opposants doit supporter ce terme, 
pour developpement du pays.  
Pour ajouter, pour ajouter, pour ajouter, 
dans une communaute comme dans un 
village le Cholera peut tout detruire dans 
un jour. Mais grace a la presse on publie 
comment faire pour eviter le cholera et les 
maladies. Tu peux travailler pour cinq ans 
et le chorea peut dans une seconde done 
grace a la presse :••••••__________
Contre, contre, contre, tu seras la demiere 
personne ___________________ ___
Non, __________________ ______
on a beaucoup de choses______________
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Done, il utilise, il s’assoit la utilise des 
mots ambigiie pour confuser les gens pour 
avoir beaucoup d’argent. Le 
developpement du pays, je dis que le 
developpement du ce pays previent, 
provient du travail des citoyens. Si les 
hommes de la presse, les agents de la 
presse devraient aussi travailler, je ne 
pense pas qu’on ne sera pas ici 
aujourd’hui et on sera le plus developper. 
Et la conscience, on doit avoir la 
conscience, la main sur la conscience que 
ce que je fais e’est bon, on ne doit pas 
attendre que la presse ceci ceci la presse 
e’est pour 1’argent, j ’ai termine._________
Merci_______________ _______ ________
Pour ajouter a ce qu’il a dit, je souhaiterai 
faire une, un eclairage, le developpement 
ici n’est au plan le constru.., ce n’est pas 
seulement construire, ce n’est aussi 
d’avoir de belle maison mais un 
changement de mentalite.______________
Ok 1’education_______________________
L’education, comment nous manipulons la 
democratic. Euh Pour continue le point la 
presse encourage I’escroquerie, euh dans 
le sens que si un joumaliste a eu une petite 
information sur toi, il peut venir te voir si 
tu ne me donne pas tel somme d’argent je 
vais publier. Tu es force aller dormer de 
1’argent done on voit qu’il n’y a pas de 
fidelite. Les, les joumalistes eux-memes 
ne sont pas fidele parce que il a une 
information et il vient te dire si tu ne me 
donne pas d’argent je vais publier. Done 
ils poursuivent toujours euh les leaders 
politiques. Le dernier point, on peut aussi 
dit que certaines informations ne sont 
analysees avant d’etre publiees. Les 
membres from... donne une information 
sans reflechir met ca sur le plafe-forme et 
tout le monde commence a lire salir image 
du pays. Recentement, recemment j’ai vu 
euh une image de fille de JHS etait en 
moitie nude, on dirait qu’ils sont en train 
de s’amuser, ils ont prie et mis sur Peace
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Fm online, ce qui fait que vraiment si le 
monde exterieur, ils vont nous juger de 
mentir. Done la, la presse, je pense que 
donnee liberte a la presse faire du mal au 
pays, on va Fescoper un peu. Merci  
Merci beaucoup, oui madame__________

Monsieur, j’aimerai ajoute a ce qu’il a 
dit._______________________________
Oui_______________________________
Chaque annee les gouvemements fait euh 
GJA, Ghana Journalists Awards pour 
award les meilleurs joumalistes. Pour euh 
, 9a raison chaque joumaliste voudrait fait 
euh_______________________________
Fait son mieux_____________________ _
Fait, fait son nouveaux news ahaa_______
Ok   _
ll y a award pour ceux qui ont plusieurs 
news et ceux que a fait, ce qui a donne la 
news premierement, done il va euh 
chercher ce que n’est pas news euh et 
publier. Et sincerement, mon frere a dit 
que dans le pays du Fouest.____________
Le nord____________________________
Le nord, il y a liberte de presse. Si tu alle 
a des pays du nord, est-ce que les 
politiciens allees a la presse pour insuiter 
les autres ?_____________________
Non, non, non___________________
Ce n’est pas ca__________________
Monsieur, ce qu’on voit, e’est 

contraire de ce que passe dans le pays 
Il est heure._________________ __
Done je vous remercie beaucoup, je suis 
tres content euh le debat, vous avez bien 
fait. J’ai vu que la presse a un cote bon et 
un mauvais cote, cela depend de la 
maniere ou la presse est organisee dans le 
pays. Done euh , nous avons beaucoup 
appris. Je vous remercie que le bon Dieu 
soit avec vous, merci.______________
Merci 
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